
A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com
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dans tous fes Etats , ny 'les ef

forts imp~uj‘H`ans„;de :an;d’En­

nemis hgucz ‚ qui par leurs

pertes cominucllcs apprêneut

dciour en iour çomblcà ilcll:

dangereux dé prçndrc lesV air

mes courre un Prince, qui G

l’Uni-vers ne devoir avoir Чай: п’

Maiílre , farol: trouvé digne

(си! de commander zà` wurc la

terre. N’am:ndez point Час

pour vous donner quelque Рой“ ›

bleidée de ce qui luy Нгшс

r1tcrl’applaudifl`cmcn: de tous?

Cßux. qui Гсп:спс11гспс,]’епсгс‚_

A 2
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dans aucun détail parrieulicr."
Tousvlesrermes dont 11 Г: Гаг-ь

vir pourexprìmer (es penlëcs,

leur efloicnr lì propres , que le

moindre changerneur leur Fei

r-oir perdre beaucoup de leur“

grace ‚ б: 11 vaut mieux difl­`e­`:

rcrà farisfaire vôtre curliolìré,

. э A - I

jufqu à ce quil an donuc au

Publicune Piece «.i"l5.l'oq‘ue­u¢i:'e`

11 пп1чсгГё110шс01 fouliairée,vi

que d’cn faire des Exrraits quiâ'

ne pourrorenr vous en -mar-\`§¿'

quer» les`beaujr§"z que"trcs~im­.Í""

par_ŕ`a§'temenr_f " jA .

il-M.'B~er­g"erer , Secreraire du

Cabine: , б: de M.Col-bert de

Crofilïy, Secretaire б: м101(1гс

611313: «,`alorsD1re6-leur de ГА?

с1дст1с, lì: correr' „на 1161030’

du Roy dans fa réponfe. Vous`

fçavçz que cette grädemniere

ell roûjuurs uanc':»e uoblemenc
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’ des preuves де la

Ipar ceux qui compofent реке

illu(’rreCr\mpagnie, »l“es’D1l`­

cours éloquens чаек `„Berge

rety adéja Faits en plulîeurs

occalions, vous doivent être

„шее qui

luy fut renduë en celle~cy.

Enfuite M.l’Ab`bé de la Vau ,

dont vous connoilfcz le zele

pour tout ce qui regarde la

gloire dc Sa Majcßé, fit part à- “

l’AlTcmblée d'une devìfe de fa

façon que vous»trQuv‘erez fort

julle. Vattens- à vous cn parlerK

qlleie vous lfenvoye gravée.„>

L’explìcati:on де сене DevìfeI

fut précedée d’un реп: Dif

1 CQurs,dans~'l'eq,uel1 il Е: con-A

" noillreaveclcomblen де га1-‘

7 fon les furprenantes aůìons да!

l Roy font admìr_ées clans. lesI

climats les plus élo-ignez,aprés,

guey il lern un. 'Ouvmge em.

А з
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‚ Ã ‘шт ¿fname ./íidbearn, ¿gf

tout ‘лит?
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1гпапг сс qui s'çß pañ_`é de plus rèmarqnable

daimßufupé :¿nemx1`Gne'¢‘res,g¢ife-s ac Plä

ыш ’Ва:а&11ев4`й&гепе г: fm M¢r,~qn'àmr ‚и‘

vers iìmrcßs dos ‘Ргйпсёд âtî Sóùvèräińs qui

-om :gy ,ll pa|.Mad§mél’äGom1ei1’¢ ¿ülunoy

auräëuu. дед» м‹тэг« «вгрдм ìücńë Фей

wlœmëyißamie 42.. lm.

г Neavelles “лишай!!! Èifloriquéì com»
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_ L Les n0uvc1‘l'es Hjfìorigues Ёп дёа! -y`1oIi`1`!‘.

~1_ncs z.'.!ïv_ ï ` А.весны; dqs Traircz d'e,Paíx de Txŕyc, д; Y

Ngucraljté , d,e- Confcdçration ,fd’Alliex¿;.¢:c).JßqA

д: Commerce fairs par les Rois de France ,‚

мес tous les Pìgihccs_8¿_ Po,:cjnta_rg`dè 1'Ецгорс‚

дерщзргёз dcrrois Siecleslen Hx. volumes:

ig1,quarlq„_ }»:î.l_1'V.4 '_ L 4 _ _ì ‚ ‚ ..

—’ Ordqnnaiaccs du ‘Ко’ pour- Га (;ùerrc­, vm-K

nçìlf-1v.Q_lQrn`¢§ inéńuzc iz- Ню, ;. v ‹

141190101’; des Fi_cv_res,`d„­ М1п0Ё`1рсЬ59‚Г01$;

_ I;í1'1'l{oire drs Revolutions düungletcŕrc дед‘

puis. l:'­¢oìym¢ât§fngn;dr’1nm°h2ŕçhi'¢.\rparń

l‘¢;‘{-"crc-,~1‘„(,)_rk`¿\.n§> ]¢Q1,iR¢Higíq\1a;‘ro ,‘z.,>v0_|.~`V

I¿ì'„li.v-....,.._...--1 \;.4__ ` I I -__ _ 1 .V

Qcuyrca des.- Evr¢mo'nr‘en deux "фишку

inqugrtp 13., liy,~lc­'mê_mç cn 4.: vol. in,douz,ç;

8_.,_1îvrcsv.4 _

Í-Pcàféès 8:1 ÈìHE`xiôhsÍ«',fur lès ватт“

dcs\ H_omp1ç`s,flapíf,l„q,.voyc du îßglng , д Е‘ М._

l§Abb,c' d`eà/ìllitrs ,fc`n§`zj„ `vì>Iùrj1'es _'in`douzc.,„

2.. liv. xofols. .~

-bes Deïaíuts duurruy-»du \mê»n1e»"Mith¢1il­:

iadouzc м». fols.A ‚ ....',»,~~ г; ‚ ’

Les NouveauxCa1'a&;ercs de.Th¢op.htall:f, ‚

qvcc, les _m_œl_1ts dg ce Siecle, .iuìiauzc ;1..1`p1s,~.­

ajaggmenré d,e1;.mQ`itìc', Д I 'i ` f

Les Panegyriques d,es$a­in:s., p,:êchez»pa£'.'s ;

le _rr;:s`F.çvçrçn¿,i1„Pe;e.Nicola§ de Diim; Ca.~».„, ‘

pucin Déñnircur' g‘cncraLd'c í‘gn„O„rdrc m_,t§ojs5.-1.~¿»

‚опыт ïn-oösavo , 9,11‘. .

L:-Q_ alaqt Nouvcliíkc, ipdouz¢..5o.\f‘, ‹.‘
4 .

„„.‘2.

Tolerance des Rçligxons , Imre de

Í-¢3b.\1i¥ 8: xéponfcs ds М! .1Í’Sl1.ìf,{.`°ál¢ ,ÍR4«¢!£¥«F~‘-¿„
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‹ ЫЬиУеПХЫАЫЩОШЁ КаИЪппЁе `or`1'l~'orr exi '

pliquelcs ufag

l.‘i­Iommt­}>arY M. Tauvr

gutes ъ lr'v.' _‚ V '

' Nouveau Praticien Francois, dedie а:

‘ . Tàl0n,j'nquarto»6. liv.

Science des Medailles.

Traite' des moyens dc rendre les жмем;

navi

У §,av¢C Plufieurs ii".V

ом: Rouleaux at Iautres i_no@tavo~,av'e‘c де!’

figures rn’-raìl;'e»douce, zfliv, ' ' ` '

— Concorde des Prophéties Не Noliradamusí

avec l'Hi{io'írc vlcp-uis` Henry Il’.

Loiìis le Grand , [а Vießt l"Apolog-ie de cer'

Aurhcur, eufemblc quclguesY Eíifqis cl-’,e,xpli~‘

cations rant fut le pr,ei`-c`nr` que !`url’àvcnir, in-»

douze. |iv..;.f°­1s~. ' t с . `

ILes Operations ‘де la .Chimrgñe Í âyec une'

гаек?) ie-danolìiqucllè 9n’~cx~pIîqtre_ toutes,

ES 3 а
its %xterues_du Corps lrumain 8C"

ее‘: remedes felon les Principes dc;â§h­’yE­

que moderne › par M‘.Ve'rd¢1'i='D eur епё

Mßdrcine , en deux vo1‘in­0&avo, с: liv., ‘Í

È'Hi{forictte diver-fiffántcïtitét de Guy'--'

therein в‘ dfantres- A'utheurs­ ат‘ diversi`

- lufieurs Dialogne§|­¿`indouzl'_

5o.l`ols-. ' ' ß ‘

ч

д‘0регаде-У_Н[а3е,`5пд2 ц=-1Ь[9ъ. V .

_impromptu de Gatnifon ,iqdptizc ‚ EN

‘пейте 1.o[f'ols." ' ' - ` ‹ ‚ '

Hiíìoire dc Ila Monarchie `I"r'ar|§;r'>il`ŕ;` =l`0_l1S`î

lt-regrrede' Loiiìs le Grand', jul'qu`â là“-PUl`¢_\’._

de-Namur en trois volu-mes {ад}; '. Ни’ ' —

Le ntmveaur- E>cat~de là.1"rancc'¢I\ '

llßltâledpuzc 4.-, li”. _

es de la Struëturc du Corps де‘ '

~gablcs avec pluíieurs dclreinsfcle' -lertéfì"

jit(`qu"a`i"‘ e



' Мета f’d‘gitìŕ's` Avec des Príncipes ЧЕМ!‘

Pliquent les Phérromencs les plas' ola.f`curs de

la Nature, en deux volumesíndouze, par M.,

de Vallemont Doóìcur en Theo1ogic,5.liv.
_ Le Parfumrur lî»rrm(,0isIl qui enltigrrc rollte!"`

les maniere. de tirer lcs. Odeursdes Fleurs За‘

faire toutes fortes de Compolïtions де Раг

£_ums. Avec le Secret depurger le Tabatin

goudrc sr de parfumer toutes i`ortesd'ad».urs ›

i_ndf. r6.'l`ols.> 'V

Voyage Hiftorique del'E\1rope qui com»

prend tout ce qufil y a de plus currcux en На’ .

lle, tome troilìéme inçlouze 51..les desu pre-Y

' xlúers'volume~s«l`e vendent dans la même Bou-Y

tique. ~ ‚‚

_ YFablesA dlvqfes , Italiennes 8'( I«`ramçoil`6s„.

avec les figures-8: un fens moral {`ur.ehaquef'

fable ‚ 1пд.30. fols.

I Hifloîre _d'Holande jul`qu'â prefcne', Parr

M le Noble en 4~.volumesvìndou!.e 7.lìv.~

`La Comedie du Gron¿ear_,ińdoume 2.01'.Y ‚

.__ Le Cuifmirr Royal 8c'Bourgeoìs quì'ap­

Premf а ordonner toutes fortes de repas &.la­..

meilleure maniere des» ragoñtsrles plu@ à laY

mode 6c les glu_s cx-quis. Quvrage utile flans#

les> Famille: 8: 5 tous les maîtres d‘Hôt/el 8:‘

1’.cuy'crs­de Cui(ìne,indouze 4.o.fols. ’

` Methode your aílìńer les Maláées8tl¢s'- .

aider-à faîte une bonne mort , indouze ц: f.

' . Contre la тесным Diàlogue спины

1¿ì0rrS,pfsrr Mfl»';Abbé А: *Mr ими zó; Í#

_ Methode pour lever les-Plans de terre т

les Cartes de Merêc де terre & tenne W5’

ëEl’~1ws,jnd0»zeEg§r« ìpzílîls.-.
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U E L рыб? pour

f vous , Madame , fx ‘Е:

Il vous pouvois rappor

‘хе: fïdellèmcnn toutes

ICS bcllcsgchofes quiV furent diJ

ICS à Vhonlncur du _Roy , lc

Márdy ‘3l. du mois paffé , dans

láscance publique de l'Aca­

  

4d¢mi¢':`lìrzlrvçoife ‚ой М. l'Ab­

béîdClá1Mo-cc­Fcnclor'> fu: rea

ÃWÍÍZ I 69 3 ‚
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ceu-làìla place de feu M. Pc:

lifïon з Son rncrìce qui Га fait

,çhoìlìr >pour Préccptcur dc

Mohfcigncuf le Duc de Bourj

_gogne , cflolt пор connu dc

:our le monde ‚ pour n’aLrìrer

pas une aífembléc :rcs-nom

brcufc. Non fculcmcnt elle ful: ’

гсшдгчпаые parla foule qui

Hc trouver le lieu trop petit,

mais par la prefence de qu'an­_

- tiré _dc perfonnes d’un rang

cliflingué. M. della M’otC~Fe­

nclon fu: écouté dela maniere

clu mondo la plus favorable, б: `

[оп Dlfcours ré`pon`d1|; parfaië

Llcmeznc à се qu’oqavoìt atten-`

du delay. Avec q>ucllc'ñn:l`-i

fe d’cí'pric, 5; quelle delicateflì;

d'cxprc(x`1on ne parla­.c­il pas

de l:_1 fagclfc dc под‘: Augu

д‘: ддопагчпе , qui fçaác -mû

lßurs lì bien prepa.~:<:r` [её gtädî

.’.‘.v"1 1..
uv _‘»«\.



G A L A N T. V3'

deffcins , que le fuccés де tout

n’oublia,ny la fureurcles Duele`

heureufement r-eprimée , ny.

l'Hereíie étoufée entierement'

dans tous fes Etats , ny Iles ef

forts imp'uiff'l`ans,|dc tant-d’En­

nemis liguez , qui par leurs,

pertes continuellcs apprênenc

dejour en [от combien Не":

dangereux dëprendre les ar~

mes contre un Prince, qui G

l’Unive'rs ne dr:`voit:1voir'qu’unà

матке ‚ feroit trouvé digne

feulde comtnanderâ toute la

tcrre. N’attendez point' que;

Pour vous donner quelque Foi-`

l)_lCldc'e de ce qui luy firme

r1terl’applaudiH`crncnt де tousV

9tux,qu`t l'entendircnt,j"cntr_e v

A ‘з.’
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dans aucun détail particulier.>

Touseles termes dont xl fe Гег-`

ш роцеехргёптег fes penlées,

leur eflolenr fi propres , que le

moindre changement leur Ее;

rolt perdre beaucoup де leur

grace , б: il vaut mflcux diH­`e­¥

rcrâ fatisfaìre vôtre curflollté,

ju{qu`à ce qu'rl ait donné au

Publicune Piece rll"r:`.loq‘uence*`

ll unìverfelle.meńt foulxaìtée ,“

que d’en faire des Exrrairs qul.;

ne pourrorcnt vous en -r1‘J.'rt'-5;`
quer` les'beautc'z que Yrres~irr1‘,""'

parfa.ì'tementÍ'l ~ V _

L M. Bcrgeret , Secret--aire du

Cabinet , Sc cle M.Col-bert de

Croìlfy, Secretaire б: Minillre

d’Etaz .alors Drrcéìeur де ГА?

сддегпйе, Ht crnrer'au{l`1l`éloge_

du Roy dans Га гёропГс. Vous>

fçavez que cette grädemrtierc

ell toûjaurs rraitée noblcmeut 1
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р“ ceux qui compofent çetre

illu(ireCompagnie, Á‘e`s’D1[­

cours éloquens 906‘ -..Berge~

rety adéja faits en plulieurs

occafions,~vous doivent être

’ des preuves de la juíiicc qui

luy fut reuduë en ccllc­ey.

Enfuite M. l’Al;ábé de la Vau ,

dont vous connoiífcz le zcle

` pour tout ce qui regarde la

gloire de Sa Maießté, fit part à~ f'

1 l’AÍi`embléc d`un'e devife de Га

‘ façon que vous-»trouvferez fort

julie. l`attens-à vous en parler`

queie vous lfenvoye gravée. '

I-.’expli'cation de cette Dcvife

fut précedéc df’un 'petit Dif

cours, dans >l'cq.uc:l«_ il Et con­~

noifireavecheombien de rati?4

fon les furprenautes :étions duf

Roy font admirées dans, les

cllmats les plus élo-ignez,aprés,

quoy il leut un. стада en

‚А 3!
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Vers де М. Boyer fur la deli-A

catefle des caraâeres , remply

де Pei-mures dclicates,qui me

riterent Vapprobation des plus`

‚ Critiques. Cette Piece parue

digne de fou Auteur , qui xfa.
pas manqué d’y mêler :idrol--_I

_ lemen: le portrait du Prince.Y

M. l"Abbe' де Choify fcrmfa la

Seanee par la leëìure qu’il fit

d"un'autre Ouvr'age де poëíic

де м. Perrault, qui fe voyant

accufé дата: peu d’eílime
pour les Anciensi Se <lelestr;1i--Í

ter Ycl’Auteurs íierilcs ‚ SC qui

manquent d’ir1vcntion , fut

bien aife де clétromper le ru

blic, en luy Faifanr voir Чин!

ell: entierement éloigne' де ces

fentimens , ё: que s’il trouve .

claus Homere гс dans Virgile

quelques endroits qui fem"1

bleu: rfêtre pas dignes де ces

Le

  



GALANT.

gran'ds~Gcnics','il yadmire en'

même temps une infinite' de

belles chofes, que Гоп doit fe

propofcr comme d’exccllens

modelles pour arriver, s’il ‘Г:

peu'r',ì la perfeéìionoùles Mo-Y "

' derncs-s'eH'­`orccnt d'attcindre,..

Cet Ouvrage eli la traduéìion

(Гоп endroit du iixiéme Livre

de Vlliade , où Homere fait r'e~

prcfenter ai Heâor par Andros’

пищи: fà Femme ‚ i’e'tat déplo

rable ой la l-aiffeîra fa i"n‘ort--,-A

qu’elle tientccrt-aine, iiwcoptigì

miam ‚садом ’:Ё1`$‘сЁ$Ё3Гсг’, il-=

-longe li peu â ce '.qu'elle de

viendra qnand elle Гаага реп

dn. Le petit Afliariax qu’il'

veut prendre entre fes l:>raS,«f.":\*.‘I

qui`e&`rayc' de fon armure nei

veut' point quitter ceux de fz

Nourrice , eli une peintnrcä

fort vive б: fort naturelle de

А `+
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ce q_u’un âge 11 tendre fait rel:

feotrr aux enfans. _

Les Arts continuent кой

ìogrs â fe perfcé-’tionner en

France ,_ ё: 1е Roy-par fes Let-

- tres patentes du' 16. du mois

paflé , accorda КМ. де Haute-Y

{ваше 1е privilege де faire fa

briquer , vendre 8: debitel' les.

’ Horloges б: les Montres `r]'u’il

› а nouvellcrnent'inv'eut,écs pout,

' la perfection des Pendulesporf

tàrives ‚ 6: autres inventions

nouvelles. d'I­1Iorlogcrie_ , -de

rétablir les anejen'nes де cette

` nouvelle façon , &:<_ d’y mettre

une marque particuliere pour

-connoillre _celles qui (`ero_'nr.

‹ faires avec Га permrllion.Vo1cy

un Ecrit que Гоп а rendu ,pu

blic,-en forme d’av1s fur ce

`Privilege. -
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PEZ) degenszgnvrem gne dè.

puis qm l’F[¿r'Í0cger1`c' tj/Í en

Mge ‚ il fz die' ¿mpv/?z'êÍe держа’

des Plirloges jvortfztzïßer (у де:

Montres лат ‚ о’ у’!!! и) agde

depuis dix buit my gue.' M. де

Pfiìutefeuille ¢ propose''lcmqyen de

ï¢’gÍ¢’f /ff ./íÍÍe’es б“ les I/ewz¿"s

du. B4l'f.fn6z'er Pm' les I/'z’ê'r4t1`om `\

д’ип Цели‘: , gzion' en fèzit qui: `

qpproclyent де Lz _r`ujleße'; mns

qßoy gue-"ce ищут les rende Им

coup plm iff/les мёда: пЧЁ/Ьяеп:

auparavant ‚ le defkut(ш il_«@m¿fí¢.

dfzmßm Ecrit prt’/'nte' д Ílßcede

mie Rloyde des Sciences е’: ;1 6 74..

¿ont il „е iig/ère le Certificat дм.‘

ßm Fdŕïum conm’V и, Hìguenr ‚ а‘

oêlicge' encore les' Ouvrier: zïappor

ter unegrande exaŕïítude dans [д

fßêrique де: мontre: ,fëms lne/ucl;
ile {Цели effe' z'„zpgß’i_áÍe tl’en,f`¢z'.‘

Av' 5;
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re de lower, Il e/l eertezw We ce

/è,»)11'ce tres- con/zìleméle ‚ш Tullio

(у fì le po/ìeŕz`te’ de p¿’rfe¿7z`ofzfz¢:’f>

l’,F[br`locgerz`e ‚ _qt/i e/iz. ш des flue

беегих ./ift: ¿gele паш .ejem ‚ dont

14 pr1'ntt'pzle ufz'lz'te'ß’raz`t defeiïe

dei Tefzelteles de Mer jle/lesРее

1е mqyefz dcfertelles on auroit [ее

еетгъшепее des Lon<gz'tu¿le:¿ Геп

ìaentíofz feouiyelle gne М, ¿le Щи

zefeer.//E рейде fmintelzelzt , ф‘

me moyen de reŕhßer tellement lee

Áncfgelitecgl des 736111:, des Криё.‘

С)" ‚де; Tignfms ‚ de le Fmee Ф’

ducgrfmçl I{"eß"o`r't,g'1¢e le; Oeeyrters

‚ feront à [идее des H`o`r%e.¢for.­

t,¢tz'),es'fZ9" des Montŕzeraujjï ¿zg/les'

 

gene lesl Temletlerg han ‚ее de le

desделай’: Tendßles à Se-.

еще: ‚ comme gzeelffues z<'§mor4n.¢~

e le/¿mr imagine , meer- dat/3’t` 1'#/­`~

ее: ¿_7«1fe‘le.~` Montres em' leur дегтя?

Iûwzofgymes ‚_ c’ç_’/I à dire A dezizrîeze

'Í



G A L А N T- Г:

«Íf'nomi`rMtz'orz , ou que _@raient ces

mêmes „шине: ‚ el/er e/Írz’e/zt

mzfer en fI’en_/¿illes 5 ст‘ de même

‘куш L1 ¿rf/Ze е des Tcndaler 1‘rrz„vfo-~

files ej? dz' ` ermte /’ŕlofz /rtf/fu' _pe

tite ozl Ífz Y_pf/1/1"çgmrrrilc’ longueur de

le Merge Utlgfefenfcurrde le С еп‹

tillc , celle des Tenrîrrles lbortfftiircr

ф?“ шггЩетгпг fe/im Le fr-rce

. du Klcßrirt Spiral , Zyßrlon- _/la _plus

petite or/Ãzplus ¿grande longueur ‚_

en [же gue flurilfere гида", (у

plm il ¿ere de Spire: 0’ de revo

‚Мин: ‚ с)’ plus elles/¿ront тред

Се тети canßße jmrticuli-erement

¿rendre [er Viáretiom du Rf.’ ort

т Spimle I/ôclyrones ‚ 5112 à ¿re ,

fun temps précisement figa] ‚п:

forte que les ‘Tours 0’ les капот‘:

du Bfzlrzncìer , fait griils /biene

gr/lndlr ou petits , nbnplfprcnt per

' _plu/s de temps les uns que les Mire:

от“! п)’ rt c’r1tre_errx моим’

А 6
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‚дфёгеисс ßßn/:Zie ‚ gui ф Zìffët:

de /.4 @alarde а’ du Куст’; ‚ <9*

Írpmzczff der ’Pefzrlzzl-es z'mnzo¿z‘Íe.r,`

gr/1' )font ‘сидит regl-ŕmefst , _ç/nay.

_ _grim y nieûre plm ou moins de,

ром!‘ ‚ ou- We le Iìfjfort tire дуге:

plus 01;- так: de wolefzccg Сет’:

nouvelle- rëfzì;entr`on диете: les ’Pezze> '

darles рсгтнъа‘ дм; le fl:/4' ¿nur

dqgre' de j;erfe-¿Hoff wie//es fuffa

J/2’-nr ритм!’ ,‚ ß peut pf4r1'guer~

en ¿{1']ÍÈ’1'eJ:l€J f<r;~»^ns­,~ долей!) т.

az де‘ fort „жён; э’ gui-'­ne dif

ferent дайтеpoint dela maniere',

o_rdz'fz¿1¿re (yá en zyàcge , excepte

ïue le- ._K\.„ef/“ort *_S]rr_'r¿z_lf e/i éen/roaja

flz_1.<fo‘rjr'_ (у plus long ‚ (у: уж’ la

Cercle du Bfrlfmcie-r e/I /f/ide, _p/zu.;

‚фиг: gue les autres _„ 0?/¿rm Вал;

fettes ‚ guzïs’oÍ1j1o/t"n_t4` 1_4 ¿lf/Zfß2’"­„

сдал: oé/Igea.: de dzwfèr Í-kzïr con ..

rinrrrlleme/zr._ - (‘те yçßmreur- да;

lênlwrcter n.’¢’1¿g¿fgem point для}
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E¿w1erzre1‘~lf1 force дм B.4rz'llet,ee gm"

eionuer;/1/Ems дгшв les O#»r1'err„

gw' mirent" „м ,' ‘пай д tort- ‚

51/le les Там‘: де ce Belmcier zfß’.

rmt 1ears trom ef; feu де‘ temps,

Жму (‚ив le ‚гитаре де cette

ŕflvefzîzfonïfoit execzzte' depues pl#-.

[сил annees dem lescgrffldazv Тел‘

`аёхди z'm,'m‘l"z`les la .Secrfmlef dwf IlY

mfÈn`t­ le ferfeŕîion , Ф’ это}

glio” l’expÍz'g§¢e fm* cleiremezzt

eux Hinrlogemg Ils ne lefconceì:ront~

jm fzermfnoins ‚ 0”' il: le dqfßzp-­

' ргоиъетиг même, „Нил il ffyм

mque l¢ );q;¢¿(91\l’expeŕz'enee yal

радуют. lef conìwízecre, comme elle

-‘ ßt дм: les` commenceme/ze guion.

4101114 leL R.€ßTY:1’l" Spifgll', _qu’;'l;­L

île¢1'¿1‘¢f"‘¢’l1t де clmnemyue (9311’ime

Poßïálß ‚ ртег quills 'ne pozńzoientg

If Cvmpremlrez "’in.­íg4'lz'fe’ де‘ 7623

lfetiom ди Курю en Spirale pz,

та} дат lee; Montres ,A en 'ce que,



1 4. М Е R C U R E

les Hìrlngers у 410121871!‘ rurement

les MinutesJ uur en font conníflre'

feußêlement ¿'93Y en feu де гетуе"

1’z'nelgul1`te' 5 (у que ceux gui les у

mettent ßnt oélzgez' де ß’ мы’

де 14 Fusée ‚ (у dupporter ¿ien

де l’exeŕ`t'z`tude 4 14 frcpvrtionner

uu grund Keßßrt. On s’en' up¿f7er­~

'feit entere dens les Tendules де

Currrß’. lruláfuirement dites д Bou

teílle ‚ uu/lyuelles on «едем» un Тел:

dillon ou un petit Tendule ‚ 41104;

o_/le en les tren/]'f0rtunt , ¿’9"gu’on`:

remet lors quelles dement d'erneu­.

rer imrnoëiles ‚ `puree gue /uns ce'

7-7endillen elles ne pour faint ege»

Zement ‚ uìfunçunt 44 еаттепсеь

ment ‚ (7 . returdunt ‚Да‘ 14 fín;

men elle purer'/I encore 714141445’

les Montres à ¿uit fours ‚ доп! lu

moinflre z'nefg'ul1'té де 14 'Р'шее у

efporte ôeuucoup де СЬЛИЗЕМСИТ,

¿où vient guïil у т 4 tresfen
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¿ont оп ßit content ‚ Ф‘ »jefe/les

`[ш toute: fort/ìziette: 11 sïzrrcßer,

Cette nouvelle Imfentioft re/zd les

¿Montres iu/les ‚ guey que 111 Fu

ее? /òit де ßgßre z'rre¿ruÍz’ere (у

11411‘ portiom-_"e м cgrfz1zd,R‘:ß51‘t.

C íqnurguryf /es Hîrlagers paur

rfwt /lfm 111111111’ у 41чёт’ les Mt'

шгее, Не ne/¿mf plus oëlzgez де

mettre еще Тепди1ее де (‘лет ‚е ou'

à'Bo#tez'lÍe , un Tendillon доп: ilsI

I mnrzffent „лёк1ее 1щоттод11е"”‚

‚ил; gate/¿rm ее petit Тепди1е е11

1"! iront ¢;'g­¢lement 1111 /mut Z9’ ‚т

£41’. ‚А 1’¢;'g'4rJ» дее Montres à 1111!

[аиге tls les feront ŕußes , 0' е11ее

т’ ßront peint /z`¢t`ette:¿s’¢rrq/Íer._

fvurwî ци’11е пе fzecgrlzgent11.1111»

xnííitude дм wwf! с» 130111111;

ge де 14 ешь , ce qui donnera 11еи. ‚х

д 12:11:11” дёеддпдопиее 1ее ‘Mm

те ‚ё ttente /¿eures ‚ comme т‘ 4‘

{ш autrefm gelle: де gu1`f2’{f’, ‘Ё



rr6’ lVIEF`\C'UR`l:`.Y

eemfe де [д ‚Диейеап {псоттоде де‘

[ее remonter /ëmfeat.

С‘е ‘тендере /er»/mt “ф? д от.’

timer [е moziyement aux Tend#/es

immßêiles avec tre:­fez¢ де force ‚

оп [ее fem commune'ment «aller em

mz Дни les remonter , д repetition,

0’ ат unД”! в‚‚г‚’11‹›:. Сeux gui»

_y en ont т‘): deux, си т: Лед! ,

уеду’ gne tresfort ‚ то”; oêlzgeï

де ~ß’рту!’ du-Y пашет- Ведмсгек

де М, де Hlmtefeázille,/Qmslequel

leurs Temlules ßrcnt fer! [Менее

_à sìirre/ler', (у 71,170”? jms „ф?

Í.on¢g_`temp: gzfils >Í~’¢¢);oz'ent „от;

rf’ ,ny même ¿vec шт де iu/Ze]/'Q

On гетегтг де cette gzouìfelle mm

mere toutes [е.‹ Temíules à Bou;­ez'Í'

le, Onpourrfz mißt' remettre де cette`

nouvelle fßfçan quelques Montres

gm' [е meriterfnt ‚ mio/z ‚шт

reconnues defeéïuefeßsrpendmztplm

_ {Если 4fme'_e„s,_ goz¢r)f';ìga’1‘l.,y.-nii;
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де lupluce /iiífiykmmeut pour4ioû­

ter uu R;ß`:rt Spit.-1] plus fort (93

plus long , 0’ uu Бд1дпс1гг_/ё11де

0’ /um f-Bu1'_1°ett'es, »es ¿rundes

Lforloges pullique: ‚ 0° les uutres

цистит‘: qiufour едет’ д "lB.uluu.I

eier, 'cßunt rui_‘/egV де cette nouvelle

futon ,iront ju/le queß 'elles

tßieut mißt en Teudules , 0’ il

su сригет lieu moins qu’ilu uutuue Куда д „uurer. `

' Ou pourru uu/ti сдал!” cel/et

¿Out ou [ё ferr ддт 165 Cloumêres,

C9’ olimmcliles les rendre Риги”: ì .

М‘ , рот‘ lesfuiïefervifà un ди

Ис’ ußzge, ¢luu5.Íe Cuff”/ß’ › Ü’ д.

lu мифа.

.Muis comme lu oouuo:/Iuuce des

Longitude; fur lu Mer,¢/1uefM,de\

Huutefezhlle д- eue' priucipulemeï

т шё dum lu recßercloe de cette`

luìieutiou , cj/I д’une eonfegueuce in .

даётся: plus wg-1‘umieI Ligue д „шт
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‚ des Montres т; feu flu: iff/les ф‘

à ¿uit ¿ours , ом desjßemlules ‚ш

м , ce gu?! ¿fz солдат’ que co.'/n

та’ и’: czccleßôzre с)’ zmeßfite de ce

}brz'1¢cl`Pe, ee 0a)rr'1'ers feront donf:

пиши: des Тагиле.‘ de /l4erèSe.

coudes, c’cß_à.-dire, dont омут

ёТЪш‘ ф’ Keim? du Влияет‘/em

Juize Seconde , Íeßfuelles. auront

[4 :'15/@efe des Tendßlef qi/1`/c"-r):ent`

«eux O¿ß»r)».1tz`ms e'/1/Zronomigfßleg

~ уж’ гл foumir les I/4zß'ê41¢x,pdr;

ticnlierement ceux gw" folic dei

Vcygges de long cours.

Enßle cette nac¢)1¢‘.’ÍÍe‘Y z'n):entz`o'ft

[пути en умрет’: диггелрсдлфт:

gm'/E'rr>z`t trop long de ¢ìe'cíc¢z`re ‚ ce'

gui doit flare crnfzozßre auxмл

‘тему’ „их Cbmfgegmm P[òr!q¿rerf:,» ›

gde/le leurßm ci tous tres-[ucm-­ 1

tm» ‚ а’ 9w’el_Íe en elzric/hre: p/eff 1

„т“ ‚ f1ßllfgz¢’c’/1 cêez/z¿re.mt’, рот‘`»¢z`f¿á` dere , de {ш кот? гнать
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gerie, е11е /eur procure 14111 116

1141411 Ф’ де.‘ouvregef enßgrand

nomßre. Les 0tt)1riersz‘ntelÍ¿gem­ ,

01¢gm]è1°nnt идет)’ :'11/lmits1141‘

де Sedi»,/tft; Mfztêem,¢tict'em ‚Ршг- ‘

т‘! e/ffyef 111141111” cette In­\

Mution ‚ meis en leur colôfëtlle де’

wir eupftrdlwzt cêeî/14, 14115101‘;

gm" 1’4 reçue“ 0’ execute? , 1041г.‘

les m,4m'eres diferentes дат‘ 11 if

пи]? 141141111: ‚ „finд‘11111tef celle

9111fem 14 1пе111еше 0° 14 plus

/imple , gffils têelrerofzt majfíne де

Yfŕïlßer, 0’ де reduire епмтед une

1114.‘grunde Perfeëîíoß. 115)) 11011

)feront дее Тепди1ее à Bouteille 0’

¿ES Montres дат‘ 11е 114111011: iet-

тмеъи де/е1п11411ее ‚ 0’ 11е )nefF

ront lesnoujfetzux Ejfezis etti/¿Wels il

f"f¢ìm'lle Pour 1ее Perfèfïifmœr, С?’

pour emfe/"clfergue 191311410’: »io

Íente де 14 TQ/te Ü’ les ßâollßëi

îropfortes пе les ezlterent. Стас 91111 ` ’
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neponrronffns les »oir , ortendmuf

l.o~.¿enll1'c.¢tz`^n де ГЕСГЙ де М. de

Hlentefentlle , ддпе leone] ils tron

»eront les Nomlres , [е Celtáre Ф’

ÍCJ' Tïopor-'tions дее Montres д bult

jonrs , а’ des Tenolnles де Mero’

д nn nn , дуес nne explication em

т” , ил: де cette nonìaelle In

уедет ‚ eine дее „таре; де [д

тфге дд temps zy’ де год! се gni

,concerne [д /jzecnlntzon де l’H'orlo-

gene, Cepenelnnt les Per/ònnes gni n

ßnêniteront ncßeter on fen`¢‘e're'toz­> ~ I

¿ltr де eesfrr-tes дLforloges Ü» Je

Montres , smlreßeront д M‚‚ Lnn~

¿lois ‚ 2144€'/}re'PIor/o¿­er , demon» -

mntддде [д Tlnce ïìnnfßene,

,I ]’.'.1jou­fìeray’à ce qui- еде por-.

гераг cet .W15 , que ceux q_u1.n

voudront :miner du Privilege

de M. dg: H-axlrefeůille , peu-Y

vom s’ad1‘e{Tc:r à luy. IldemeureY

fur le @ay Malaqueíì à _FH-.01
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llelde Boüillou. Si la Commu

nauté des Horlogers de Paris

veut s’en accommoder , ou plu

Iieursenfcmble , il les prefere

гад tous autres , Se leur en fera

une compolirion plus avauta--`

geule. ll en ufera de la meline

forteavecceux qui voudront:

traiterf`eparen1enröc pour leur ‘

{а1с‚раг:1сь1йсг. ‚

` Vousïvous fouvenez Mada

rme , que Mademoifelle des

`I­lou‘l‘ieres ',~Fille de l’IlluÍl:re

Madame des^I­loulieres gione

vousavez Читал: de ‘beaux

Ouvrages, remporta le Prix de
Poëlie`il'¿'y a quelques :1'rmées"',F

par leмашет de ГАcademie

Franqoife.' „La ‘Ьеащё дётсёгса

PÍCCC vous а fait Vlouveut1{`ou~

liairerclen voir cl`autre‘s de fd

façon › 5€ Cielice qui mbblige

m‘]0Lirel`l1t1­y ’ à- -vous -envoyer

`\.- _ \
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celle que vous allez lire. La

Perte q-u’elle a faire depuis

uelques mois par la more de

R/I. fon Pere , Si la patience dom:

elle а befoin dans une fame' fort

rîhzmcelzmre,> luy ont infpiré les

fencimens qui fon: la matiere

de fes Vers.

е KEF LENXIO N S

‘ c1­1RE'T11~:NNx~:s.

Í ушамdex`euuuis,ezu milieuN

' ' clesulurmes,A “чада nouveuux тайги}: те plof»->

A gent tous les jours ‚

‚а >ellgŕnuzßifzte mum pur d’iu1’z/z`

_ L ES C urines е

{Чехfleurs que je reinem )vientì ì Ре/гдге le cours В

O_12ßu'.f»je _P 0’ dum mou cœurеле!

" culme vient де лифте
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2111' me mpjlelle etgïn à l¢ tran

gutllite' _P

шт г c'¢jZ toy , Sezgneur ‚ dont

l’extrême доли;

.M’¢tt4cÍ¢e au dfyìfpoirquiflzit te

K mëconfzot/lre

SDM: l exce': de l’ml>er/1`te’,

‘ïìezgfze acleyercegmmlOtlmtge,

Ои,/ìje dois tqfqaursfmfnr ‚

м gue de manßzlut mespeifœs

ß1`entle¿mg.e; —

Ne mhccalle demm que pour te

` lc‘>.¢Yfo'.ff1"z`f‘,> . ’ f

./1]ferznisft"ë_ien)ubn1co1i¿1'§z<ge, Y ‘

Щйитшеи Jeejerlls , g1¢’¢ufl1¢:

’f¿rtdel'o1'°¢ge , .

Ie cofyèe;1e.l¢¿u¢¿x gigs je )dent dw

guèrir. " '

Lz mg/öuqui de flaammeg/Í le flfßg

¿edu }>¢1»‘tf{_gC¿\ - ‹ ` '

Е! дм: г!112»Hperetwìvufg ,‚ т‘

Е]; Ёидфиг/дё: 07:21 `
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ì f

Фдде[ее )fives douleurs д’un dzßçále

‘дает `

Si tu ne viens ¿fon/ècours_

жеа ’

Беда‘: ‚деле mon «eme une vertu

conßnnte с v A ‚

.Efnr_§ne­moy, Sezgneur', les doulou

reux remords

Дж те donnentfouyent [ееcoupu

lles trnnfports ‘

" €D"une douleur z'm_pnt_'z'ente,

.Ießn'sfo1'lle , 0’ je /ens gue jene
7» › jm__z`s/ènstoy ‚ А

.Soutenir tout le poids' дд meileur

I _. ф‘! m’uccnlle_`- ` _

Toutße q‘n’z‘l д д’ujìeux , де_plus

A ifyujbportnlle,:Sepre]-ente/Ems~ ceßeà moy.

ш: çeße le' cceurplein ¿lune fcruín~
temortelle,I I А ` Y

c_ceur_¢leyn1Jerce desjolusfune/les

б; $014195, ,_ ' .°" щL з.

le



r

GALANT. " "ц
Il

\‚ Cûllïûüx ,

ìtguoy gu? -ter ordresfi`_a'elle ,

Ie @roy toujours me voir traiter eu

ll criminelle,

ЕЬ ! gui uele croirait _e Turde uuu

Я‘ ’ . )redux mullaeurs `

fortune 0’ lu mort ё me ‘шт’

1’ o_á_/liuëes ‚

Out[тещуfum re'l.ic/Be exerce' leurs

fureur: д

‚Е! je rluypû trouver uu milieu des

douceurs

Qfoyfreut les lplus ¿elles „т!“ ‚

Le/oi/[rd ’tj/ii)/er mesfleurs

'L ‘Fri/les reflexions gui reìieuerfms

‚ 64]; ‚

.Fuut-il gukì vos lysrreurs mou coeur

Д‘)? immolë.’

Eloiguez — та.‘ demqy , zieìrorutlfr
11.67]; , _ .Y

Luißreì. may le repos guele Seigneur

Y me luiße ,

U1’'tml 1 6 9 3. В

â

Тест te voir urme' ¿lun ri;¿rou1'eixur`
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.ff ест’; дЪгсслб/еттол {рт ‚м.

/»Muis уж)’, wus 1‘¢_’cz„'of1¿Í¢’*{.IIeДля

que‚дефиле.

Quel uéîme де maux д mesyeux/È

„г: wir г’ '

¢/Í/3 !/ítugrucem’u¿umìouue ,

Ie/ius encor , Seigneur ‚ елртеуде м‘

dçßffoir.

OnY voi: tous les jeurs des

.cholesli furprencmces ё: li eX~

4r1­.'1orcl1'11ai1'es , que les plus

{сжег [onf obligez d’avoü.er

que nos cunnoillimees fom bien

foibles couclmm: la faience' la

Içplus necelliiire à l’l1omme, qui

eli la Medecine , Е: fin' toucí

12-Égard des principes dom: nous

avons elle' Fairs en поРсге pre

-miere con ibrmarion. Ladill`eC­
Ition anatomique de deux Corps,

(gufi t`|.z:ŕ`;1ine icy il ‘у а fori: perl
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Äèerelnps , а donnélieu :`Ldivcrs

ralfonnemens. On trouva à1’un -

ôc à l’aurre la rareau coůédroir,

1с foye au gauche, Se les parries

Peéìorales cranfpofées hors de

leur place de 1:1 тейпе Гогге.

Une fr bizarre rranfpoflrïon des

Kparties internes с1е ces I'cieux

Acorps furprít égálemenr les

plus fçavaut Naruraliflces ‚ б‘:

les plushabilcs Phyíìciens. Sur

rous 1е5 Medecins furent étou

Ilez de Voir la .-nature agir en

^ Cela contre fes regles ordinai

TCS. Les uns confeífoienringei

Humeur ,

moins fujeta s’égarcr dans les

tenebres d’une profeiïìon fr

/Obfcure, que dans les deůours

d’u1'1 pays inconnu. D`aurres

Plushardis ne voulanc раз der

meurer d’accord de leur igno~

‘Гдпсс, diíòienx: que les chofes

1

ue .Von lfefì pasI
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qui tiennent du 1nerveilleux`,`

.11'elloient point de leur compe

tence ,öc ils appelloient extra

lvagances,e'g:1remens irregu

laritez de la nature , ce qu’ils

.devoient -traiter de Prodiges,`.

Il n'y en a point peut-ePtre dei

plus remarquable que ce qui

.ell arrivé Ã un jeune Gentil

homme , cl’u;n teint brun , dïln'

'regard unÍ Peu fevere ', Se d’u-n

temperament chaudůc fee , quíj

a palle des années entieresg

fans qu’ilfoit rien forty de Гоп

corps de route la nourriture

чип prenoit incell`an1u1ent

avec une faim qu’on ne peut

comprendre. Au mois d’Avril

`1576 'n’el~lant encore âgé que

de quatorze.à quinze ans ,il fut

attaqué d’une ŕievre tierce in

r_ern1ittente , quidevint double

£1erce,aprés quelques acce'S.SOIl

Í
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Medecin ordinaire l-efit faígneri

du bras «SC du pied , Se comme

beaucoup de remedes laxarifs

qu’il prit ne luy firent point

vuidcr [оп VCDLTC, on luy cou

feilla де [е l`erv­`ir de Pruneaux

laxatifs pendant quelques [е

maines ‚› 8€. de prendre des la-«

vemens pnrgatifs &'.¿,raŕ`raichif

fans par intervalles. Tout cela

n’ayant rien fait ‚ оп Шу ог

donna le bain d`ea-u douce 6€

commune , Se ce bain luyétant

devenu infupportable , il s’a

bandonna entierement à- fon

appetit ,mangeant par excez ,_

Se prefque lan-s aucun relâche ,_

sïmaginant peut-être que cet.

te abondance де nourriture

produirait l"eHf`et qu'on atten-`~‘

doit. On Shpperçut alorS _C1U€ "

toute la- region du bas ventre

c.omn'1.enç`oxt Yal sfenñçr ‚ Се quil,

B 3
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fit continuer les VpurgatifsV 85

les Clypceres rafraichillans б:

ramolill`ans. On luy eníìt prqn«

dre un forttgrancl nombre,co‘m­

pofez la plus partde miel 8: de

fel commun , de deeo6tions,de

mercurial' ,_ 5€ de verjus.On luyA

fit même avaler quelquefois

demi verres d`l1uile d’amandeS

douces. Ces remedes ne Гауапс

peint fou'lag»é , on confulta d'au.

tres Medecins qui furent d’avis

de preparer une decoëìion ra

fraiclxilliante , purgative Se гад

inoliílaiite , ёс dy mettrefdeux

dragmes de fermé. On la_fitPren­

` .dre au malade , Se le lendemain

deux verres de tifane laxattve. ‘

Ce dernier remede luy lit ren

dre; quelque peu de matieres.

femblables à' des fumées de

Cerf, öcà des crottes de C116

Y¿r€._S , non pas fi dures , mais un,
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г:

É-<‘-‘“‘

 

peu mollettes, teintes Se colo

rees de bllle Jaune. Ce furent

les derniers remedes qu’il prit ,

le portant allez bien en appa

rence, Se mangeant beaucoup

plus qu'il ne faifoit avant ee

mal,fans autre incommoclité ,

’ linon que le loir avant que de

le coucher , il le plaignoit (Гц -

‘ ne grande lallitude partout fon

corps , qui elltun efec allez or-

dinaire du rellerrement de v en

rre qui eontinuoit comme au

paravant. Voicy la copie d'un~

Certilicat de cette maladie eX

rraordinaire, attelle par 'deux

Medecins celebres , 8: ngné par

le‘Malacle. Uoriginaleli entro

les mains de M. Perron` Eroe-~~

_ teur aux Droits, connu ‘ele`lá~"*l

_ plus part desgens de Lettres-,A1

parmy lclqnels il palleï¿poutîò

homme digne. de -foy ,'qu11`iie 1

дассасьс point à la bagatelle.

\_
А 4,.
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M, 3 . . .‚ ugëde 19.unsnj7eu-­

1191111 1’âge de guutorze uns ‚ illuy.I

prit deßgrundes douleurs de »en_

tre, alvi tormi-ina inflar partu-~

rientis ‚911’11 senfnllutpeu 91111

11’е11 mourn/l. Ces' douleurs furent

uccomjongnees 0’ßii)»iesd^’une<grof.

_/eflelfre 9111 je terminn 411 91141011

qieme jour, dont il demeurn/Írtf-Y

erre', que mnlgrëtous les remede#`

dont il‚Д:/er)»it , ilfut trois unnees

entieresßms nller nucunementd 14

ßlle ‚ guey 91111 mnn<¿re„1/l_purfni­

tement lien ‚ 0° 911`11 111/1 le 1111

fou)>ent de 14 tz/ànepour/e rnfçuia

clair 11proportion de ce 91/11 droit

munge', On remuruuern 9111’ les re- ‚

medes 911011 luy donnoit /E' cornu

moient dnns/ën corps ‚ßms 91111111‘

rendi/l ‚ Ф’ ce 9111фencore deplus

etonnnnt , c’§/l 9111111411111 mienneI

frucuntion nnturelle ‚ 9111р11/1Д1_р—

_ulcer nuo; ßlles entierement rete.
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пиё: ‚ car il ‘Ищете’:pasplus ул?! `

l b'eu)foit , 0” neДо!‘ jamais que

loro qu’on luy {при prendre des

remede: pour )uiider /on тент: Il

fera encore renzarquäque pendant

се: non аллее.‘ , tl. n’eut aucune

opprtßion ‚ ny degou/l , point de

douleur de tçjle ny d’in/ònznie , au

contraire, il dormait bien. , 0';/È’

’J reìzeilloit le corp: fort bien di/po/`e’ ‚

fi`cen’eyZ que were lefo`iril_'/Z*plai;

{мы деbeaucoupdelaßitude; Erqïr

Madame fa- Mere laßëe de ‚стой‘

г д?‘ cetт: ‚ О’ de `l’entendregemir,‘.

„ ft un )wupourluyà Sainte Claire'

г de Seurre, petite villeßir la Saone;

autrement~ dite Bellegarde , e'loi'_

gn:='e de quatre lieues dre’/òn paye

natal , qui e/ioit le lieu , deja де;

meure. ,Au bout де deux fours , ce

jeune bomme croyant темп‘? dè’

‘ъ::‹‘т‘î*

й

Seurre augrandgalop ‚ сотте ib'

д’ fßglf elle”, avoit fait ‚гpeine aat-,

A» S,
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de/ui-/z'eu¿" , gu?!Iuypritune dou.

Íeurde ъепт‘ , Clamofus inliar

Parturientis dolor pureille uux;

frezuieres gull] uwoitßßulies, Elle- ‘

fut /I ¿runde cette fois là' , guïl'

crut eu „шла; СА/‚ф‘ се’ uvre

де: If,-‘e¿ue_s cfucouceìfuá/es ,_ gurl/ê‘

rendit А une тиф); de cumpfggu ‘

gufzl' ‚до‘? ‚ё m¿_cf.’¢em‘ß`u; _ L4_/ìelní'

cou,’i'uue' /e:~pr1't>euf~; mefne temps

уж‘ les I1`ì"„/1/1c‘ß_’eres4 , ф’ cout:'uu.¢Y

¿Ieufou dix так»; Ouдругие, Ф”

Ц/игрвгёфе’ ußrefrque luЛет fuí

ßel]fe'c’~, „Лат /'es Мгла};

_ жгут’: , _@rel render par lerßege

`9ru,ezu£1't.:.^' de mutieresfejml' es com»

¿ue _de ZuCgÍu,_ ._/4`_pre’f_' ces 'Ñ/rh’1¿m»­

¿fous ,ßiuìlfeutreqfe r't’r.2rxr'z‘c¢‘u1r.v_/ouV

мы ore!z`uuz're C57* или?! , deтигр?” ‘ах/гиды’ с’; grudutcŕäîf’

¿fu.zÍ_1`te' proportiouuee- „д а’ 1314151

u_v'fz't melige'. Il); 4-'ouïe ¢m­èfu’1Í;

‘т; serre mcIua«'z1e,_ dept: cef
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ж. temp: ,/21/êmte’ 4 tf/ûjomfs фа’рт:

lx ff.1z't€',­co11z/ne il Гатчине т Ьотте

ш; Honneur, 0’ de ¿anne foy, Signe'

ll: \ L,B. ,/Íjfïme' yerítaéleà Ватт’

le го‘ 1411))!” 1 69 3. Фе Байт

к l’¢zfz‘e'e ‚ Medecin ordinaire dat

1;." До)’.

ш Le 26. du mois paffé, Мод‘

ly» üeur öl. Madame firent l’hon

ш neur à M.lc Comte de Laugete,

if dele tenir fur les fonds dans la

‘И Chapelle du Palais- Royalßc le

'll Dommerent Phllìppes Charles.

gf Il ell Fils de M. le Marquis de

’1_ la Fare , Capitaine des Gardes

1- dfi Monfìeur ,fôc de Madam-Jir

д‘ ГеНсдс Lux de Чаше!“ , Fille

de le Comte de Vantelct ,.

Ё autrefois Envoyé vers lcs Puta

" ces cl’Allem-agne. La ceremome

` 1

fut Faite par M. `l’Abbc':'Fages}‘,Y
I

f- .aumônier ordinaìre de fon.

‚Швей‘: Royale..

Í B» 6*
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Le 30. Fête де l'Anno_ncia.­`.

Ytion,le Roy nomma lcsvOH­`l~­ ‘

ciers Generaux. le vous en en-. .

voyc la Lille ,qui ne fera nou- ‘

vclle, ny pour vous.„ny pour

vos A.m!s,_.ma.is j_'ay` cru devoir

la mettre icy.,alin que ceux qui

la cl1erc_l1,<’1'ont un jour дат‘

mes Lett­r,es ,.puill`ent l,'y tron

vcr., Щоущръс, cette Lille paf

‚они: grande ‚‚ il n-’y aìque les

Btigadiemde Ca valerie б: д’[п‚

fanterie ,_ que За Majerté air.

c,récz„nc>u.`vellcment Oílìcicrs

Gencraux. Les auttts.n,'ont.faia

que monter..

À Lreutennns, G'enemu.\e.`

Mrs-de Bartillat.

Le Marquis de Vatteville-..

Le Marquis dc Montrevel.`

Le Comte de Tallard.

Le Marquis де la.Vàjlet_tt.,

.Ine.Qo1ntc.dc Xin1cn_`ts._
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nl

rs

ir

De M-aupertuis._ _

LeMarquis de Vins.. [Ё

Le Маг‹]_(1.1$_‚дс1а. H_og_uette.„
De Bulca.4 î'3"‘i"`f‘»«Í¢ì~‘;«.Y "

Le Comte deI Mïontcl'1evreiìil`.

Le Marquis d’Harcourt._Le Mlarquisde CreuanL

Le Marquis de Lairray.`

De la Bretefche._

De Bri[l`ac._ _

LC Marquis cle F`cuquicrcs;_

Le Comte de Gallé. —

Le Marquis cle. Villars...

De Melac..

DE Saint Sylvefïrc.`

I-C Marquis de Coignica..

l.cComte de Qnnçon.

LC Corme de_Gui(card@

Le Marquis de B`uzenvalL.

Le Marquis- cle Nonanta

Le Chevalier deVendofrne._

ce Барда B_€1'v­VlCKa
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Mufeclmux de Camp..

Mrs le Marquis de Lauion.

Le Comte de Marlin..

‘ De Servon.`

Le Marquis de Florenfac,

De Varennes.

Le Comte de Loëinaria.

ya Le Chevalierde Bezons..

Le Com-te dela Motte..

‚Ё De Lignery. ~ — '

Б Le Marquis de Va;ndeüil‘„

‘ Le Comte de Meda-vy

Le Marquis de Genlis..

De Reignac, '

1 M Le Chev_alierdelaFare;.

De Prcchac..

5i Le Comrade S-olre.`

С Le Marquis de Caliriesf.,

ё De Pracomal.

5 ' Le Comte de Bourg.

Ё Le Marquis d’Alegre..

Ё Le Comte de Saint Fremondiïà.

в
п

  

Ьссошяс cle Mailly..

\

„А, r.
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I

YLe M_a.i't1tJi's.dç¿litt-$ìLai’l>lt".` 7

rse' Marq uisïdc Fla'<tnLà.iä'v5i‘llfe..«" ’

Le Comte de NaH`aii­.

Le Duc de Mimtmorency..

r„eComte cl`A've]`an.

Mylord Ltilían.,

Bïignalfaîs de Cm/pzlerìf..

M. le Comte de Montrevel..

Le MarquìscluA Plellis.

Le Marquis de P\­afl"an..

De Sxboutg..

Le Marquis de Grammont...

De Mazel.

ne Marquis de Blanchefotn..

D`Im<:court.. '

Le Marqu-iis де Mcraìn-ville., '

же Marquis де ВЦТу.

' ЬеМаЩоЁ-зде Marivaux'.

De Sainte Lìviere. `¿ I

1€ Marqtiis di.-1C~amb0ut\,I I

. TtDe regal. ‘ ‘

De РтеПе. 3 ~ .

he Comte- де Reuläài г
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De la Brllicr\':.Y

De Langa'llcrie._

Le Comterde тайны.

d’Avcrnc.

De Serignan-.

De la '1`all:e.A

‚ Le Romcry.

De Lellrade..

.ßxceltonL

Brigadier: d’înf}mlerie..
YMrs le Marquis de Surville.

Le MarquisY de BlainvilleM

De Vaguenet.4 '

Le Marquis d'Alincourt... '

Le Marquis de Turi..

,Le M-arquis.d'Antin..
Le Marqu_isdePompone;. i

1.eMarqu1s.dc Chamarante.. A

ne Bailleul..

De Gravezon.`

Le Marq„uìsdt_=.fCliar­oll.`

Le Marquis de la Chaflret.

Le ll/l.arqluis,Y de Thia-ngçs.. ‘ _
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Nicolaï.

Le Marquis de Bouligneux.

Le Comte de Chamilly.

Le Marquis de la-Fayette.

De B-elnavc.

Hrlii.

De Caixon.

D`Aligni.

De Bcaudumanr. A

Le Marquis de Novionl

ь‘: Marquis de Vervins.A

De Salis.

DelaCba[l`agne.

De Charrogne.

LeComre de Blanzaß

D’Arcues.

DcSailli.

‘ ъемагсрйздс Cadrieux»

Des Alleurs.

Le Marquis de Fourille,

Le Marquis de la Valiere.

LC Marquis cl’Ambouv.ille.

De Vvicop, `
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De Vigny.

Ce вы} point allez de vous

avoir nomme' unfigrand попу I

bre deßr-aves , il faut vous ap

prendre дс quels Ofiiciers Ge

neraux lesArrnées duRoy fetöt

compofées cette Canìpagne. `

Armee de Fl,/mdrr.

M. le Maréchal Duc delai- ‘

xembourg, , \

M. le Maréchal Duc де Vil

leroy. ‘

M. le Maréchal de loyeufe.

удивили: Generuux.

Mrs Rufen.

Le Marquis de Rubantel.

LeDucde Bourbon.
_ Le Prince де Conty. C

Le Marquis de Vatteville.

`Le Marquis dela Valette.

Le Comte de Ximenes.K

Le Marquis де Feuquieres.

Le Duc де Bervvicre.,

  

p
,I
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Marärhßrux alc Слтр.

1: Mrsle Duc де Roquelaure.

Е
Le Chevalier de Galïîon.

д; Le Comte de Matñn.

3; Le Chevalier де Bezons ,

‚д Le Сщтпе де 5-о1ге.

De Pracontal;

Le Comte де Mailly.

LcDuc de Montmorency..

у 1
l lì

Mylord Liman

Armét’ д: la Meir/P,

M.le Maréchalde Boullers.

Lmrlmnns Genenmx.

Mrs le Duc du Maine.

Le Marquis де Montrevel.

De Bartillat. .

1_е Comte де Та11агд‚ —

Le Comte де Montchev reiììl.

De Bufca. ’

Le Comte deGa{l`é.

Mmíclsmux de стр.

Mrs le Marquis cle,1.'.mion`

Le Comte dela Motte.

и
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De Lignery. _ I

Le Marquis де Vandeuïl.

Le Marquis де Crequi. .

Le Duc d'Elbeuf. `

Le Baron де вгыГеу.

Le Comte cleNalfau..

щит’: „1'‚11/‚т„3›м.

M. le Maréchal Due‘d‘e Lor»

ges. `

М. le Maréchal де Cl‘10l{CUl~ ’

Lieurenuns centraux.

Mrs le Marquis de Chantilly-Y

Le Marquis де la Feuïilée.

Le Marquis d’Uxelles.

Mylorcl Montcallel. '

Le Marquis де Revel..

Dela Bretefcbe.

Le Marquis de Villars,

De Melac. ` .

Muriclzitux de Camp... `

Mrs le Duc де la Ferté..

De Barbclieres.

Le Comtedu ноша},
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Le Marquis d’Alegre. ­

Lc- Marquis de Vaubecourt.

Le Comte де `Sa-int Frcrnond.
K Armee ofltnlie.

M. le Maréchal de Cari-nar.

Lieutenant Степан‘.

C Mrs le~Duc де Vendolme.

" fre Marquis де Langallerie.

I Le Comte де ТеШё.

' Le ’Marqufis-’deVins. '

Y Le Marquis de la Hoguette.

l' Le Marquis de La-fray.

Le Chevalier де Vendofmc ,

-.Grand­Prieur де FraDC¢~

Mnrëclouux де Camp. _

Mrs d’Ull`on ,

l..€`Che«valicr де TeH`e'.,§ — __

De Baebevilliers. _ ’ "

Le Marquis de Varennes.

-'LCCOmte де Medavy.

LC Marquis de Caliries. _ L _

Armee де _Koußillom

M- le Marée-hal Duc dâ

Noailles.
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Lieuzenam' стилях.

Mrs de Chaferon.

De Saint Silvelire.

Le Marquis de Coignies.

Le Comte deQu1nçon.~

_ Mnre'chuux де Camp.

Mrs lc Marquis de Gcnlis.

De Reinac. »

De Préchac ,

Alt/x4_E’E ses LA

Морда‘.

Lieutenant General.

M. le Marquis d’Hàrcourt.

Marechal де Cmp.

M. de Loëmaria.

Rien ne fait mieux voir la

grandeur du Roy , que tant \

d’OŕHciers Generaux nommezV 1

à la fois. Qielqtles curieux 1;

ont obfervé que ce Prince а -Y

jufques à trente cinq mille I

Oflïciers dans fes Armées, ce ff

-qui marque bien На рЩНЁшсё: ‘д
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audelliis des Rois fes Predecell

feurs , qui out regardé des At

mées де trente cinq mille hom

mes , comme des Armées uom

breufes , au lieu que Loiiis le

Grand а autant cl’OflîciersK

»qu’ils ont eu de Soldats, 8€ fou

vent mefme ils en ont eu beau

coup moins.:

' le vous euvoyerune piece qui

ne m’ell: pas tombée entre les

mains alfez sl temps pour la

pouvoir mettre dans le voulu

me де ТЕ/Злг lmfent des ßjflzires

del’Eur(¿pe, oùil y en a Pluñeurs

autres qui coricernët l’ele¿ltion

qui fom curieux d'aVOÍf tomes.

1 les pieces orlgmales qu'0n.A GL

. I.publiées fur cette matlere fone

It du neuvième Eleélorat. CeLiX\

j leurs de les trouver toutes dallâf

д ее volume., .el l’except_1on de

к ССЦФСУЁ‘ .. Í
e Э

ь
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4¿s„`v макеты

АСТЕ‚ j

DE_P‘aoTEsTA'r1oN

Et refervarion де -la Sercnilï`­

. me ‘Maifon де Brunlvvicx,

Yi-ntrrrpofé à la Cour de la

_ Majcllé Imperiale , au luier 5
Y-dr: la pre-tention de laDiguité

VEleói:ora`le де la Serenrllimc

=Mail`on de'Brunl`vvick, Lunc~

fbourg , Hanover.

Емеля‘ les ‘Ducs de Brun'/1 1

wick LunelourgBrurdwicl... „

_/Èvoynnt дм.‘ cette „дам entiere

ment ne liège( ‚ loors dëfgnrd , Ú'exclus e ln communicution, im rj,

your l’entrejori/Z' ‚ eue pfur l’execu­tion ‚Тип de ein qui les "суда? de_/`i`j1re’s, ils“ `oi)»ent dumoins [Мёдel conforter leurs droitsjooureux Ú’ "

- ‘ pour
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pourleurpo/lerite', дрgaran

tirpar де.‘ _»oyes permi/es О’ legi

time: de toute entreprife , traite.

Y mens indignes , Ф‘ opprcßionr , con

ll _ tre ‘целует де l’In)1L_"/liture Ele.

. florale ‚ par la prtßnteprotejlatie-n

folemnelle de prœfervandis juri

`vautia Ädomus Íquaeliijis , Ф‘ de

_declarerpubliquement , que quant

auxpa¢‘î’ion а’ union de /ear Mai_

fon ‘Ducale , Ф’ trus­ les droits en

ïtßiltants , qui. /'ufruer içy ont e/le'

' ûlßrveïfans aucunel interruption ,

ilsne reconnoi/Zronr листе. di<`gnit_e’<

Elfŕlorale ouprieminence dane leur

’ A тиф” q_n"_a`tegard de cette

„Отеле af¿gnite' ,_-ilrqne cederont

а?“ la moindre cbqlè de \Vl’entiere

Íßülßance де leurs droite` , О’ que

еап0д/14;11[д_с0[[це1еп’де la digni

fï te’ Eleŕlorale ‚р‘ [е caty ecbet , ils

171'ßìiaudront C9’ exerceront toutes

E A'uril`1693. ` С

ll'

ii

ui

- xbus ex pacfìisgunione Se oibfcrf



les di uit 'ero Iu1‘z"):t's^.iz"lì‘¢­r.uufzfizceî лей’: Í?oÍi‘ydre`¿„rZ9­’ Ze-'tiroir

fl',/fißseße ,м: дат l’;‘u»~e/ìfjmre .

des Не)‘: communs Jefìmfire ,uz _

дм.‘ lu темами z1es"'C`on_/¿ils деда‘ l

Миф» ’Ducale unie , ou dum les

depututious де l’L`m;1z're , Z9’ excr

те де [ее condireífiou du ferr/r

де lu ¿efe .Saxe , (76. дм: т“

lefàuels droits (у frero¿rutz'ves ils ‘

ß’ muz"m‘ieu2írout 0’. conßwererlt `

I fur toutes les 'payes [аудита Ú’

fermzfès , fuis; foujfrzï' qu'­z`l yfwï

fuit [е moindre гитаре/а? ou р’?

yeulrozz,

Y Vf ces „п: , Ми‘ /es ‘ïìuvf 'tlf

'îìruufwucl' , 'Luueácurgß Bmufwíci

recomimzutŕénr tresiáumálemeìlt

Чдшгс [е tiroir де[елеем/е д [д /'ff/lí44 Í

ice@J proteŕïiou de р; fr/M/1.-/Ze’ Im»

jrerzulfe , lu Идеал’)! en '-mcflriff’ '

ест?" de }àouÍoz`r`ordo7zuer уже [я i

fîäwffeufe prete/ŕutiou , rtferlr/:tron



GALANT. in

0’dfclnrntion, In nella ¿lr ßroient `

ezectßàirement об ¿gqaÍ’z'nterp0fer,A

toit conclrëe dnnsles R; 1' .fes ‚др,‘
СИЁЛе-‚гй‘ lïfßirt 0"~)1|ít­z/Í cfyífilt

antóentigne. Fait tè .1>`1‘nnfmn'cÁ’

1921../4015/Z 1692,

V»On а beati vouloir fe _dëfenl

Idre de l’amour. Il vient un

temps'oi`1l'ou _ell »forcfé de luy

ceder, 8c malheur aux Belles

qui ceden: trop tard. Elles cloi

vent craindre la menace que

leur fait М. de Calvy , dans les

Vers qui fuivent. - _

srrrtraeffrst-fr.u.s'

A LA вшв er 1ND1rrtRENra

'1RIs q

СЕ qn’on dißit de voßrfe lan.

- mrnr , ›

=" l „А lnjín monfroFre.mnÍÉenr,

_ V C 2

V
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,/lz'/mé/e Irzls, те 1еfm т“,

e/í 14 bonte де шт д17401411: ‚

Qui или ß¢z')»e71t ‚ё год: тотет,

Ишедее гфп/Ые ‚ )zow en

дат’: tgloire, _

. д!’[е 1е fcvztïfà1 ¿z'e;§l’¢utre jour, _

244224! [фу рот‘ 1аддее дттоик,

I’ef1fe/2/¿gy толпе де trg/ìejße,

М, On 414 7401414 eu tant дёггдеш’,

‚Е! ic’ )JOM W3' д’wz 41"’ ‘пгсеиеиг

,Kjre де те: fozápirs, 0° mi/!_c’r те

fßndffßc’. ‘

Q1/yj was m’fzz'm@{, те dites

. )Joux _ŕ '

_ L/if/’H fe 75437451’.4z‘rffßÉ'§d0dx

Tonrjvrendre un сает‘ сотте 1‘ v

ro/ire,
K „уж: т’‚41’иеъск1уе;:т2у

.-~.«zfÍ€'¢’{,0!Ífllf,¢¿ÃÍ€ßrf М: vœux 0’

Í7ôÍï€f‘0_y ‚ I ff» _

Jìtzle/nja@ теpeut rou;/âer ‚ was toa

' cêffeî''une 441119,‘
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Ю

,/faßte. plus tendres amours ‘

' Sont rebutegfpar ce: di/ìours ,

’Def/poir д)un e/íman1‘fi`delle_ 5

Mais ttyl ou tard , cbarmante Iris,

L’amour liangera ce мертв.

Et' )ous qíerafouírir une peine cru'

e е; ~

f./íì»oi`rdes appar'/1` едите”; 5 K 1"

Etmrpgri/er tous vos ,/Imane .'

Vous en/òitfrireî davantage ,

`Lors quelJ ‚ ju/le iiain..

' queur' , _ _

Viendra punirwrßrefroideur ,

Et l’inutile abus da plus beau de

vôtre age, _ ' _ _

‘ЁЁ gi' ' "‘ е

—Т0111"):011: accabler деле.‘ coups`>

Il ne )tiendra fondreßir И!“

Que quand ):ous‘n`aure~§fh“ de

_ cbarnzes, - ‚ `

,Quelsferont vostri/les deff.' J' ‚

\

C 3
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Vous )fous mog/ueî де uosfòûfirs,

[eux gue vous uimereï/2’ тот де

)sos larmes,I

€€‘.‘5§

7/ouspeu/`ercz_à'ces дура.‘ ,

guifout icy tuur де fr-ecus ,

Jl/1u¿s»)1ous nefereqplus- lu mtfuei

Ce геля‘ /z`óriiluut c/eugene.

.Alors ‚ Iris , tout wusfutru ,

Comme uujourdßuy tout шеф”?

Z9’ )fous ‚сете, '

Ne crqyeäqwf que mon malheur

М’uic fuit predire д ъфте coeur

I/ue fune/le ‚лимит;

Üç/l uu леди: gu’uu«‘17íeu ci'./4“

. тот‘

C/Buque Mortelpuye¿fm tour,

que le идёт‘ orion puye д

lu Nuture, ‘ -

-. ~ ~ ‘ «ser
îl2’ureux,ç;ui дм:ßspremíers м’

fPeurß’#tirß­Sfeux êienfuißms t
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Ils fonttle lnnlienrale/2: vie.

Qui rtjiße enr cettefeifòn ,

Ийтш dewßs vieux nm. ‚ perd

repos @°»rnifon ‚ .

Et de mille паштет veit Д: ßâme

мыс. e

в ‘ч

‹‚._plus tendre de vos i

f`ouronne(‘donc les_/entimens ‚

Реле: fon bonheur 0’ le- »Q_/Ire.I Mais, ¿elle Iìfis, cl2oi_ßßeîl»ien.«i: _ l

,Quel de/e/_i2oif_/èroit le mien ,

Si vous aiment fort , vous en ni.

miq un nutre .’

«Её

‘мм;- lìinzonrfenl lions гады; ‚

fe leen рт neje dennen: '

ïï Q1¢’?œlnfqí\’i0n ln lustendre,

Et,/I l’nmonr emporte» , - f“

ÍB_eliel'ifis', je Ряд: m’e'nßnteŕ-,

,Quels gne/rìient mesKim», fny

feu] droit diy ¿5ife'rei¢ilfe`



5 9 М EUR C>U E

<11? moulu: l’uum’ fourfdauufr т‘

' „ее ‘ ‘
Те qßfou afpqß» àmesfèux ,_

fDu mente-'(;>’ des uam: fumeux,

Mui: еп )›41п‘оп'—те 1е еопгфе,

$249); guïls ¿tulmt touràtour',

Ищет 72’€'g`d.]¢’ man umour',

Et l’umour , ¿elle Im ‚ шт: mieux

'gut tout le 1"@/17.8.I ’ '

G'cf1'11ń. ’grandmalbaur pour

un -cœur}'qu'i'. s’o‘H'-`:e`1, quucidc

ne pou-voìì fe faì­re"ac'c¢p:e'r.

Jugez -cn par Yce Madrigal de-

М‚де Vin. а r.- - е’ .

 

132115131!кв Емёд-к A-‘s"$A'1N-‘rn

.
\

êouueftreuue ’ ; у

можете’ à» 14 {еще атм’ ,V

 

.­§¿#1'ffo1`d'emfuf.lezxefufn-- _ ~- «v 1;

Lußeqe Iris 1е m¢};'r;];,-5 v g

С‘ ’""f;“‚же тфги dfísffoûtereut Де. In

fëtlf, ’
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Ie-l’oÍ}1':vt1‘çp tmlа Ымегге ,‚

‚Ё ЫВе/1е:’еп /èfznddlißz, _

Jîfgîn /’em ¿mu )unter/èsfmx Ф‘ ’

. ßz con/Z¢1zc¢".,

›’‚ Onle t1m't4_p¢r tout лес indiflu.

mme;

г: Et Tßílis п?” _fit pdscgrdnd cds.’

Jmdmnte п?” )wulutjms ‚

О ‘Шел д Гетдягд/рпхе „Ёёйге

щ ,flfìßm cœur dont on леди: que

ф [ига ./. 4

г: Le 8.,du moîs paffé ,‚ М.. de

¿;1‘a­C\our de Manneville ёропГа:

Mademoifelle de Caumartin-,

rroifìélm: Fille d*e~ feu M. de

П Caumartin, Confeiller d’Erat.,

Ellefappellc Maìdeleneg. Ch1r.­~

,a[1ote­Emi1lie le Eévre> de Clau,-V

marrin,8C elle cpc. Sœur де’ Ma» Д

‘. damede Mafcarani ,„8c- de Маг“

dame d’Argçnfon. M. дамам

ncville s’_aPp¢llc Jacques de la­

.‚ С0\пг,_5с1351‹1ц: de Mannev_.ìl,­§ к

C155
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. 1:8: deïGarzelle en Norman2

die. 11 efl: Confeilller au Parle-Y

ment , 8: Fils de'Thorn'as dela

Cour, Seigneur de Garzelle,

lequel aprés avoir cflé receu

Chevalier de Malte , époufa

Marie Fuzée de Voizeuon ‚ _

FilleI de Guillaume Ещё: д:

Voizenon , Seigneur de Char»

mont en Brie ‚ et д: Louïfe de

Cugtïac Dampierre d'Imonvil

1:.‘ 11:11 aulïi Never-ide Pierre

dela Cour, Seigneur de Mari-

ne‘vil,le,mort Confeiller'd’Etar,

8: Prelident alla Chambre des

Comptes , dont la Veuve , An- n

toinet-te C.olbert,s’ePc rfmariée

avec'I Louis Saladin d’Anglul'¢

de» Bourlemont , Marquis tlc

Si , 8: Duetitulaire d'Atry au

Royaumede Naples. Louïs de

la Cour ,` Гоп Grand pere, Sei

gneur du Builfon , fuccelliveg

J

' 3

.___;
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ment Intendant -de la ]ut'iice г

des Finances ‚ des Fortiñca.

tions, б: des Armées du Roy

en Italie, premier Prelident au

Confeil Souverain de Pignerol,

Confeiller d’Etat , Se Arnbaf

fadeur en Savoye l"an 1644.

avoit époufé Catherine Morel-,

Dame de Manneville 8: de

Garzclle ‚ 6: il elioir Щи an

quatrie'me­degré de Gabriel du

Four , Seigneur dela Cour , de

Maltot,`ôc du Builfon , qui

_ vivoitcn 1437. Sc fut compris

parmy les Gentilshomme: де

Normandie -‚ qui verilierent

leur Noblcße dans la recherfj
che qu’en Ht Raimund Morrel-lr

faut, Commilïaire député par'

'le Roy Lon'1`sXl. au mois

d"O61zobre 14.63. Les'Seignenr»s`

de Maltot font les AinezA de

; cette Race. M. de Manneville

C 5



’ 4:16 СЬСЁдеЧа Гесоедевгаей

che. Le Seigneur d'A,nv,al,`„qui~¿ =

commandoit »l’Efcad¿top¿ де И;

ЫдЬ_!_еП`е;де Ва‚511а‚‘;е.‹де“Сеёп›

en A1.68^9..e{i le;che~fde.^l,a r-roi'­1

íïéme Branche. б: les S,`ei‘gnenrs.`

де Vaudorne ,. de Mannetor',

Sc dflngrevillefonxr les chefs des.`

trois ­aut.res. „I.l,s._porr.en't. tous.

I pour leurs. Armes aî.’o{urà.fr0ir. Y'

(2fœ_ur.r.d.’or ‚‚р01@а;_д‘их_:ц. :hef

un;en.]>0im’r.._ V» з, ` ‚

Le ]eu_d‘y fz-.-‘4d'e`_ ee¿Íri1oifs­.,le Comte de C,haíi,eau`villai,n«„r

époufa Mademoifelle d'A-lber-t».

à Dampier,r'e.1l ей БЫde

de Mzorßin , Senateur.. ,Sz„çra.nd§ ‚

Trefor-.ier.V de- Po_logn.`e_ 'i-. ~q!JÃ­'»

avoit elle' Ambafl`adeurÍ Extra.-­«­_

ordinaire en‘France ’‚ д: qui-, ’ `

mourut à Paris dans.,{`o_n Hoírelf.I

le 8..Ianvrer..dernie~r.,_Ce .jeune°._

AQ.Ès>I1.'ii.»;­.¢:Í.’c fort_e&ime.,_&c,eon;g~,;_
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v_.„„.,.ŕ.4.~:x­->>’*`*`

mamie шт Regiment'. Il n’c&.,

pas fculcmsnr bravs dans lc

méricr de la guerŕc, mais il s~’a:­‘

tacheavccapplication àlce qui

regarde lesForzìfíezuionsözlcs.V

Travaux pour défendre Sc рот‘:

allïcgcr des places-, Mademoì­

fellc d'A~lbe`rt ell Sœur da Mula.:

Duchcífc de Mnnxmorcncy„,1__

ё: lecònde Pille de Mile Duc дед

СЬсчгсцГс ‚долг la. fagcffc ôc lat

piené, aufìì-bien que le f<_;a1v_.oirA,\

lonrccmnuës dc: tout le rrloncllï.L

Honoré d'Albcrc , Sr de Luì‘nes„_

¿unc Maìfon noble ,. ёъаЫЁеа

l da­nsle«Comcé d3Avìgnon dc-,

puis le Ponnifìcar: d'Innoc«‘:ncv-~~>

VI. rendit de g.rands.{crvìccs«. ‚

au Roy H<:pry\.'I„V.. cr:I plu

ûfurs- occaßons.,;&c “Её!!! pourï.,`

Fils Cba»1e`s\L‘¿'A1bm., Dus .d¢

Lnincsg, Pair» ', Gonnêrable.. 8€"

Grand. Eaúconnlcr. db: France?,
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Chevalier des Ordres du 'Roy д

premier Gentrlhomrne de fa»

Chambre , 8: Gouverneur de- .

Picardie 8: д: Boulonnois. Du

mariage de ce Connêtable avec

Marie de Rohan , Pille aînée

d’Hercule д: Rohan , Duc de

Monthafon , Pair 8: Grand- Ve
neur de France', qui сдан: denl

meurée Veuve époufa Cllaucle

de Lorraine , Duc de Ch-evreu»

fe ,. 8: Grand Cham-bcllan de

France-, forti: Loüis« Charles

d’Alb.ert , Duc de Luines , Pair

д: France , Chevalier des Ora

¿residu Roy , Pere de Charles->

Honoré d’Albert, Duc de Che-`

vreufe, Capitaine- lieutena-‘nt

des Chevaux leger-s du ROY»

qui en a 6617.prit alliance avec

Ieanue'-MarieThere{e Colbert.,

_ Fill@ 'aînée д: ]едд‚Вар:111=

Colh»ert,Mini[ire d’Etat. Celli

\. L
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де се mariage еще“ venue`

Madcmoifelle d’Albert, preferi

tenient Comtelfe де Château

vi lain. .

'ln’.y a point d'a¿i:ion dnRoy

qu n ne рейде dire merveil-`

lcufe. Ce Prince, au milieu des

grandes afïaires dont il ей iri-`

crflarnnient occupé , funge à

récompenfer ceux qui le"fer­

ventbien', êc en travaillant fans

aucun relâche pour l’ouvetture

de la Campagne ,8c pour tout

ce qui regarde la grandeur de

fon Etat, il trouve letemps де
Ydonner fes foins ai Tlnfiitutitm

д un Ordre Militaire, qui étoitV .

la {еще chofe qui fembloit má'

quer â la gloire де fon Regne..

Touché des aâions incorr1pa­ .

fables de valeur ы де courage

parlefquelles les Officiers de fes

Troupes fe font Едва!“ dans
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les Viétoires ôc dans les сот;

quêtes dont ila plû àDieu de'

henir lajuíiice de fes armes, б:

les récompenfes ordinaires ner.

pouvant (маг: â la reeonnoif-I

fa-nce que ce grand Prince ade

leurs fervices, il a voulu cher-

cher de nouveaux moyens de

leur faire voir.- combien- il ей:

contentA de leur zele öede leur.Y

íidelite'. Сей dans cette viië#Y

quill {ей ргороГё д’ёхаЬ15г› um

nouvel Ordre purementI Mili

taire, auquel, outre les marqu€S~

dïhonnetrr exterieures qui yf

ferontÀ attachées-,il y.,aura en=

faveur de ceux -qui auront Га’

vanrage cle s’y voir7 admis ,. def“

revenus a£f`f»6l;«ez , ôLdes.peníiö's«-.

qui augmenteront àproportiou.

q11’ils sien rendronedignes рая:

leur conduite. Comme il ne Га‘

ra. receu. dans eet-, Ordre q.,.L15«‘
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des Oílïcicrs des Troupes du.

Roy, le merite ,‚ la vertu , б: les

ferviccs rendus dans fes Ar­:\ `
mées Iavec cliŕlzìnêcion , feront.

aulíì les (culs ricrea qui pour

ron: y` faire emrer. Le deH`cin

dc S. M. ell: d’apporr.er'même

dans la foire »une application

particuliere âîaugmenrcr les а

vamages de cer.O‘rdre, en force

qu’Elle alc la faŕìsfaétìon dfêrre

r0.ûì-ours en élan de faire des

g§acesauXOíf1`cìers de fesTrou -

Pes, 8€ que ‘ees Olñcìers de leur,

Côté voyant des` r-.écompen.l`es_

allurées д lavaleur, ayenr fujee

de-fe poner avec une ardeur

nouvelle à faire tous leurs ef-Q

‘(от pour les тете: par leurs,

afìflons. Les Sraruts-Se RCgl¢­

I“GUS qui ont été faits pour`l`é­ _
lablir fous leI nom де 5. Loüis ,.

fom au nombre de rrenr.e­l`1x.>



б: MEÈC`URE­_

Le Roy 5’:11:1’с declaré> Chef»

Souverain, Gra.nd­Ma`xflre 8:

Fondateur, 8: en a urry 8: 111

corporé la Grande Maiûrife à

la Couronne, fans qu’clle cui

puilfc êrrevjamais feparéc pour;

quelque occafion qu~c.c¢ foirf.;/'

Cer Orclre de S. Loüis doin 8119:
compofé du Roy , 8:’ dresY ­Rois,

fes Succcífeurs ,I en qù»alÍté»de~..

Grands Maillsrcs , д: Мо111`:1- ‚

gneurlc Dauphin, 8: fous lcs.'/'
Yůmis Su-ccclî`eu-rs dc. Sa Majefìévl

du Dauphin , oudu Prince qui

fera Hcrizicr plréfonioprif д: la

Couronne ‚ д: huir Grancls­ïï

Croix ,_ de ving:-quatre Com

1fnandcurs,&:dc 1:1 потьгеде

Chevaliers qu’E1le jugera â -

proposd'y admeure. 115 реп:

rom tous une Croix- d`or , fun

laquelle Н у aura Vlrpage de S.' -

Louïs; mais lcs Grands Croix . ‚
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11€ la porteronta-trachée â un ru- -

is banlarge,couleurde feu,qu’ils

ls» porteront en écharpe, б: ati

:; _rontencore une Croix en bro

er deriecl’or fur le manteau 8: 1е

si julie a1i~coi­ps.I Les Comman

irdeurs porteront feulement les` `

ш ruban couleur de-Feu en echar

si pe, avec la croix qui y fera at»

di tacl`iée,l`ans qu’i­ls puilfent por

:lI ест; croix en broderie d`or fur '

srîleiuûe au corps ny fur le man

ё, 'tciu.Q.uantaux {iinplesCheva.-»

il -liers , ils auront feulement la

I1 croix d'or' attachée fur Гсйе-Щ

sI niacavec un petit ruban cou

1« lturde (ещё: пе pourront por

' terle ruban enécbarpe; com.- 1

me feront les Grands Croix,~.§C

les Commancleurs. `

1

L. tllant d`honorer l’Ordre de S.

s Louis le plus qu'il luy eli pof

L’intention de Sa Maielié' ‚ '
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l

üble, Elle a declaré qu’Elle en 1

portera la Croix avec cellede Ч

l’Ordre du Saint Efprit ,ce que l

feront de la mefine forte Моп

feigueur le Dauphin, les Rois
Succefieurs de Sa Majefié,8r.I Ё

fous eux lesDauphins ou He- I

ririers prefouiptrfs de la Сей‘ `

ronne. Ce mefme Ordre fera Y

conferé aux Maréchaux de ‘1

France ,eornmeefiant les prin- "1
cipaux Ori’-iciers des ArméesY

de terre , ё l’Amiral de France', 5

81. au General. des Galeres,l

comme principaux Oñiciersr

l’un de la Marine , Se l’autre'

des Galeres , Sc à ceux qui leur

fuecederonr' dans ces Charges.. M

Les Ordres de S., Michelôc duS.. Efprit , ôc celuy de Se Louis»feront Compatibles dans unernefme perform@ ,fans qu'¢l‘un ry

Pïlllfů fßrvir ti’eX.eluíi¢:»riI ё l.'au:­­ 'vi
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5.. не, ny les deux au rroilîéme

д Le Roy Бей refervé àluy feul,

L. en qualiré де Chefůc Grand

I,§¿ Maìílre de ГОгдге де Sain:

. Lou'1'is,le choix ůc la nomina.->

Р rion,canrdes premiers Grands

H., Croix , Commancleurs öc Che

т val-íers, que де ceux qui feront

fr admlsà Vavcniren chacun де

3 ccs rangs , ,Sc ils feront tous

:if Lirczà perperuirésdu nombre

д dcsOfliciers_ quìfervironrdans

scf fCsTroupes`de.`Eerre беде mers

¿sl fn force neanmoins qn’un des

Д“

Ü, Grands Croix ,rroìs des Com-

Ш .mandcnrs , «Sc >le huirìélne du

rr »nombw d¢sChcvaliers,{eron.:

д; toUjours tirez (Ё celuy des

"; Ollïcicrs de l.a'Mar1'ne ůc des

il Galercs. Aprés la premiere no..

1; ,mlllzlrìonA des Grands-Croix ›

r- desComrnanclenrs Se des Che

1, valíers `,.quancl il y aura. des
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\"letes , tiendront le premier

Y /

places, vacanrsespar more , les ‘

Grands - Croix ne pourrons к

elire :irez que du nombre des

Commandeurs , ny les Com

'm'andeurs^que du nombre des i

Chevaliers , 1с tour par choix, т

ůc comme Sa "lvlajelìéV le jugera ‘

ai propos , fans*qu’Elle s’obligc v

d'ob(er-ver l’ordre därncienrhrßI I;

ré. Dans les ~Alï`emble'es 8: Ce- L]
remoniesde l’Ord're , les Marci-I 1

‘chaux de France , l’Amiral de д‘

France , б: le General des Ga- :

':'a‘n'g'aprés 1с Roy , fes Succef­ з

ЁГептзДсв Dauphins ou pŕéŕ д;

fsmptifs I­Ieriri»ers dela Cou- fl

‘TODRC , 8€ les Princes du Sang г;

Cq-uis"y trouverons.I admis. Les 1

Commancleurs [erom: précc­ r

‘Не; ‘раг les Grands Croix ‚б‘ rl

"i<:S‘Gmpl¢S Chevalierspar les ‘ц

Commandeurs. Ceux qui ail: 11
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-rontraulii l'Ordre du Saint Ef

“рт , ркёседегопе1ез Grands

"Croix ,Commandeurs 8: Che

valiers de l’Ordre de S. Louïs ,

àraufe Ícl1:‘:l’a‘va1irage~'qu’ils au

' rontd'eli’re‘hcrnorez des deux

Ordres. Aucunne fera pourvu

d"u1ie‘place`iie Ch/evalier' ,_ siii

ne fa'i‘t­;proi`ellîon'delaffkeligion

Catholique ‚ Apoliolique В:

1 Romaine , qui (era _ iufiiiiée

par uneatteůationiie l’Arche­

‘еще: ou Ev`efque'~D‘ioeel`ain,

‘Bt s'il‘n’a Ген’: .fur terre ou fut

ftrieren ~qualité `tl’Ofiîcier ‘реп;
’dant dixannées ,dont les Cer--A

‘tiŕicats des cseneraux 8: Cóm

I11a’udans*'lïero'nt foy.“Les Let

O'misonPru‘vi{i'ons que le КО?

accordera à ‘ceux qu"il\` М!“

‘“¿h1if`fis"pyliur elite €‘iieivaliersî’s'

"`°1f"’P¢1,1r'umrïter 'aus¿iP1aees‘d‘e -
135111 1r1an­cl'en"rs " ее ~ de `'e‘r'."1t'i'i:iS„

  



7 a M E К‘: V Pc E

Croix , feront fig-née-s ., pas

les Oñiciers fervans dans les

Troupes de terre , parle Secre

taire d’E.tat qui a le départe

‚шеи: dclaouerre; Sc ё Végard

des.OfHcie.rs de Mer , par le

.Secretaire d7Etar du départe

mient de la Marine se des Gale

I‘.res.'.Toutes ces Provifions fe.

„топ; fcellées du Sceau de l'O.f­
i.d‘re,q,uidemeur"era entre les

mains du Chancelier Sc Garde

4cle`s‘S¢:eau__x de Fr_anee.Í.eCh'e- Ё‘

valier рощи’) prefieraferment —‘

_au Roy en fe mettant âgenoux

`.8ejurera_8t prometrra de vivre
Jr‘_5c_rr1ou&r_i.r dafnsila Relig'io.n .Ca

Vtholiqtie, Apofìoliqrue EL R0?

f1w,n¢,d’eaf¢ наем; а sr1\n.-<ç.leü-¢».f21US`fe départir jamais de

.lïörçîiaaràr au 1“«‘f~°ï'¢\‘­*~l"‘^"c""‘i”"~i

‘à.‘ë¢‘3?ï..,qu1...¢qrr1s1ßandrn.¿ -f°lÍ1ll“-. ‘

-lr

/~ 4 — porter
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ID

nb

il

‚ 3

porter en tout comme un bon,

fage, vertueux St vaillant Che

valier doit faire, le tout felon
`la formule dontilc Secretaire

d'EtatÈ]ui aura expedie' fa Pro

viliomfera lalec'iure./Aprés que

le'Cl1evalier aura prelìe' le fer

ment , le hoy luy donnera l’ac­­

colade б: la Croix, ce quieran:

Рай,“ ptefe-ntera , ou en cas

d’abfence pour quelque em!
pêchementY legitime , il fera

prcfenter fes Provilîons à l’Af~

{сп1Ыее‹, qui fera tenuë le

)our de S. Loüìs, afin

falfelavleéture , ainfi. que des

Pieces qui y feront attachées;

aprésquoy elles feront enre-`

gillrées dans les regifires dei

ГОгдге ‚ 8: rencluës enfuite au

Ã Chevalier parle Greffier, qui

fera mention де cette lefture

Ё _de cet enregifìremcnt fur

шт‘: 693. D "

qu'on ‘en "
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leS Provifrons funs frais. LesI ì

Chevaliers ё: Comnnndeurs

qui auront obtenu des Lettres

du Roy pour monter aux places

de Commandeurs ëc de Grands

Croix , les prefenteront ou (е:

ront prefenrer pvareillernentâ

la mefme Affernblée , où aprés

femblable leéìure , Venregilire

menr.s’en fera aufii fans frais, ‘
Se fans qu’ils foient obligezqY t:

de prêter unnouveau ferment. `

Tous les Grands-Croix, Com- E

mandeurs , Se Chevaliers qui

ne feront retenus par aucun .

legitime empêchement , fait i

де maladie , foit d’abfence 1;

pour le fervice du Roy , feront (г

obligez де fe rendre tous leS 1

ans auprés de fa perfonne, le il

1

в

  

jour б: РеРсе de Saint Louïs,

pourlaceornpagner à la Медь‘

qui fera Celebrée dans la C112'.
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pelle du Palais où fa Maielié

fera, 8: qu’ils eutendront де

votenient , pour demander д.

Dieu qu’il luy plaife de répann

'drefes henediéìions (ur Elle-',

fur la Maifon Royale , 8: fur

l'Etat. L'apréfdinée de ce mê

me jour, on tiendra une Afirm

blée del'O'rdre dans un des ap

partcmens du même Palais ,où

lcs'Grands Croix , Comman

deurs 8: Chevaliers qui auront

alliliéà la Meile le matin. feront

obligez de Yfe trouver. @and

1 :le Roy n`yvpourra efire prefent

non plus qu’aux autres Alfem

blées que Sa Maielie' jugera ai

propos de convoquer extraor

fdìnairement, Monfeigntur le

­ Dauphin ‚8: en fon abfence les

4¿Princes du Sang», qui auront

“Не fails Chevaliers Cl@ ‘Cfu

~Ordre, les Maréclianx de Fran’

- D 2
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с: ‚ l’Arniral de France , 8: le

General des Galeres, у рхейдь

ront felon leur rang , б: ё leur

defaut ‚ le plus ancien Grand _

Croix , Commandeur ou Che

valier де ceux qui fe trouve

ront dans cette Alfemblée du

j-our de Saint Louié , еп !ас;’ие1

le o_n élira tous les aus ё la plu-`
А 'V >ralité des fuiïragesdeuxeranidst

Croix , quatre Comrnandeurs,`

ôc Hx Chevaliers ‚ рбыг pren»

dre foin des affaire/s communes

de l’Ordre‘, pendant l’annr'.‘eY

qui comtnencera le rnême

jour. _Ceux qui fortiront de

Charge, feront ohligez defai

re dans cette même Alfemblée

le rapport deleur gellrion ,pen

dant le cours de l`aunée prece~

-dente. il y aura trois Oliiciers

dans Yl’Ordre de Saint Louis ,"

qui feront aufñ choilis б: ром‘;

‹ ч’

 

l

I

l
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veus par Sa Maìellté.Y Ces ОБ‘

ñciers , qui feront tin Trefo­ _

rier, un GreH­ier\ôc un Huifw

lier, ne recevront point Vac

Ycolade. Ils pourront feulcm-ent

portcrlaCroix d’or , comme ~

lcsûmples Chevaliers. ‚

Le Roy' a doté `l’O’rclre де

Saint Louis detrois cens unil­

lelivres de rente ,en biens Se

revenus purement temporels ,

dellinez à cet effet ‚ «SZ cette

fornme >doit e_l’tre remife` tous

les aus entre lesmains du Tre

forier,qui la paycra ôc clifiri­

Бит fuivant les deux états

que Sa Majefié arreptera au

commencement decbaquc anv

Dée, Гоп pour les Ofhci-ers des@

1 Troupesde terre,quiferafïgné
ц‘ ,par le Secretaire dlìtatrs,A aya‘nt‘\r

l

i

le déPfrlrteirlent де la Guerre ‚.

3€ l'autre pour les Oílìciers де

D 3,
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la Marine Se des Galeres , que

lignera le Secretaire d’Eftat ,

ayant le departement de la Ma

rine , öt des Galeres. La diliti

bution de cette famme de trois

cens mille livres fe fera de-cette

forte., ‚ Á

Aux huit Grands Croix ‚

chacun 60001.

А huit Comrnandeuts ,

chacun. 40001

. Aux feize autres Comman

deurs , chacun ‚ 30001.

‹А ‘гйпёсдиасге Chevaliers ,

chacun - — zooo l.

A vingt-quatre autres Che

valiers , chacun 15001.

А quarante huit autres Che

valiers, chacun I 000 1

Y A trente deux autres ChC­

valiers, chacun f Soo 1.

‚ Au Treforíer - 4.000 l»

’ I aan Grcflîer 3000 1.

:_ ‚д,
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А 1`Нц1Шег I 4.901.

Toutes ees` fommes mont@ nt

5. celle де deux eens quatre

vingtrquatorze mìlle livres,

dont le payement Тега fait par

le Trcforicr tleflîxmoìt en Hx

mois aux Grands­Croìx,Com..

mandeuts 8: Chevaliers , 8:

ne pourront être faiûes pour

qu»elque сацТе que ce fuit. Les

_fx mille livres 1_'efl:.1ntV Тегов:

pour les Croix 8: autres clé

penfes imprévûës ‚8: l’employ

ne pourra s’en faire que par

les ordres de Sa Majepté. Si

quelque Grand-Croix , Com

mandcur,ou Chev`alì~er contre-,

vient 5. quelqtfuue des obliga

tions де Топ ferment , Yon;_s’iIl

commet quelque crime 'empor

‘‚ tant peine aíHl¿‘tìv.c .Qtr ìnfe\‘~

glie, il Тега privéöc degrade деV :lOrclre. L’Edìt §t’1„'ì§q`nlp0l"t_6

134.‘
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la Creation, fue enregillre au

Ylïlarlem-ent le 1o.d`e ce mois.

Si l'amour le fait (ouvent

condamner par les fâcheux ef

fets qu’1l produit ,on n’en doit

rien craindre quand il ell fondé

fur beau-coup cl`eliirne-, 8: 91151

prend pour regle les confeils

dela raifon. Un jeune Mar'

quis , d’une naillauee des plus

dìliinguées , 8: que les grands>

biens qui luy étoient all`urez

,aprés la mort de lon Pere,po\x~

voient faire parvenir ё tousles

Wemplois qui lont capables de

Hacer l’a‘mbition , fut mene' un

jour chez. une Dame , où le

commerce du jeu attiroit годъ

jours Iallez bonne compagnie'.I

Elle „нет que de gens choifèr/

lìs,8c Ide la maniere que les

chofes le palfoient , on peutY

dite que la mailen elicit ‘на;

‚"‚ъ‹_
.

_.amg_ AV.
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Iétole d’honncl`teté 8: де poli.I

telle. Comme la Dame avoit

peu de bien , ces petites affem~

„ blées luy elloient avantageu

fes, puis qu’ellc en tiroit d’af­

{си 3гапдз«ргоБ:з_ pour vivre

-commodement , 8: fans avoir

befoin де perfonne. Avant

que les tables pour le jeu fe

Vpûllcnt trouver remplies ‚‹ on

ioüiffoit du plaiíir d’une agrea

ble convcrfation , 8: lì la Dame

‚у brilloit par fon efprit , une

Rimable Fille qu’elle avoit fai

foit admirer fa fageífe 8: fa

conduite.E11e parloir peu,parce

qu’elle étoit perfuadée que la

1 retenuë ell ce quiconvient le

niieux à une jeune perfon-ne;

mais quand quelq_u’un luy

a-clreffoit le difcours , ОС -quì

arri-voit alfez. ordinairement д.

routes fes réponfes clitoient. vi.­­\.\

‚П‘
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\

ves , а; 1е tour aifé qu’eIle leur `

ßdonnoit, faifoit aifémentcona

noifire que le filence qu’elle

Iafl"e¢f.roit de garder, efioit un

effetde fa modeftie. Quay qu'

elle n’eu{l: pas les traits reguë

liefs à les examiner tous ‚Гера‘

Irézment, il en réfultoit unie

ne fçay quoy qui faifiífoit les

Iyeux Se le cœur , Se qui fem»

portait de beaucoup fur fa 1

'beauté.Ell'e çhantoit dailleurs -p

agréablement, ё: iouoit du Lut '

¿Sc du Claveiîin d’une maniere ‘

touehante.‘C’efioi'ent'degrands

J¢:h`ar1-‘nespour»l;xeau«t:oup dejen'

' ‚‚ nes gens qui eíioient recent
„jf

danseette maif`on._ Cependant

cette aimable Fille s’obfervoit

fi bien, que les douceurs les

plus rechcrohées ЧЕМ: lu-y д“

foierir, lfavoienrtienqui Ген’

tell:aft..llselioient,touséeoute2t 1

‚41



G A L A NT. 83,

д: la même forte ‚ 8: quoy qu’.

elleles „еще Топ civxlement.

il n'y en avoit aucun qui full:

en droit де s’imagiuer qu’il

Ycmportall fur fes Concurrcns.

Lejeune marquis ne put refi

11е: longtemps âtanr делаете.

Illeutir fon cœur touché', 8:

aprés beaucoup де foins rendus

‚ йозТедесьпещйвгоаеа enfin

ГоееаБов дехрйчпег (es Теп

timeus. La Belle q,uie~£l;oir pref

quefaus bien , 8: д’ц ne nai.lî`aD,

с: fort au de£l`ous_ де 1а Henne, —

‘чиоу que де _ Ьоппе’ РатШе,

luy répondit fort obligeam

тем ,‚ 8: d’un air modelle ,

quäyanr remarqué en luy les

’ plus‘be~lles qualitez .qu’on pull:

. fouhaiter, dans un honneílac

hom-me,`ell'e recevrait avec Plain

‘ 511.1“ marques _rïeílime q~\1’Íll

my dofnnnit r f.à,decl_aratioß ‚‚
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li elle pouvoir oublier ce qu"il

едой: , mais que l’ine'galit

que la fortune avoit mifeeu~

tre eux ,luy failant envifager

que Vattachement qu’il pren

dro-it pour elle ne pourroirler

vir qu’à donner lieu ‚ё deman»4

vais contes ‚ elle le 'prioitde

s’abllcenir de la- voir ‚‚ ou d’é

touffer ce qu.'el‘le.avoit mis mal

gré elle dans fon coeur, s’il

éeoit ‘ищу’ qu’il l’a,imz^tt.a.u~cal1.§ls\

Чаи v-ouloift l’e.faire croivrvee»
I[Jue li lage réponfeY ne- fir

qu’enfl2^tmer plus fortement lef

jeune Marquis; Cette reûlian­\
ce piquafes delìrs., 8: 1’оЫ1а‘-‚ I

f cle q.u’elle voulu-t mettre afar» ~

4 paiiîon le Et s"at-tacher Ya.vefr:.V

plus d’a-rdeur ё luy en. >donner:I ‘

des marques.> Tout ce qu'i,ll.-.

tenta fue inutile.. Le -foin qufelf

lîeprenoit d'é.viter q¿u.'il. nfeßûiaf
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avec elle aucun entretien par

ticulier , luy laiffoit al peinele

plailirde luy découvrir par fes

regards ,_ combien il étoit vi

vement touche'. Si ­ tôt чад!

les reno-it attachez fur сие,

comme elle y voyoit beaucoup

d’amour ,‚ elle détournoit ou

baillïoi-t lavûë depeur de les

enh-arclir àlluy dire trop ,L 8:

hors l"in­civilité qui некой: pas

de fon carae'.kerc,elle employoit

tout pour le дается’; Le 'reune

Marquis, fe -trouvant charme

de plus en plns,fuiv'it les mou»

vcrnens de fon соседа: 'pria

cnlìn une r-efolution „qui Жду‘

devoir alfeurer l­’heureux triöë»

plie ой: il afpiroir.> Ce fuede»

Sädreffer à lafMe're. Il dcrnanï-.

,da д Ёевссеееп!‘ ‚8: .a:pr¿S‘щ '

‘avroinfcxafgeré fa . paíiißif P0um

Hiller ‚‚ ik, fe: {дадут д‚е„Ь’оц
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trage qu’elle -luy faifoit en ‘е; ш

fufant d’acceptet fes foins, li

comme s’ll avoit des fentimens

qui Биде‘): contre fa gloire. Il

luy protella qu'il n’avoit eu д

en Vaimant que des vûës tres- 1

‘ I-egitimes , Sc pour l’en con

vaincre , il s’ofi`rit de l«'épou­

Ifer, fi Von vouloir bien tenir

le Mariage fecret.La condition

étoit indifpenfable pour luy ‚ Ècaufeìqtfil dépend„oitd’un'P€­»„ ‘

re puiffantßc imperieux , CìllliY

non feuleŕnent ne luy: accor

deroit point fon confentemeßß

s-’il le dcmandoit , mais qui-Ob»

tiendroit des ordres pour liée.

' ` lqlgßff ‚ 8: 1е mettroitY дат

НШРОШБ11ЁЦЁ ¿executer [ой ЧП

delfein. La Mere éblouilë desavantages d’utre fr haute val-ivy 1;

l1ance,_, entra dans lesI ra-rfons: ,U

du YMarquis , ё: confeutans 5`

  



l GA L A N T. 87

avecìoyeâ la propofition quil

luy faifoir , elle Шу: promu; de

menager li bien l’eí`prit de Га.

`FlllC,ql!’il trouveroit dans Гоп’

cœur les fentirnensqtfil у fou

­\l1aitoit.EneH`et , elle fe fervir

de toune fon éloquence , pour

luy faire voir que ce feroin

>ellre ennemie de fon bonheur,

quede balancer un Ген! mo

ment fur une alïaire qui luy

devoir. efìre fi avantagenfe ъ

maisla Belllequi vouloir pefer

les el-roles ‚ 6€ qui n’al‘loit pas

li vitre qu”elle , Шу demanda

quelques jotrrs pour y penferL

Cependant la Mere qui ap

puyoirfnrtemenrlej-eune Mar

quis, Шу Facilita l-'oecafron de

Sïexpliquer pleinement а“?

farfïille., 86de luy dire lny­EI¥'ß"

me ce q-u"rl vouloìt~faìre`enffn

fàveur. La Belle ~~n’¢P’2­fS°k
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poimla force des termes pour

luy cn marquer fa. rcconnoif

Гапсе , maìsquan: au Mariage

Гесгес, llfllt impofßble де Vy"

faire confemìr. Outre qu’1l I

n’avoir pointI Vagcqueles Loix‘

demandent , elle luy dit , que

Vépoufamfculcmentparlavio,

lcncc d`une paßîon dom il пе

pouvoir. е11ге 1е Ма111ге , il

fcroic prcfquc ilnpcíìïble que

quand il auroicouvcrr les yeux

fur lcs avantages qu’cllc luy

auroit fait perdre, il ne fc ге

репнРс еп for: peu де :amps де

s'y Cflrc abandonné', 8`¿quCd¢‘

l'hum‘eur dom 1е Cnel l'avoic

faitnai(lrc`,ccrcpemìr fuñìroie

pour ne luy laxfïïcraucu-n repos.

Elle aiouflaâ celaque lc Maria.~

ge qu-’on luy propofoit _dc failtel l

. fcàrcrzcmçnt , pourroìn a-VQW I

де сепэдпез; fuiues- ¢¿n,i,l=’exBo»'7l
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il

д‘ feroient ai des bruits fâcheux ,

dont la feule idée l`e'pouvan

toit , 8: чае comme pour les

arreller il ne luy feroit pas per

misde faire connoilirc la veri

ré,cette contrainte luy ofieroit

routela douceur qu’elle trou

той: à poffeder le coeur du

Marquis', li elle pouvoir en

elite aimée fans miliere. La

Mere eut beau chercher des

railons pour combattre fes fc’ru«

pules«, la Belle demeura Ferme

dans fa refolution- , 8: quoy

que le jeune Marquis luy fill'.

paroilltre un vray defcfpoir ‘де

ceque fes fentimensdefiime,

de rcfpeët 8: де tendreffe

ellzoient fr mal reconnus, tout

ce чан pufi obtenir , се fut

qu’il feroit non feulemem du

Uombre де fes A_mis,mais fon _

Amy de diainfuon, sur vasion
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bien luy promettre qu’il fupà

primeroit д Vavenir tout ce

qui pouvoir fentir l’arnour. La

loy étoit dure , mais il s'y fal

lut accommoder. Ses rnanieres

aufii tendres que foumifes le

rendirent digne de toute fa

confiance, 8: ее 111у étoit quelf

que confolation dans ce que la

feverite de fa vertu luy faifoit

fotiffrir , де remarquer qu’elle

prenoit plaifir д 1е voi'r.Quand

quelquefois il s’e'chapoitàlL1Y 1

dire quelque ehofe de trop vif ‘

8: de trop pailionné ,il crai

gnoir Ii fort de luy déplaire,

qu’elle n’avojt befoin que d’un

regard un peu fier pour le fai

re rentrer dans les bornes ЧП,‘

elle luy avoit prefcrites.S.i сей

te I contrainte n'aH`oibliilbit

point les fentimens qu,’il avoit

pour elle, peut­être fe Hattoitv

 

1

l
1

i

1

i
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1“ 11 que le temps у apporterolt

C

ll

al`~

du changement , mais ce qui

‘акт trois ou quatre mois

aprés,ne Шу permit plus de

l’cfperer. 11 у avoit une vieille

haine entre fa Famille ёс се11е

d'un Gentilhomtne qui avoit

été caufée par desA differens ,

q-u’avoi_ent ftifcitez des terres

voilines ‚ ůc mêlées en quelque

façon l’une dans l’autre. .Ces

difïcrens avoient fait (почем

.répandre du fang , SC on avoit

inutilement cherché iufque lâ.

‘aremedier à ces cleforclrc.s.Des

Amis communs qui s'interef­

fuient à les finir ‚ n’en purent

trouver d’autre moyen que cc

llly d`un Mariage. Le Gentil­'

homme avoit une Fille fort

bien faite, б: qui étant la (‘еще

heritiere étoit un Party tres- '

flmliderable. On propofa де la

\
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marier au jeune Marquis ‚в:

fon Pere ayarit donné les mains -‚

ё1а с1ю1е , 1е Gemilhomme (е;

laiffa gagner. Il п’у avoit rien.;

де mieux alforty , fait .pour le

bien, 101: pour la naifi`ance.On

`prevenoit par 1ё les malßeurs

qui étoient ё craindre 11 la Dc

moifelle pr-enoit une autre al-.

liance ,Ípuis que les Eufans»

qui ennaiptroient, pourroient

perpetuer la divifion qui n'a­

voit déja que trop dure'. Ainfi

oh donna parole де partI 8:

д’ап:ге , 8: се fut un coup де=

foudre pour le Marquis,qui п-‘е

pouvoit fe réfoudre ё la tenir.

Quoy que Von gardât alfczle

fecret fur la réfifiarice qu'il y

apporta,1a Belle en {­`utavettie,.

8: ce qu’on n’auroit реш-ёсге”

pas attendu dfelle ,l'aH`airelt1y

parut 11 importante, qu’elle> eu-`
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<t._­г‘«.«f¢«-,_«>.\_.

:reprit de la faire réüf1ir.Aprés

avoir reprefe’nré_au jeune Mar

quis toutes les raifons qui le

devoìent obliger à n’y être pas

I.contraire , Той: pour fa fortune

ëtfon e'tablifl`ernent, (он parce

qu'elle luy .ôtoit des Ennemis

qui pouvoìent luy attirer de

fort grands malheurs , elle luy.

dit qu’il y alloit de fa gloire â. ’

ellernême qu’il n’y mill: au

cun obfiacle , puifque s'il ofoit

S’0.lil’tiner à un refus ‚ on l'irn«

puteroit à la paliion qu’on

Croyoit qu’il eût pour elle ‚ CC

qui {стоп éclat dans le monde,

¿Sr luy (croit defavantageux.

Tout .ce qu’il luy allegua pour

obtenir quelle luy laifsât la li-,

berté de demeurer rnailirß d6

luy-même , ne fervit de flçng

lille relia toûjours ferme- àd“'¢`1

qifclle devoir rendre ест?“ д‘?
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fa conduite au public,ëc‘que s'ilI ‘

continuoit à s’oppoferà un Ma-Í

riage qu'il devoir 'luy-même

rechercher, le feul party qu’el­

le avoit ai prendre c’e'toir dc'

celfer entierement de le voir,

afin qu’on ne la pût rendre

refponfable de Yinjufle entê

tement qui le faifoit réfifierà

ce qui devoir réconcilier deux

Maifons confiderables. Elle

parla ii abfolument , que le `

Marquis ne cloutant pointde

fi. fermeté s’il (зной: qu’ellc

entreprît d’executer fa mena

ce , fut contraint de luy pro

mettre ЧМ! tâcheroit de fe

vaincre pour la fatisfaire. Elle

avoit trop de droiture dans fes

fentimens , 'pour fe contenter

de cette promefse.Elle en vou

lut Voir l’eH­`et, Se ne luy laifsa

aucun repos jtifqtfà ce qu’ellC
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cull appris qu’il 'avoit ligne' le

traité qui afsoupifsoit la vieille

querelle. La joyeen fut grande

dansles deux Familles, ¿Sc les

complimens де conjoüifsance у.

étoient reçus de »routes parts ,

quand la mort du Pere du jeune

Marquis interrumpir les ap

prêrs qu’on faifoitdéja pour le

mariage. Cet Amant eharmé

des manieres genereufes де la

Belle,ne put fe voir mailizre de

fes volontez fans reprendreY

tout l’amour qu’elle avoir. voulu'

‘qu’il étouH"al’r. 11 s’en expliqua

avec la Mere , à qui il ne cacha '

point qu’il étoit réfolu de rom_­

pre Vengagement ou il бегом:

miso pour fe donner entiqre­

ment à fa Fille. 'La Belle n CUE

Раз plulinfi fceu cet emp0rre_­

ment де fa paliion., quelle РЩ
-_lhir lier qui luy elioi: naturel;ì

Cr
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8: luy demanda avec hauteur

parot`1_e1le pouvoit avoir meri

té, qu’i1V luy crt1ftl’ame affez

baile Pour Pouvoir fouflîrir?

noufeulemeiit qu’i1 manquafl:

pour elle 511011 honneur en

manquant ё fa parole, mais

qu’il expofaft au jufte reifen

timent cl’un Ennemy , qui ayant

déjaie coeur remply d’une vieil-`
le haute , chercheroit ё fe van-I

ger de toutes `rnanieresV де ГаЁ

front qu’i1 luy feroit par cette,

fupture. Il eut beau dire Чиж

regardoit le plaiíîr де luy шаг: ’
quer fa `tend're{i`e pteŕ`r.‘r'al>1e­r

ment ё toutes chofes , elle per­.V

111121 toujours ё 1е refufer pourI

fou Amant, 8: luy dit mefmeï'

avec affez де с01еге , qu’el1e~`

renonçoit ё е11:1‘е де fes Amies>
_ . . fr e

S’1I nefeinontrott dlgue де fon ‘ “

amitié , en 1`е mettant au demis

` ’ ` ' ‘ des'
f

1



— le mariage. Il

1nentd’un mois, pour avoir le

temps de terrn'iner les aŕfiires

que luy avoit fúfcitées le chan

gement d’état où il fe trouvoit.

Cependant il continuoità voir

1:1 Belle fur le même pied d’A­

my ,Sc fe fouvenant davoir en

tendu dire à la Mere,quel`ap­

partement qu'elle occupoit ne

luy plaifoit pas,~il luy dit qu`il

en fçavoit un où il croyoit qu’

elle feroit logée plus commo

déinent. Il fe chargea du foin

de l’eXaminer,&c la mena quin

ze joursI aprés dans une mai

fon ,où il y avoit Sc pour elle

ôtpour fa Pille toutce qui pou

voir les accommoder. Elles ad

lnirerët l’une Se lautre la beau

А’)!!! 1 69 3 . Е
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ré мы propreté des nÍ1iet“ible‘s;.
-die ce-ux qui qtiitoieilt ‚сене‘

-inaifon , öt ce qui Ideut lesfura

prendre ,- dell que tout у étoit

neuf. I-I les tira„de­cntt_e furpri- ‘

fe, en leur diiarit que ces meu

bles étoient .de fapparteinent,

б: que puis qu’on le privoit du

plailirade Ранее la vie avec la

Belle , on ne devoir pas luy

olìer Celuy de luy donner par

un prefent de cette nature une

£0.ÍlìlC m2ll'qtie de la.,pÉl"rfäi't¢

eilime qu~°il avoit pour elle. 'll

leur ditcela dans un Cabinet

т); _il у 'avoit une grande ar»

tu/nireL fort pro~pre,qu"il ouvrir,

Ell@ €t.Q1i:' pleine duîtoifes de

‘еще forte, de Linge ,de Deri

t^Cll€S­\» rde' tout ce qui peut

‚Е а l'l­lf.i1ge dftine' Fille , 8€

È res avoir regardé la 'Belle

а mm@ PQ~ur la conjurer de no

* 3.7%

  

  

i



les refufer pas ‚ il en деду’

Contrat d'une fomme f`orte¿i,fì А

liderable ЧИП avoit fait faire а

fon profit, ё: qu’il remit entre

les mains de fa Mere. Le Mar

qqis efloit íiriche , que cette

depenfe, quoy que graqtle pour

un autre , ne pouvolt lincoln

mocler. La Belle n~’avoit pref

Час point d’autre bien que fon

-merite , SC fa conduite avecluy

avoit toujours elle li fage Se „Ii

reguliere ‚ que n’ayaut rienvà

fe reprocher , elle pouvoir ac

cepter fans honte ce qui de voit

la mettre en eflat de fe plaiiltlrgm

moins des rigueurs de

DC» le fupprime les-**‘„ranges

que donna la Mere_f¿"lâ gene

rolite'du.jeu.ue'l\/lap`tjii`is , Bc ne

vous dis rien de l`»embarras où

.fevitla Belle , qui ne put luy

faire les remercimens fans l’af­

  

\

.

  

Е 2
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..____„___„_„‘_ ,.. .»,„„„a,=,.., _‚ Ã. un

{urer S’ils avoient:'p1^1 changer

cl’état l’un б: l’autre , le conuoif- ll

laut comme elle faifoit , elle lll

luyautoit fait voir qu’elle n’e­ fl

íloit pas moins genereufe que il

-luy.ll avoit toutlieu (Ген elite li

perluadé par le ptocedé qu’elle ‘и

avoit eudés la premiere decla~ il

ration qu’il luy avoit faite , SC ‘li

‘ qu’elle avoit depuis foutenu it

tfunemanierefi noble Se li de~ rj

íintereflee. Aullì luy jt/1ra­t­il ‚ц

mille fois qu'ellepouvoit faire it

fond furluy toute la vie , coni- ‚ш

me fur le plus liucere St le plus jj

Ye1l"§utielde tous fes Amis.` ‘ii

"4e Nonce ayant oüy par- fl;

lei'I avt1v` ‘fgetifeiiiêt de l’Acade­ il

mie de l’\_'ïi.iitt1re 8€ de Sculptu

re, e'tablie’juar le Royße logée il

au Louvre ‚ I¿Íouliaita de la voir

avec l’emprèll`ement qu ’il a fait` -

remarquer depuis ЧМ! ell en

'lll
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France', pour tout ce qui вы}:
I trouveI digne de fa curiofìce'.

г Il y fur reçû au bas de Vefcalier

' par М. Mignard , Direŕìeur,

qm elloic accompagné de plu~

fleurs des prlnclpaux Officiers

' de l`Academie. On menz1cl’:1~Y

bord ce Prelat dans la Galerie

¿Apollon , qui ell remplie de

quantité де Tableaux de prix.

quiapparciennem au Roy.Rien

n’ell: .plus beau que la feulprure

de cette Galerie , n’yayanr pas

un morçeau de fcrrurerie qui

ne р11НГе_ра(Гег pour un chef

d'œ_uvr`e. Toute cette Galerie

ellde l'ordonn„-inse де feu М.

le Brun. On у Voir quelques

Tableaux де Га. main dans le\

‚ plaf`ond,'aìnfique des plus exa

’ cellenrs Peintres де France SC

cle C`¢lm¢zr„¢ , fi fameux en>Iralie„

M.le Nance vit lq grande Sale

Е 5 `
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d’AH`emblée. Elleeli ornéedes

chef-d’œuvres de ceux qui ont

eilé receus dans l’Academie ,

de forte que Гоп у voit des

Tableaux fur tous les fujets

qu'on fepeut imaginer , б: une

infinité d’ouvrages de Seulptu~

re , comme liatues' „V bulles ‚В:

bas reliefs. La Sale du Confeii

де l’Academie , ей шойзвёгап‘

де, ôt. Гоп n’­yY voit.q_ue des Рог»

rr-aitsdes principaux Acade~
» а I ’ I

пишет , que ceux qui ont elle

recetisdans ce Corps ont elle

obligez de faire Yavant que дуг

elite.- admis, ' pour donner desa il

marques de leur capacité fur ее

‚ genre де Peinture. M' le Nеще.‘ I

ce.fut.aulii -mené- dans l‘es'-Bce» ’

les de Geoineriie ,. P`erfpetïl'»i~'Y

ve , Anatomie ¿St de`Dei_fein ,È

qui font routes dans- lâtnieline

Academie ,. öt entretenuëspair

rßl-­
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le Roy. Се Prelat donna mil~

le louangesI à tant de belles

chofes , admirala -grandeur К

latnaguificence де Sa Majefié ‚ Y

aiufi que fon bon goullt> pour

les Arts ,‚ „б: fa >liloe_r:tlite' l pout?.

lesfaire »Heurir` ., а: fut .recom

tluinpar les mefmes perfotmes

quil'av'oien-t clic' recevoir , SC

qui ftrrerrt encore. accompa~

gnées d'un.plus grand nombretgr

.‚ Le Dimanche 5; де се mois

Mademoifelle , .Anne Marie

Louife d'0rieans , Duchelfe де

Мопсрепйег ‚ mourut.` au Palais

d'O.rle'ans dans fa foixarite lixié

me année. le vous parlay am»

plemeurletnois palle де fa ma
ladie , Чхдча dure' trois fetnai­Y

ues. Penclantfce.remps on a fait
.pour lngtierir tout се Ique lâ

Medecine e.fl:o`it capable де far-,

re , il' у а‘ cles .fortes де:

‚ . f Е 4

  

’
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maux contre ltfquelsA il eli

inutile , 5; qu’elle ne peut

même deviner. Tel a elle ce»

luy de cette Princelfef quiI

ell' morte cl'un'e pierre dans

l'Vretere. Le Roy, êc toute la

Cour la fout venus confoler

dans fes foulïranees. Monfìeur.

n'a pas manqué un jour ‘ё 'la'

IVoir , ôc Madame ne Га pref-,

que point quittée ‚Гоп 6: Гапд,

t-te luy faifant prendre {степь

б: luy donnant e-urcmêmesA

tout ce qui étoit necelfaire

pourla faire vivre :Sc pour la

'mettre en ellat de recouvrer fa

faute'. Cette Princeile сдан‘:

generalement aimée, la foule

elloit extraordsnairedans fom

Palaispour fçavoir s"iln'y11-_

voit point d’atnentlcment , SC'

tine infinité de Perfonnes du

Premier rang , êcjdfun тонн



  

G ALA¿rc , у епчоуо1еп1 tous les

-jours. Izllea elle affiflée au Spi

rìmcl avec 10115 1с foin qu’ellc

.pouvoir fouhaiter , M.. le Curé

dcS. Severin l’ayam veuë :res

fouvcn.:,ai~níi­queldPere Bour

dalouë, lefuìre. Cbioylque le

Palais de Luxembourg fol:

lime fu-r la l’sirc;'rí1`eY de 5211111

su1«Pi¢¢- ‚‚ elle awoic clibreruiquc>

Samt Se-verixi farol: _fa Paroif­`_ —

fc, àea.\1'f<;:4qm;-._celuy> qui cn.

écoi: Curé , luy» fervoì: de

Bireâemîdeprrißîglp-¿forrgrand_

nombre d’années. Elle eßmor

1: `_a.p:4_é's'a„1~zr>`ix;_recezu wus. [es

S»zi,cr\:r1nc=.n_¿$¿,a.\arc_'r:4 unc- entiere

réfîg-n~ax­iqu~ '‚ 5:. des femìmens

de pìeré Ее‘: édifians. Son~Te-.

ß.amel1: aI efìéwreuvé aprés EL

momll ей olographeA ,ßccrrcees

“шт

11» ‚

  

I Ф;

\‚ .



1f<>(;~dI MERCVRE

AU NOM DU PERE-ì

Ет Du-FILS-, E1' Dui

YS..Es,P_R1'r;`

д,

Т - егбгйим‘, рт‘ l'¢gr¢«1

' ` О ‘а S, ,/irme-_ M‘m‘e~.' ` 1

с: Je @ieu îlßïinceßêV de fßomôes ‚Р »\

FM?? та: dèfzw Mm/fem", Е!‘ т

Je France-, Фш- ЖОНеггт; 'Dr/¿_ ‘ì

fmt- mettre òfdfe 2'; mes 417231?! J

ŕŕmjßofellès , }»:^aW'n"g/ìre* ocoufëe ¿« f,

["dven`¿r­qu_ç d`e'Ícv.¢lle: dè man '/Ãzlut',„V ч‘

ji? геуфэл: деть’: ůïefzs т; gu"#l" F12

гамме» - V ‚ ~~ е V

«T @Ie-‘dm`ne~ ¢nx~»C-krmelites 5.; ы
I'~¢.Í9i:’r'1.¢'1-',­‘dix mille Í1`)>rc’$'. -' ’ т

Y Qing@/}ß`mde15,F¿n¿’<fedu,'}. ,la

zńillf - Íz`ï`w"¢‘„¢'^,' гид’!!! emflayeäf ‘и’

мfnndwivm ранг 1» Lw;

Лада? :1&?Ё!‚2›‘Мм[›п‚ I — `1

` ‘ .‚›1—‚1’%р'м! dè 5.- Ритм‘; ы

‚мг ‘Лис’ ,„.9’#’oz1;mffff¢ М’ ‘ ‘т
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find pour /fr /12,5/rj'Í¢nce_'des A/1.444/.z~

des, Crt Pfôpifafl aß _/2’r~):z` рт‘ де’:
Sœurs de L1 Concgrqgdtion де [и У

Clmrzte' , dont le prz`ncz`p.4le /I/l.4_z'„

fen ф À шт , T4/reißt’ S, Laß- _

rent. _ `

.fl l’Hôpz`tfzl des Malade: de la

1/'l'lÍe­:d’E1¢_, dix mille `l¢"w‘es,g¢¿’0;¢_``

mrttr4\,¢r_¢/:’i en jfond po/¿Vr Mgmt”

trr des lits», Zypour une 54116 pouf"

16€ Fe-mmesgue je freiem дате;

Ag/ijf, en см‘; gzfclle ‘пе le /:;_iz`t:, _

per де дтап Jflfwlgt ‚т‘ рапиде:

ftr2r”t.porrr_le.¿éy?1'zf2ez1í­1.­ ’

‚Аих Cfrrmelites de The-wax

дёхтй1!г1я`)лйс‚с;‚ Po1¿r‘»f1¢.¿)¿¢’nz'ï_ д

im Ьфт: ‚ 0°- мгдщ 4цхд16‘‹‚‚ ‘

Едет 1!{14‚‘›.Р97‹?’.'46/161’е’

lfm maß» ‚ м‘: a?t!?.'ref=f?1'Is'

- Ie donnßàlfäôpiídl @f*.Wd1.lÍ.É`.' .

liz-Vìlle.Ã¢l’Eu ,»._'¢;rc¿.¢.­.z1z¿í¢î Í¿ì,’î~'€5.‘¿€?!

wat ..¢1î”1`re’re‘lÍ¿§!fWf_i`>, “т?
‚. Е‘ 6# , Т

—-—— __.bnii
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‚и?! т’;fiz: pa¡ fait de mm '- «a

33172412!, -ñ ‚ш:

[е dame ¿La Миф” ¿lès Sœurs i;

de 14 Čwzgrcgcztion de la Čbxríté- и

ym' ¡Jay дым: ел la Ville’-d’.E¢, ,5

уже!“ mille livre: de rente ,› din-v з;

gßfon- ne/¿epe la Mazfòn , Д‘ elle»ricß pu' faire de mon vtðwzt.- n

[е »mx que fon doume è mese

fIDõMÉ/IíguČsFÍČurJ ¿haga 0116111” g'

1§1zb;¢rrz`tu2‘e¿le"t0uz'e Геппее е’: {Ж

writ ‚‹ w* le Prix de leurs [bar-u¡è ceux qu: en- ont debate' , w” j.fleur ¿z ееих gm? пе les от‘ ум;'ete'¿’5_~ .

д“! сбишпе dc' mes F1`lles,):1'lzn't@ "
_ __ _ A Il l' Ö `

, ,lle [mares. ‚

  

  

с/мшие de- mw1‘~’FßM”¢€f§, q”

¿cuia milla liwes.

е vea/MW* fon paye- la ¿ven/[mf ‘Ё

де.‘ que je ‘муе am» ‘lk
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r limes Tage; с/мсип mille [шее Y

ì èmesî/diets ‚де ред’ еийще сепе

'sl li)».¿imonC`ocl1erdeux mille li)11'c’s;`

д! еще лит: guinqç сет livres д du. _

mit еих 71941110”; ‚еще Suißu

r, еих Talfreziiers ‚Их сет 1:›‚„„ь‚—.

l clmcun, diitmfiziix Gßrçons дети‘

U’ еихтотгеиу: де Cbxißa “еле:

»J fmmfeprendmjàr lrfушам‘ вспг

lr millefeines que {ц ¿Prendre Ли?

le Тем: де Liixemlomg , d’C1¢‘

leizm , долг‘ [и 1z1.1i?fQn„_@‘ tous ley

’firm де Sœiirde. Giri'/È/ònt еще

ЖФ’ гфофгёдее:М [и Traigß

lgŕiiwi que пот ¢n»r»nsPi1j]2>'e A

ble, 0» :wes Tz?errefi„es{z:9î темнее,

[Йеие/дтте mj/iijjït рт; д

[е доме те maißn- dclfboifl àà,

Monjìúgrißiir - le ‘1?.4uPÍJin»,»-Z9? du

furfiiis де те.‘ теиЫее (91 immeu

у‘ , @1fTi'frre1‘ies ‚' [е {ш току

«ие- ‚2; ziniveifèl Zlŕlqnj/z`ç*¿i_f_f,z.

” дегЕгтее‚Щш:dïûrlmm,

‘а
L\ nini/
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dbh! [ку Í’/,vofzfxcwr a«"c/fre C"ou/1`ne

Ger/mame ‚ 679”! mefht celuy de

те te’mo¿_gf.‘¢’r деиисдцр ‘Глтптё,

фит le [еда zm1ì:e1y’E’l/êront com..

„ф: les parts д’ portion: dont je,

pmx difpoßr , (у toutes. les .Sez'­.

{типах ‚ C`omtc_’^<_, Ф‘ лит’: im­.

meuêles qui m’¢fp4rtz'c’n/zent.

L Ierälncguc fou: lef Ta:/ldmerzs que
Ка)’ @›„г‹»‚.‚„;{‚:д: ‚ -nrmoéßмг ala- .

Миф’; dè'r¿g4toz`r¢’s §/meY je Решив:

’ у ¿zvoirmzfes ‚ ¿ffm//ff ne mefou­.

)¢r¢'mzfgtpds", jene [gr ¿puis expre вы

m`c{nt»rë)>ogiß€f­; mais fentefu lex),

¢nmllerp4f cette стр ‘generale ‚г.

тогъёпгёлффп’ 6/2 què ‘tous lm

Ж

‹
1

‘Фgufi*È;4'=

râle

îïç/Z¢m¿jm';zntev\'z'c_wr; ./L сайта (М; ›

`7У’с’йг\е’‚:нд‚ efér ‚

уж’ Cfluyfêäff azzißß effet ,-. gd?{г};

¿eu ,-avel¢s’1¢> g approuve' eńtout[ш

самец;Ей: à C`l,¢0ßf; ce. 2 7" _ de Её;

эшгцдмд дел; `gw§Ire¿ïi'ági'c1')y'«\

Агава vg á,f1i¿­>‘frièûif-§sf.¿c@fQ,:,+

lfansß... " — ' '

‘lì

nr

si

ш

L_;
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Neродит‘ trouiierferfònnejzlusf

propre pour executer man prgjènt

‘ Téßfrmcnt que М. де Щдду‘, ’.1-`ro_«

ru'reur~GcvzemZ dit T.:-rlemeni' de

‘.PmÍs»-f , con.fzozß}m'z" Й ffoêite' ,Á

ßmmerite 0’ capacité , [Идеи

Iiorrgue Рефппе , (artour /ès

.ßnœßrer ont toujours еиёРот‘ [д

A.Muffin Iìryßrle` ‚ ф" pour may en

jmrîiculier, je le prie де/ё’ ‘rwilozf

dunner cette­`peíize . Ф’ де тесешд”

w11?i4m4nr`ZriÍÍnnt де‘ donâ? milд

lelñres ‚ que je luy Zaiß? pour

„fvßrrwrede moy, [approuve les fzs

fares, « — f- ’

¿Ä ~M..L.,T)ì.

. Í

` il Vous renaarqu»er‘e`2.‘- “cè

Tefimnent ét«a»ut- fait iflfy. ещё?
all-S ‚ М .ide H-arlafyk, Мене Prui-h

‘ юпгсиг General du l?arlemeu_l‘.

`д‘ЧРа‘1’9 ’ СЧ; 1415 дечсшг? pret

mm Ё“94т1‘‚;‚$ё `rna"_e Мал;
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Comte de Charny , dom iìefíì

parl«é,- ей шъом depuis c_e zcmsi, „

is

r

là. Pendant que lc C-o-tps de д

cene P:in.ccß`¢cPcd<mcurécx­ ;:

pofé fu-r un lit- dc pa»ra~dc.,lcs j

P'ercs»Fcu'1`Ílan»som pfafmodié ‚

autour , comme ilsont accomI ‚

шшё de faire -à la monde mus` 1;

les Prin_c`cs ‘ ё; de routes les ¿Q

Princcffcs de la Mlaífon Roya

Ic. Поп а dit с omino cllcmcm

‘без Mßffcs dans le Lieu où if ‘

étoit cxpofé , ¿SL to-ut-C la Соц:

б: tout-c la vili: om cfìé luy

ìetrcrde'-l'Ea~u bcnire , çc'qul

a cílé fait en cçrcmonie par

’ lícurs- Alteffcs Royales Mon»

ßen.; Si Mada-mel, Monficur le

Dm; de Channes , M-adamç la

Du-che`H`e deCbar:res ,» öc МА?

д‹тыг‹1|с.:мадап‚с la.Grandç»

ID1uch,eII`ev-de Tofcgnc ‚ё: Маё

,damn 1:}; (.î[„-Lxiß:^V ‚дщагз, dell@

‚ »J

fu

Д‘

cr

Щ

‘ё

10

Pwr

Ls

Eis

Err

‚г‘

М]

ш‘
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ll Princcfîe , fe fon: acquicées

du mêm: devoir, aulïì bien

¿ que Monlieur le Prince , Мод?

:: fleurie Duc.Mad:tmc la Du

f chc_(l`c, Madame la Princeíïe

ll dc Comi Doü:iiricre,' Mon

l' Наш]: Prince ,8C Madame la

il Princclfe de Comi ‹, Made-->

lr moìfclle de Conde' , Moníicut

il leDuc 8:. Madame la Duchef

Il fcdu Maine, Sc Menlieur le

> `,Comre дс Touloufe. Ils furent

ll ricceus par M. des Granges,

U1! Maìllre des Ceremonies ‚ par

ll les Herauts Vcl`Armc`-S , öl. ра:

з! lesOPr`1cicrs Sc Dames d’hon­»

П‘ heur-de la Princeffe défunte.

il Le Samedy rl. de ce même

ll mois , on fir la ceremonie de `

l p0rterfunCœur au Val deGl'9.~

l ce. Cc Fur M. l’Abbé de C.g>m­'

‘­ bray , fon premier Aumûfnßf ‚

'» guile preferita, Mademolfcllß
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maux contre lcfquels- il й}

inutile , а ЧцЪНс ne peut

même deviner. Tcl а cfìc' cef

luy de cette Princeifcf qui

ей morte ci’uneY pierre dans

lA'Vrerere. Le RoyI 8€ попке la

Couŕ la font venus confolerY

dans fcs fouffrances. Monfióuu

n'a pas manqué un joui' -â la`

Voir , Bc Madame ne Га pref-,

que point 'quittée ,Fun б: Vanaf.

cr: luy faifanc prendre (вычет,

б: luy donnant спх-шётсз г

tout ce qui étoit nccdfairc

pourla faìre vivre ëc pour Ia.Y

'méme cn сайт дсгссоижгцйсг Га

fuuc'. Certe Princcifc сдам

gcneralém-’snc äìméc, la foulc

efìoil: exnraordfnairedans Гоп

Palais:pour fçavòir {Н n'y :1-`

voir point d’au'1cndcmcnt , ôc'

upc inñnicé de Pzrfonnes du

Ilfíìîmìcr rang , öc (Газ шею‘



G A-LA NT.

-rire , y' envoyoient tous les

jours. hllea elle’ alïrflée au Spi

rituel avec tous le foin quelle

.pouvoir fouhaiter , M.. le Curé

deS. `Severin l’ayant veuë tres

fouvent,ainl-i~quele'_Pere Воин

dalouë„lefuite. Q.1oy„q_ue le

Palais de Luxembourg

litue' fur la Paroilfe де Saint.~

Sulpice , elle avoit obtenuque

Saint Severin {стой fa Paroif-`I ’

fe, àeaufe q._t1e\_celu)lV qui en.

étoit Cute ‚ luy fervxoit deA

Direâeutîdepuislunforqtgranci

nombre d’années. Elle dimor

ее apres _avoir Vreeeu- tous-> fes
Sacremen¿s д avaleI une entiere.

r{él`1g-n-at­'t`<¿xt1` ‘‚ Se des fcntimens

de pìeté fort édifians. Son Teq

&.âm.ent а. Clié/trouvé aprés ад

хе;

foit ’

  

morr..Il eli ol=ogt‘aphe,_&c~ertcearM

§.CEm.es~..

‘ь
‘кг; И ,I 5)' "Ё .Ã

l'É'rl­. ‚
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\, мг]? dcn'#e»¢nx^»C4rvi€ÍiÈ@" Sg И

AU NOM DU РЕКЁ Ё

Ет ou IFILS ‚ Е‘: ш "

S. Е s PR х т;

j о ‘а з’ ‚ L/zum»- ммь‘ ‘

'Loiizfè d’C'ïle¢1m, рт‘ ldgnt-­l

д: de Фил Trmceß'Z= de ’Domôes ‚_

EW? „мёд defs# Mm/z`eur<, Fils?

Je Рита, Фш- d’Orle,»ms»; ‘13a’/L.

Kärnt? тенге’ 'ò.'f¢h":* fà' mes ¢j’Ã¢ì`res'~

témporelles ‚ yearn"¢ßr¢~ occupe? г" Il

Z-äfaßeńiffgzqç d¿°"a¢lÍe: dè ß«lut„- ч

ji' de’-1_ne`s_5‘z'ens ni#/ì'gu’:‘Ã­‘ “

496%} dix wille Ííìßreä. "A

г 'ï Jim: ¿"/lzfgzg/ffmde=5,Fàfge¢u,A dëxlznil/e [шт ‚ ул’!!! emfloyeaz щ

ròhf en vndmvm Ранг)’; ab

Лапша KIQ'-`Í¿¢«'M¢¢ßß. /

` \ ,yf-.lî"F[;3¿pz‘ß4l JL» S; Fafgawl ,-1 Ь

Y ¿ivres ,ag¢¢’o1_z.,metIm ем \ ч;

VI

"А
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I fmd pour 14 /245/rßiznçe des/14izl.z_

des, Crt Pfôpii./il aß ДНЯ рт’ der
Sœurs de L1 C`oncgf¢g¢.ftion de le il

Ümrite' ‚ ¿lont la j:rx'nci`]Mle Mai..

р’; ¿_1/l_ rà Там‘ ‚ T.1rci]fe S, Lai»

reißt. _ ”

‚А l’Hôpi'i„l des /1/_lizlmies de la"

1/711е‹д1’Еи_‚ dix mille li):re.<,gii’0.fz.1`

wrimfw/fi' тfwd¿wir augme

т? des lits, (трат une Sellelr;~ Femmergue je freiem ferire'-\

Éíßlff, ‘И см; gli-’elle Y-ne le_ ßnitde \_n_mn` ‚уши: ‚О‘ p4rci'lleï; x

fvß{nc.poiir\le._bi¢ßie1rrßI4» .

‚Аих Сжтгше: de Trewux ,‘„\.„....

lixmille _li'):r_es;, ¿boi¢r^ßili»r’rzi`rF „ё

¿mm 56./òìn“ ’ Ф’: "и"??? `

fëlieier ließ, gedrag/:ever

¿fur тиф?‘ ‚ /Zelle ¿fjx§¢_‘¿/l»A­f144;f4ii;\_e)

Jemen viäwit, ‹

Ie dorme «ё гёёфёц! r

Lz VilleÃd7Eii дырка‘J5’

me , ‚фа.‘ 91430?’ 1Ё291ЬЁ)’@;›`­ ‘ Е. . \, A
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gu?! т’` ßit р.“ fuir de

Идиш’.

Ie Jouueàlu Миф” des Sœurs ‚

de lu fofzgrclgutiou de !‚1С/:‚‹г1гё‚

gue ;"u_y дыни т lu I/¿lle­á’Eu',

guufre mille [bres de темп’ ,~ afin-

monf; -

gsìou` uc/a'e)»e lu 'Maz/òn , elle'. _ А

u’e/È Р.“ fuite de топ ìu`ì1uut,- \

‘Ie )feux que I-’oa dorme à ‚тем.

ûïome/ligues 'leurs guges ‹ (у ]eur\V

„атташе de»t0ui',e Z’urme'e -eu un.

gent ‚’ 0" le prix d»eîleurs C`Í:‘s¢r‘.«J

¿Tes sì них qui erreur uc/âete' ., <19”

,lu жди’ à- ceux guzëue-les ourpug
'¢C5¿’ft’l¿"5,‘_ 'I ы‘ -› ---’ I. «,

clfucuueV de mes FiZies,)»z‘u¿g‘t=

7;u'lZe'l£wes,- 1 ‹

cßucuue de-« mes“-Femmes ‚‚

‘Замка’ rmflle li)»res_ ‚ H ' А ‚ ‚ э

Ie veux que 1’оп fuye lufeußom g

диод mille livres je Wye dus».

Éomtede Úßuruy ‚ gui# ej/Z"ei1~1*;/}`2u,­-‘

¿ue guur:fuk!жил; ~,Q_u.’ou_dnuvf1q-­

‚М



G А L A N T. го;

ème: Tdges cluzeun mille live.: ‚‚

ётеЫ/‘деп „де ‘лед’ guinqç сет

[Лддтоп Сосёегдеих mille lz')n'cs;

aux autres gading? сет livres 541;.A

muraux Tgßz`ÍÍOn=, Mx Балта‘ (yf

eux Tfzlfrelziers ‚их сет livres д‘

clmczm, autmfaux Garçons д‚Ёйсе‘

Ü’ лих’ Tofteufs де быт, 'etres

/ommeffefrcndmßlr ksguázire oem”

millefŕzncs gue {д} д-Ргепдге fur'

lf fP4I¢is де` Luxeméowg , d’C1:-_

[дат ‚ доп!’ [ее 111.11:/°Qn„,@° tous [ее

hem де-mez Заетгде Gmfefnnt 6/54#

gq@ rçfjßog/àôlfsl -la Twig/-Í~\

„Нам gue nous @anspdßëe еед/етд.

- 516,0’ те: Т1?еггее!е:1е9’‚теиЬ[е.‹,‚

ßcc’t«te/¿mme „едете ‚м;

[е допле т. тлфп- деСЬдф д;

М012/2~i¿r¿zez¢r­ [е ‘1)4и}›[11'п›,„(9? д’;

/ìlffius де те.‘ meubles UQ» {ттеш

Не: ‚ Tŕerrerées ‚’ [е fmk то’;

L¢:§zz2‘d¢`4'”„e‘ ;~ß¿m')u!’1_’/èl-A Y ZI/‘lQnß`ç¥l?"f‘§,

Íbìllfŕyg d¿ïsE1‘¿1nb.€',i‘I?l4Lî d.’_0ïÍM?4\?n

I
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[и] [Ъапягиг dëßre C`oz¢/Ine’Y

Germwine , душ те/Ёш‘ celu) da

me témoigner óemcoufy dkmitie',

‘Ídm le Íecgfzt zwivegfel/êront сот.

„ф: [и раки ф’ portion.: dont je

pmx dífjßojêr ‚ C9’ милый’: Sez'

джипе.‘ ‚ Camtq, С?’ лит’: ím

zlsmáles qui „z_'¢j1p4rtz‘ennmt,

zt Ierefìfcgae _tom lesТg/14mm;gue'

7"`2»fyc_)‘#-¢1lc‘)»1rzt`ff¢1`t;,-norgoáßmt la»

clßiußs d¿"rog.4toz`rcs ¿fue je Рота‘:

‘ f _y 'ßvoirmzfes , defqucllcs neмера»

угпмгрлх; /je не (д: pui: скифы

vient r'ë)»ogücf­ ; mais jenttm lat)I

‚митинги сене clmfl/c"`genera/f ‚‚.

Q9’ man ‚ёпгдлфёоп ф We Itous les;

_Taj/2¢mem'zwtçrz'curs ¿e celuy­cy dc-L

тайге)’: ¢i11l_.f«@’f.4ns afar' ‚ fßMtluz1t^

gue 661191/ën! ‚шли‘: ей! ‚ gaf figa.’

¿fw ‚ nieu' ¿01d'ppr0u1»f’ eńfoutр‘:

¢vnt¢’n'ßF~„¢it ё Üâoßfy en 2-'7'. de Fel.

a?r¢eryifff¿ éen;9wW¢;wa¿i-cm.

дань Ё гмаыь "­.~2L'òûitje;1‘¿d?Q;»_~

L€ans_.„ — — ’- ‘ " '
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ff Ne/Jomwit trouirerpeifonneplus: ‚

'Y propre pour executer топ frejŕnt

‘f Téßizmerit que М. de Юта)’ , Trae

1 curerir-Gmeml dii 'Parlement de

' Tfz1'iSf`,€'ì’­ c0n.1ioi]Í2m'z‘­ fïolite' ,Á

ff ßmmfritc eff.; cdjmciré ‚ .1’4#Е›с_‚

tiofrgue ferfënne ‚ 0’-rom /ès

r/Ince/ìres ont {видит euëpour ld"

Миф?) Цдулй, д’ рот‘ то)’ en_

умным, je le Prie de/è­11or2loir~

дат сеггерете . а’ de recevoir

ßoßídmßntlrillant de ¿ouïe mil i

'- [Мин ‚ que je luy leiffe Pour

,.ßfl)»em`r-de moy, Гдрртошг les taai

’‚ r.-rm, › — ‘ '

ci l'/§11/A(._L.vf1');`_ „‚ .

me

^ ik Vous reniarquerefif

“её,

1а Тсйашепт ёсггпсдЕай ifI_'y.ahUiir

f' aus , М .pde H-ar-la­'y_`, ;`\»lor.s` Pro

’ fcureur General du Еахдетсп-ъ. ì `
'due Paris , en? îcfl:V d­e`vcI_\`U' Р"?

miler Erelid-Íenr._ ,sac f»-M'-.-I,l¢';
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’ 'Comte 'cle Charny , clone дед gl;

parlé, ell том depuis cc :cmsi ‘1

là,-. Pendant quale:` Corps dc- !

cene Princcelfceflr cl-cmcu`r»c':cx­` а

pole' fur un lit дс pa-ra-de»,.lcs~ _"

` Peres Fcuïllans one pfalmodlé 1

autour ‚ comms: ilsont ассош 1

штё de faire Yal la monde tousV д

lcs Pf1'n_c`c-s - ё: де mures les 5

Princclfcs dela Макси Roya- 3,

lîc. L`on`adit conlin^uc.llemcn'r‘des Melfcs dans le Lieu où il е:

étoit cxpofé , ¿SL to-ucc la Coun Щ

ôc :omc la ville om cílé luy ‚д

зспегдсгЕап bun-ire , cequl Í.

а ellé fait en cç1­cmonie­ par ‚а

’ l§curs»Al:efl`cs- Royales МОИ’ lr

Яга; ôc Madamev, Monlìcurle _S

Duc de Chances , Madam@ lâ ¿is

Duchvélfe дсСЬатсз ,­ éc M21“ rn

glcrrmxl`¢:llc.'.'1\/1a\d.'=ln°,|cla-Grand¢;I ls

` IQlu£h.clÍß,de Tofc3nc„5C Маё im

Glalngclg G.-ulfcs-„Sœv.urS, d«¢.l@,è ш

l

l
› _-.‚
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Prìnceffe , fc fom V:=\c'quicécs

da mêm: devoir, auíïì bien

que Monñcur le Prince , M0311

fxcurle Duc . Мадам: la Du

chçífc ‚ Madamg la Princcffc

dc Conti Doüairicre, Mon

äcurle Princc .ôt Madama la

Princeffc de Conti , Maclea-A

moìfcllc de Conde' , Monßcut

leDuc Sc Madame la D1.1cb¢:f_`

fC du Maine , б: Moníìcur le

’Comte с1сТоц1оиГс. Ils furent

ffccus par M. des Granges,

Maìfìrc des Ceremonies ‚ par

168 Нсгащз d`Armcs', öc par
1'CSOŕF1:ìers Sc Dames d'hon­»

neur de la Princeffe défunte.

LC Samedy н. de ce même:

mois , on Н: la ceremonie. de- `

Porter (on Cœur au Val deGl'a

GC». С: Fu; M. 1’Abbé de Cym

Ьгау , fon premier Aumol_ncr ‚

guile prçfcnna , Madcmolfëllß



I1 IÍ4.

мвкспкв
Башни les honneurs du deüil.L À.

Il fue mis dans la Chapelle où ‘

l

il

ell celuy de lalìèine-Mere, de а

la Reine , 6: de plufîeurs Prin- д

ccs б: Princellîes de la Maifon 5

Royale.A On porra aullî les Еп- I

„мыса“; l’Eglrf`eA des _„Cele­ ‹::

flins,8c elles y Багет inhumées -;

dans la'Chapelle des Princes з}

de la Maifon d’Orlcans.

1 Le 14..qui fur le dernìerjour .:

oùon laiíïa le Corps expolé,

M.l’Archev.êq’ue de Paris ac»

’ .eoinpagné de fon Clergé, alla

aullî lu Пегас: de l’Eau­ bcnirc,

Bc le même jourV ,fur`l»es- весе

heures du [от]: Corps fur кий;

fur un Cha-rio: , couver: d`u0

grand pcèële de Velours blanc»

etoile' de Moire d'argent ,l 8€'

bordé d’«herni»ine,8¿ porté en

lÍAblJay.çi Royale de S.A Denis?. ‘
LesI quarre coins de ceL poëlli
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ëroienr foûr-enus par quarre

Aumoniers de la Prinecífe , Se

ils elloienr à cheval. Il у avoir
huirClievaux au Chariot avec 'K

drshoulïes де velours blanc ,

croifées au{l`1¿de Мой‘: д’а:

genr, Se ceux 'du >c'ax‘roiI’«.: des

Dames de- fa~Maii`ón aîvoien,-1; ^

д: fcmblablcs h0ulTes.LC Cha-`» ‘

rior qui рамой}: Corps едой:

precede de Pauvres vellus de

gris; des Pages де la Prìnceíïe,

Side fes Valens de pied avec

des flambeaux cle Cire blanche,

Bc de nous fes Officiers , «SL fuis>

vi~d’un` grand nombre de Car.

rolies avecles Pages du 'Roy à

Cheval ,Bc ceux де Морбеие’?

fes Gardesßc fes Suilles qui

Porroienr tous aufii des Нант‘

beaux. M.l’_Arch’evefqued Au-Y

‘Г ch prefenra le Corps а“ Prieur

il¢~liA baye de 5. Denis ‚ ЧМ ‘с’
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pondí: au Difcours de ce Pre-"­ ‚п
\

lar. седой: Madame la Вид „I

chclïe de Chartres , quifaxfoiz

ce jour~là les honneurs du

cleuil., Le Corps rcpofcra

dans cerne,-Eglife , iufqifà cc

qu: tout foìcprell: pourla fc
pulturfs.A Moníìcu-r fait панд

illcr â un Maul`olée.«_Ccluy, _[

quiferal'Oraì(`on funebre , au-~

ra one ag1p.le гранат; for la ‘nc

pleurs de сели: РппссПЪ. Cem: а

pme parola par £`onT¢:`llamcn: ‘Щ

qui fait connoîrre qu’e'lle`a fait ¿[1

plufìeurs Vclmrìuiz pìèndamv-fa «

vie à divers Cpnvcms б; Hô» si

pìzarux ,`s’attacl1am parz;ì'culi<:­.`,A ¿lt

rement a faìrc du- bien aux dcr- ‘а

mists. Il n_’y a point dceharixés ‚Щ

plus_uLil_c__. ]e ne pois micm.¢';-" `‚‚

vous marquer la grandcufëlâfl da

fa naìllhncc, qu’en "vous*clìÍ~arI‘l‘»(-, М

qu'ellc avoir l’avam;age d'êi§€«- ‚а;

J



GALANT. H7
peril: Fillc де Henry I~Vf.N'|e­

д: ce du feu Roy , ôc Couñne

Germaine де Sa Majeüe'. Е“;

étoirnée le 19.May 1617. du

.premier Mariage де feu Mon

5¢l1l‘, Gafton lcan»Bapci{‘ce de

France', Duc d‘OrIeans', Oncle

du_Roy , avec Marie de Bour

b0n,DuchcH`c де Monrpenñcr.

Loííis de Bourboń I. du nom ,

Prìncede la Roche Sur Yon ,

Íccond fils де kan де Bourbon

Comte de Vendôme , époufa.

Loüìfe de Bourbon, Pille aînée

¿G Gübert де Bourbon, Com

te de Monrpen{`1e1~, ôc де Clai­'­`

Ё fede Gonzague де Manroüe,8c

"Ё “Н! Cun Loüìs де Bourbon, П.‘

‘ь

к

lz

а

J

du “Cm ‚ Duc де 'Mon:pcn{îer„ Í

Souverain де Dombes, PrmceI

Ídçla Roche Sur-Yon , qui de

fon Mariage avec laqucline de

Lor’gvvic, Comreffc de Bar fur

r ar
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ÄSei­ne,‘laill`a François de ваш-З

`Ьоц , Duc де Mourpenûer.

François fue marié â Renée

d'Anìou , Marquife de Mezie

res,Cormel1`e cle Sainz Fargeau,

Eille unique б: II­Ieririere'de

Nicolas d'Anjou, Marquis“‘de

`M¿ez.i,.4:res,Corme_ де S.Fargeau,

б: де Gabrielle de M.arei.'ul,q ui

le Hr Pere d'I­1enry de Bourbon

Duede Monr­penůer. C’éroìr

le grand,P„.e_re Marernel cle Ma.-7

demoifelle d’Orl»eans qui vien:

de mourir. Il époufa I­Ienrier­ ‘

te Catherine, Duchelle cle .

loyeufe «Sc C'omrell`e de вон‘ 1

chage, Fille unique ё: I­Ieriric­

te de Henry де loyeufe, Corn-.

ее де Boûchage, 8€ де Carhcri~­ ;

ne de la Valerie ‚б: il en eur

MariedeBourbon,DuehelTede ›

Monrpenlìer , де Chalielleraud Yy

8:’ де Sain: Fargeau , Souveraif

Ё
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aede Dombes , Pr'rn.celï`e de la `

Roche fur Yon , qui fur ma

riéele 5. Aoull 162.6. avec feu

Monûeur , Gallon leanßapriůe

deFrance , Duc cl’Orlcans , SC

qui тонны}: 4. de Iuin 161.7.

feprìours aprés avoir accou

ché de Mademoifelle , Anne

Marie Louïfe d’Orlcans.

La Bag-uefte de Lion r`a1irplL1.’r,*,~}".>

де brui: qu-e jamais ‚ mais les

frnrimcns ’ des Sçavaíis fur fes

Voperations fone plus differcns

qu'ils n’onc encore éré'. б; il у‘

a`apparer`1ce que le 'public fera(

bien inllruir б: bien div'err'y\>

Ipar r-eures les 'p>ie_c’cs qui fe prrej-r " ‚

param., Ie. eroy que jefae Enrf» '

ray'. pas maLame fans vous бы‘? I

'fßprarr dieqaeique errore де‘

’ ‹З‘ез-{11_гр1епа1111111 ее -fuìers* 56“

` :lf 'guey' 'fe fuis =per'fr"1adé 'qûê-'

‚.—‚_

vous »ae vous‘\arrepdez~ pas»,-'»
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aprés tout ce qui aéte' écrit fut

cette matiere. Cependant je

vous envoye un nouvel ouvra

ge qui la regarde. _ L

" L в T T R в

sua LA PHYSIQUE

' Occultedela Baguette 1l

Divinatoire. ' rf

MONSIWR,
Ie те/uis ¿ieu imugíue' que 1е ff'.

libre де М. де Vullemout ferait ll

receu du Tuêlic uyec ¢f,’rrz1oreß«É’meut.V il

Lu Buguette удел д emp/oye'e д1дdecouverte du Meurtrier де Lyon , lg

5/lune „штате д guay lrafdema/,tde freud [тете]? , pour едем’ W

Quwuge qui truite д fb/zd де сет‘ Tg
matiere-‘ , rt;gu1'de'u)1eC ¿ndi/'r" ll

ference.



ff. G А L A N T I . _д I rence, Ф’ ‘ " ’ *lm

‘д M. dlllfurs la ¿elle ‘17;ßÈ»1­ "1'* 1 umWe ce mêînß’ шип’ „ц

Í dwf? deïfgjgrg /¿¿r])A_ llïfüállß

Chartres ‚д дпппдде:3апс de _

уж 689”?! díroitfpzr 1 ,e WÚWE

$1- ‚(Той гхаё? Ú» 4 rd îdgaetff»

` , Э ›îroübe tout ce (р!!! di ci _ [fly .

¿ela Ч

.N „т fe „в 45%‘ @fm ff@/M_»

’fü der E/gna-em „oat ¿jg? СМ

v ‘fn ß’rbrß2’„f.j7eí;¿Lîï/îßäì 7“ ’[5 ne

14 ïecfaergßg „'57-7,'€ ‚с 9”? f‘0ß¢1'_

touclmng le мощи,mf0rr.‘So1zV[;/2f’,„¿

lz Mi arde I4 Bffguetïta Ü; I та”;

М? ,/'ÍÜÍCS /1/lefdux <9»/fitr 1-’5E4#x, A

¿X Mçßeî т tenga и’ [ее 711%”

fr Mure/ Ä ’- ’ ‘т: fw” - „ее
д в‘ Ínûlm „ed э A

‘де „ « 7 ¢’~‘4)ßml¿y'~
‚Ч gîjlffe ¿í 1 g

y в О” „у J ‚

:J` Ffa' de Md ‘ie »1‘0u)Jc’m`

тщттепг al-qu? ¿dm le;

¿ berg@ d ’ . те 1744;'/òll (1614

г‘, е áflmfßfele '

" Hjfßarle- ’ I ТРИ” We

` И _ _Í meznemecafzfnggug ce,

. wx 1 69 3. — Е’ 1.
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nzoßvemens., @J се.‘ znclnmßm lr

I faßt, ,/íußi ne fur`s­je point deces

. ‘gem qui pere/:enit Íe"Dz'¢êÍe /ìhjîlie

l Beguette urla: faire inefiner. _

Ceux qui Ärîtïde се ß°ntz'f/zent ‚111.

l

Фежî:‘-giŕ

ßnt fr/furäment ce e,‘u’2'ls sienten. —„ щ

dent рм. Le Tere Melleêffmc/ye 4 'il
¿rt ¿ien recofmßß dem [я Lettre en Y fr

Tere le Вт” ‚ ya/il ne/lymspo/ßêle» ir

de deërmntrer geomcrriquemeut il

gue le Фетиш predmfe le тише; if

ё me/zt ele le Baguette, П femoredire davmege ‚ (у ¿freer 7110» gg

ne- le peut P44-même .prouver ph y- ‘т

liquemenr. Onmbz dit eepefflenß ri,

gßůly emr; 'lnfeéile homme', gui- fait in

имидже exprespozerßûtener que le и

‘Вид/е ‚ждете le mouvement 11!“ 'lp

la Задает, Nous 'yerram eorlrzmwîtl lc

il sbiprendre. Се1142‚мила petite lf
_ efezíïe' de толпе’ e7el’1{ne_/ìr_ôßem;'¿'_ im

й jfirítuelle ,- uaeßlê/¿mee qui ließ lm

¿A ‘j Fame étendue mettre идиот?‘ li

Ы:­«.|.__A...iur-.­­~».

‚
.

.‘ Н‘
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_ -en mouvement, Il faudrai gire cet

щите’ conßslte Еще’)! д; м

Íriers д‘: T/seologie làedcyfus ‚ ст’ il

ne tror¢v¢‘roitpas /im comfte dams la

Thy/ique. Enф: ‚ comment fe ti

диоды’! ifszvec im Tlsyßciers qm'

Tdi/òmieroit comme {е ms {детей

¿ís gue le ividóle ne peut fees pro,

duirede mouvement loc4l,(9*gzi’im

Corps перец: e/ire remue' msejmr im

entre corps!ele1fzroisve„пр:enТИ

[е/‘ор/‚е C`m°1‘eß`erz.’I»’fzcarlos»Y .e/Zjmzgíìh

lf ‚ grzefdrce qu mimitre corps, gm

. Q/ien ‘пишется: ‚ feit eßòrtfom

г continuer[т chemin. (‘ф 6:49’!!!

‘ т peistfm're_/¿ms fenetrer ce ее!!!

I hrrficoritre ‚ orc/`efr1s‘.le‘zle}brl¢cer‘. Й‘

г wps перец!’ от: репеггег ‘И mi..

г т’ corps, il mit donc е‘!!! le de'

‘ уйма ‚а‘ mii] le mette per c0f1ß’«

yüentfen mouvement, ceqm' 11,4”Í' ­

~')»eroitf./is s’il le Ритм’: fffßffïfïf

1‘ Cer il contifmeroitfm chemin com.

l F I
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11616’. Orme s’t'/ п)’ nooit nul 01
\

Ffsl

funs gue le íìernon n'ej point un . дм

сыр: ‚ 21 n’nfot`nt cette irnjrenetrn

ol`lz'te'neceß2n'repour rencontrer ‚ ф’

foujßrun corps. @ono il nepeut -pus

`luycrnf'rzj1ner de mouvement. Com.

me ces /I/le/s’t'eurs ‚ ¿rui nttrtôuent

‘uu íßinêle le mouvement de In Bu- _ T

диет’ ,font ci excellens L/f4rteßens¿ V

tls nous feraient plut;/fr de nous

montrer cornrnent tls rejoonrlrotent

ätI ce ruißnneznent en demeurnnt»

для.‘ les дают de In T/oyffgue.

,/itu/ì le ’Pere Mnlfeérunc/se им

rot't'j`1eut-ejtre encore nu'euxfen`t de

direfnnstourzyfnnsfuscon , quon

ne eut démontrer nY ocometrl» ‚
D

quement , ny même phyûqueì

mem ,que le ‘ßernon 1orooïutß’ le

snouìfernent de In Baguette. Orfuzs

уж‘ nous ne devons Point uttendrt

de preuves gcometrxq nes ny рЬ y

íìqocs , nous ferons tfjblonrernnfe/if

sl

‘на
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regeleîde „Дот _‚ а’ ceux gui

les-deyßiterout ‚ ue muuyuerout

jus' de Anous pêlzger à- leur tenir

rompre de leur тих! ‚ 0° Й /È

rej:reß’u`ter,` comme der geur [ф

quels rendent' ¢l’z'mport¿c,‘zs /èrìziees.

à ffglfß” т /È ßûf€u1uf courre

-W Wil! fzjvfellerent des fupefßzi»

fiom. ИМ: vereì gue je rlcwfze ufl

fl. Í”/Z6’. О” dime àfe дате’ du

relief; U' rien п?” дате ‘Мин

Mge Ique :l'z'¢£e’e fur laquelle cuff

ïìgurdecomfneayant le van â Ia'

mam poor nerroyer l’A`ìre де

Yßgllfe , .fil m’e/Í регпш’ de те

ffïìvir des termes de lcriture. С

@fc mi/ón que М. _ ¿le Vezlle/muß

remereyue ‚ gue s’z"ly er clef Fowler,

911! four croire que le Baguette

Í@u1'tou;f«‘ne/urles euux ‚Ли‘ lu mé’

ших ‚ (ж. il легли?“ pour celu

conclure g'u’elle ne tourne д Рдфт“

“г. En e/fee ,Aoutre утрам’: „Аш.

\

F 3
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teurs 71/11 cite , qui ‚диет‘ се dan

de le пешие ‚ Гирртет "gu’t'l Д!

trouve et Tetris-desgem de e/uulíte',

desEede/if/ligues ,I des R.e'lz¿gt`^eux,~

0’ plu/[eure Perfouues d’uue tres

¿nude jzrebite' , 2: qui lu Baguet

te tourne, Touwuey , 1’-e trouve gue

ceux qui flezzßuïeut 111-1111): ‚— (94

9„‚‘/г›1„‘‹›‚‚„‹„1 gue' tout се’ qu’0n

тссше de le Buguette 1191 que

cßizuererj, fourêertes (W udfußti

ue fçuìaeut ny ce gut' e deusun

îr'e's.¿rm_ud ne/uére de »L1'}»i"e’.r> им

eten: @°'mode1'/zes , uy се qui fe

_pratique >eufmtlle eudrótt: de 1’Eu'«A

rope. 1/р.‚‚:т1›ег‚‚ per tout desI

gem ‚ qui out /z` cerf¢ef‘uezueut"ee

dou ‚ que uns tuereelules eu1'autfvu­:

шт 1е c/Mcgrtu ele recouunzßre ‚ que .

guuud _ou u’e;'Z- fue/ueuìruiit uy 'puf

1С511)›"е5 , „у т‘ J’e.xpertÍeuce _

monde, 11 ue uut faz: ejìre fleet'-V

‚ , Ф’ gu’eu veulentfefuere]72011;



G A L A N т; I s ­„

wir de pager pour efprit fort,m¢

фигeiuelguefois de perdre le те

wie ¿l’efprit` r.rsÍ/Gris./elle, Ceperiiierit

‘м пе fínmroit trop `prefer ce que M,

sie Vellemont dit- toslcßsmt lei di ь

pßrrw ф!!!’ faire avoir , рот’ 6%‘;

ßvsßiie. ‚ь штгм ses seewkmaafs,

'gm' ßen dsirï¢s'«Y`fiìr1,'¢ß¢_s

¿F pe`i1veir'_/eДМ? de lss Bzeguere

rr, Il declare quecette r ‘шип

gü’Il'de'crir , 0’ où il emi- еда:

pour rezìßïr, ej/Z Yrésifares, (тиф

т tresfdeile ¿perdre par. me les.
¿gere 1'1sdi/poßtiorßa , ш у34г—„9щ# I

émotion Маг „с? vehemente , ce

guifait gsiilfe trouve pea даёт‘

й qui le варите готпг ‚ О’ que _

дм: ce ‚реп: шт ‚ plu/fesirsjè

rromperonr quelquefois dans T{aprie

щи‘ ‚ fils rij apportoienr perW

grande ‘an`ienïi`ors. -L/iin/Í ‘сет; ф“

)(0/it fiirprisque le §`I’.e3/Linde' ‘PML

Лист’ fait trompe', ‚и eff- уму Ф:

.F 4»
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gu’onaßïŕîe il’enpullier , marquent д;

44111‘ ß'/ònt forme' une idee de 14

.Baguette , fau/fe (у i'na’icg`neV de

„филе: qui veulent/Í’ Pioner de

Plátlo/òf/1er3 car ergîn il aß enfilent

gu’un Villageois tres- ignorant , с)’

gut' ne /Q-uit pas dans quelle 4140;

/¿noa il doit g/lre pour ориг’ avec

д Baguette , peut ß' tromper faci.

lement 5 0’ 11 nìß pas etrange

qu?! ne fut'/fe pas aïemcjler сот;

ment ilfe trompe ‚ pourf/ufy [т

talent devient comme en /jncope»,

«fourquoy р Baguette 4:/l 411114111т

fois z'mm-:lille entrefes mains «, 0’

Ijro_ur9f'uovy il ф? luy тфпеQuelque?

fois infenßêle aux impreßions des -‹

>corlou/c`ule.f ¿jaars dans fair. En )ff

rite', _prendre de la‘ occa ion -ole le

-decrier,ce n’ç/Í‚их montrer qu ‘il tß

unfourle , mais Ycìßjrrouìter gtfvfëí

_rat"/önnemal. Comme ddl pur’ “т:

fatale 0’ z'ne’)iitalÍe „сайт gw?
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_Yx=f«

ч‘:\~».

Í(

Ёъ
‘

le' corps ßumeziu s’ull'ereC9’ ileperit.A

inccßfìmmeut , il ef?V pareillement»

neccßfhre еще ce .Vill/,r<geoi's experi .

ueuteces mefmes ulterutieur при

corp: ‚; U’ i,1u’il/'cit par couJ’ègueut­ —

quelque-fois leuucoup ‚ Ф" quelque

{биржеdu toutfeußéle uux'uë?iou.¢

des eyîoulemeus qui je dcßzzcóeut

detour les corps, Úe/l fur се: ud.

mirulles Principes gue l’yfuleur

dela Pbyfìquc occulte dem0utrc,1

que Iucques ./Íymur peut {МГ ëieuf

МЛ’дат quelques circou/Zuuces ,.4

0’ у“?! ue femrien-qui willedm

leurres, E n guay qu’il"eußì¢ ‚

М. de T/fi lemout eu puêliuut ‚Д‘;

1’ÍJy/fquefur lußuguette ’‚ д- exec”

ille defeiuf, que Мп‘ де Гщщдге

f mie- Kpyule À?./Iugleterre душем!’

Д рт d’eu emitter per rupfort „их

И utilite-q_qu’on eu peut tirerpour I?,

recherche де.‘ Metuux 0’ des' jl/li..

)

montre dun#песках, C,"ç[l v ce gu’il

— — Е ъ
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/Je Trefzce , ou il citelesuŕîes ТЫ; Ц

[фуайуисх de `Londre.: du mais de.Novemëre 1 666. pug. 54.4.. qui “

eoîìtienuent veut идей’: у“: Ма ;:

Bq)/le revoit dreßîqpour tout куш ц

Getteemeies Mz'­ut'ere.f, данной; г

ey I.e dixÍJ'uzÍtz'fe'me.pau1‘lußuguettes jf;

U-:rum Virgule. Divinaroria», ii
arrlhibearur ad`invelì`iga:io'nern il

venarum propnfîmrum ŕ'odina~

r_u:m.‘E. ‘ lì íîciq под! fiar- fnecelfurf н:

Е’: ‚м; eje( _pour cette ffii, le il

[из t,aufà)1ous.__ ” ‚_

' "~IL`e_' Pàrlemem rife' Боты‘: ;д1

quifa H-raie de-J панд» le"S~iege7 ‚ il

dans le Palaiedé Lyon le Meli-` cr

needy de c-h«aq;ueï'Semeine, en- ll

егш1„с—’:.1;_‚с!с‚гс1т1чо5а, en ‚гоЬсы а

roug~es`,8c` 3ЕЁАйд1ёп‘сс ie"Pr`0­ ‘Эх

сщсш General d'f:m=an‘da la

S¿A.R~Mademoi{`elle_de Мат; P;

Eenlìer,_e'r.anr. mene, 'M.onlìe'ur С

Г’. ‚



GAL ANT. f1-gtr E
le Duc du Mam: fût mis cn

poífcffion de cette Principauté

Bc де (cs dépendances ,cn„vcr~

ш de la donation qui luy en

avoit été faite par cette Prin

caffe,--(`nivant1’A<51;c cnrcgiûré

Cn|aCour; que les Arrêts 6:

lugemcns qui interviendront

aïfavcnir , fuient au пот де

ce-Prince, 8: que ceiuyqui дед

voit intervenir fur fes Con.

Cluíions fût НЕ, publié öc af

ŕiche' par tous les lieux accoû

lilmez де Ь. Souvcra-incté ‚д

la-dìligencc де fes Subfìituts ‚

qui Afcroìtmt tenus d’¢n certi

ier la Gout dans la huitainc.

E fit “ш: un fort beau Di-C

Cours à la loüa-nge де М.— le `

Dnc du Maine , Se M. де la

Baimondîere ,4 P~rc{ïd:`fnt ё-„ее

Patlcmcnt , Preis де l’ancìcn­

видам S.aint Sulpì¢..c,1'é9onr-L

Ё 6
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dit en l’ahfence du premier

Preíident , avec beaucoup d'é-3

Ioquence ôc de fatìsfaüion des

Auditeurs. On alla сайте aux

opinions ,_ б: ily eut Arrêt

rendu conŕ`o_rm,em_em aux con.

cl,n{~ì,ons ptifes; _

La P~lanche.que vous попы

vcrez icy gravée porte lemof

delle 8L la clefcriptìon »d.’un¢

Montrede nouvelleinvention,

conliruite de deux d1‘fi4`::rentes.`

manic-res., Cette M,ontre_ а fa.

beauté particuliere, jointe â.

une fort grande.- utilité, puis

qu'elle ne fait aucun. bruit , öl.

qu-’elle вы’: pas fujette àtant

dfincidens fâcheux que les

Montres à rouës , parce qufel

' le cortlifle feulcment dans un

tambour , qui cpc, une hoëte

ronde , dans laquelùlevil у a.-de'

lZe`va„u,9u, ‘тещу: афрдсйццсца:
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GALÃNT. Yfernblable.. Le tambour ей fait

`_де1.е1оп,ёс divifé en plufieurs

` petites cellules qui retiennent

la liqueur, б: ne 1а1а1йеп: é

coulcr qu’autant Чей! ей ne

ceffaire, d.e forte que"l’ame Se

le principe du mouvement де

cettc Montre ей indépendant

d’aueu~n­ telfort ny d’aucune

rouë.il y а deux fortes de Моп

¿tres де cette nature ‘,l’une\pe<-I

tite-, qui marque les heuresjA3

‘гипс maniere toute ertt»ra.o1'á~

‘ dinaire , Faxe d-utámbour fer:

‚ Ё{"апъд’а13ц1\1е qui montre les

îijiieutevs ,.â.me(ur.e que le tarn

llbour fufpendu par fon propre' _

"poidsdécend en vingt fix heu-« ` "

Y’tes du haut де laboëte enbase

'¿Plufieurs. font {`ur.pris де voir;

I-ìètgtitr. ce petit tambour ne tombe

{раз tout d’un coup „ maisißg

f’ß‘.n(\hle‘ment.La; clttofeellii рейде

lll'
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moins tres-fîmpleôc tres-nam! ¿Bl

felle. On ajoûte à cespecìrcsIMontres un Reveil malin',q\ui\”`;‘:

ей auiïì [eur que (im-plc. Enñ«n\í`§î`f

de petites chevilles a-p,pliqu»éc~s 'lm

proche des heures de la. nuit), а!

fonc aìfémem: connaître dans «im

Vobfcuriré quelle heure il ell', ,lg

(высшем en les touchant. la

' La grande Momre,bien què lì
prefque route ГстЫаЫс á la. I:

рейсе, dans »lïnrerieuvr ëcdaßä fl

}a fu bůsanccdifïer-e псапгпойаэ а

beaucoup dans fa difpoíilinß- l

exterieure. P*remier"cmcm,~lCS~ ш
Iheul'-es-l'on-I marquées fur- l¢`e l

hau: de la boëce dans un'Ca1­ ll

dran r_fgu11i»¢r,;paf le шоут к

d’une aiguille qui enlŕ-`a`i«t le з

tout en douz«e'h,eures-.-' `S~„econ­ '.

¿`emcm,le rambourqui cléccndl¢‘l'a.ns»les petites , eff íìxc daI§‘S~ L

les:/gra.n«des ь ¿ce-nñn umA Ecm:
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щ -Soleil qui paroîr fur celle-cy ,.

lll ¿marque plnůeurs. .» cbofes cu

"“-lrieufes qui ne font pas fur les.

7"‘pcrires,car en déeenda-nr en un

rs ‚той: du. baur de la boëre en

‚У luas,.il marque- le q-uanriémedn;

í rnois., les Pêees de l'année, le

lli Signe б: le deg-_ré du Signe du

1:Y Zodiaque , dans lequel le Sn»

.ll М! fair fon cou-rs ,le limer-> б;

` _coucher du même Soleil , з: la`

longueur des »ìnurs,le cour- fansY

:L aucune m-ulriplicilé de rouësrl Ж d`une ma-nfiere eres-nerre B:

ш агез4пъс\1йё\ь1с._ Un des prin»

‚г: eipaux avantages de certe gräá

  

‘1.4Q;-,.\-.l.

ll Yde Horl­oge ,_ef’c ста“ Ыу faut _

ll („шт qifune- (еще fois- par

l mois pour la m-onrersëß lcvaúf

г?‘ -au baur` de: la Ьоёю le S0lCi1'

cré qui eli décendu св bas PCF*

is {дат le cour-s (Те сс même mois»

Meßrl 'fï' Qßuaeulnouvelleä qu@ ~'
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‘Ё; Тге/Ёгсс‘ , 012 il Cifßler ¿Her ТЫ;

le/`ej1b1'gue.r de Londre: du mais de

Novemáre 1 6 6 6. pug. 344.. gui:

‘мимика: сет‘ «articles que M,

Bq)/le eiwit dre_ßeZ_pour tout eegui

eoneerzteles Mmieres, 0" donf wi;

ey le dixbuiti-e'me.paur li¢’b*'iz¿>rx¢c’t‘te:V

U-rrurn Virgule Divinaroria.

a‘clh.ibearur adinvelligarioneni

venarum propoli-rarum ŕ`oclina­

r_u-'m.`E'íì íîcaquo-id fiar l`uccelfu?»

En wila- ф’; pour еще fois, le

fuis r,outà1wus.„ ’ ‘ ‚ #1‘

’ Le Parlemem» de Dombes "Q,

quita' d.roic‘de- tenir le ‘Siege

дам he'-l?alaisd`e Lyon le Мы‘

czecly de c-haq¢uefScmaine, en

la-*rr`f-1-.e..‘r.5¿:1vcle\"e‘<‘: так, сп ,robek

x’.ouges`,Sc` 'alY ТАадёетш: lo Pro

cureur General cìcman'da`qu¢:

S-­‘A.R­Mfa'demoi{`elle de Мозг;

› 1Lenfier,§éu'_.-ne пиши, Мопйвшв’

у

l l

:ll

il

l

il

il

а;

Ц‘

ll’

„г

il

Ё

Щ

‚ _g

-l

ь ‚ ц

‘а

`lx
l

'Él

r

i
l
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le Duc du Maine fût mis en

pollcílion де cette PrincipautéY

ßt де fes de'pendances,en‘ver­

tu де la donation qui luy en

avoit été faire par cette Prin

caffe,-.fuivant l’A6tc enregifiré

enla'Cour; que ies Arrêts ôc

Iugemens qui interviendront

àlavenir, foien-t au nom de

cc- Prince, Se que eeiuyqu-i де;

voit intervenir fur fes Con

tlurwns für iu, publié е: a-fl "

ŕiché par tous les lieux accoû­

luinez de la So'uvera.ineté ‚д

1эдд111%епсе де fes Subli.i~tuts,=`

qui feroient tenus d’en certi

fier la Go-ur clans la huitaine.

Due du Maine , д‘ M. де lat`

Balmondiere ,„ Preiident à»¥c.»eA

Parlement , Freie де l’ancien~

Са-ееде байт Sul piers,-re'p`<>r:r­:I

Е 6
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dit en ГаЫепсс du premier

Prelident , avec beaucoup де‘

loquence ôt de fatisfaâion des

Aucliteursr On alla сайте aux

opinions ,_ б‘: il y eut Arrêt

ÈCB.Cl`U CQB fO_r-ljììfmgnl aux cqu

clu [ions ptifpsl

La Planchelque vous trou~ `

vcrez icy gravée parte le mog

delle б: la defcription. d-lune

Mont-rede nouvelleinvention,

conllzruice де deux differentes..

manieres., Cette Montre, а Га.

beauté particuliere, jointe â._

une fort; g¿ra_nde_- utilité, puis

qu’elle ne fait aucun: br-uit ‚ё‘.

ЧиЁеНе n-'cli pas fujette Знал:

dfincidens 'fâcheux que les

‚А 'Montres al rouës , parce qifel»`

” le" confìfle fculement dans un

tambour', qui ей; une boëte

tonde , dans laquelle il ада

l£e¿tu,pu c¿u_elq}1.eA a.u;t`te.li9519115

‹ д‘,
wv ‚

MА.А/.1Íд
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р fernblaible.l Le tambour eli fait А î

if de le',ton,&c clivifé en plufieurs i

Е; petites cellules qui retiennent

,R la liqueur, ё: ne la>la1»l`i`enr é

г couler qu’at1ta.nt qu’rl ей ne

ь `celfaire, de forte que’~l’ame 8c

A le principe du mouvem.ent de

cette Montre ePr indépendant

. cl’aucun- reflbrt ny (Гаити);

rouë.Ily a deux fortes de Mon»

¿tres de cette nature ­,l’une>pe.

tite, qui marque les heures@

«Ганс: maniere toute ext-r:a.or.1.~'A

dìnai-re , lfaxe d~u’támbour fer.­._»

vantd’aiguilIe qui шипы’: les

¿heures „àmeftrre que le tarn

‘ibour fufpendu par fon propre`

’5_poids.décend en vingt fix heu

V¿gres du haut de la boëte en.bas„ _ _

E"Plufieu-rs. font furpris de voir; Q

¿que ce petit tambour ne tombe '

P я ' '

раз tout d un coup ,. maism

.\/ri*'.__ft‘­'\rifilrz1errxent.La.;` cl;lr>f.et:£iì рейд

С! .

g

  

 
 

1

  

I

V).
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moins tres­fimple 66 tres-natti

telle. On aiaûte à- ces petites

/Montres un-Reveil mat'in,qtii4

ell: aullì feu-t que (im-ple. Enfin

cle petites chevilles at-p„pliqt1éc:-s`

Pfoche des h-cures de la. nuit',

font aifément connaître dans

Vahfcutité quelle- heure il ell-, е

feulement en les touchant. `l

‘ La grande Ma-ntre,bien que

prefqtive toute femblable â la

petite, dans -1’mtetieu-r Sc daß#

la fu bliance,f:lifl`er«c neanmoins

beaucoup- dans fa difpolîtioß .

exterieure. P­remiercment,lCS~ ‘

heures Ton-t rn-arq.u.ée’s fur- l6;

haut de la boëte clans un'C’a-'

dran ‘единиц: par le moyeûï

d'une aiguille qui en fait le `
Itout en clouz-e htzutes-.1 Secon

ll'ement,le tambour qui décencll

dans-les petites , eft fixe dans»

g„ttt.n-cles` ь ё: enlîn un»pctm
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»Soleil qui paroîc fur celle~cy ,.

› ,marque pluiŕieurs.-clíaofes си

ЁЁНепГез qui ne [ont pas fur les.

Í-"'peri:es,ear en déceucla-nr en un

¿mois du haue de la boëre en

bas,.il marqueY le q_uanriémedu

mois., les Fêres de l'anne'e,.le

‚ Signe ůe le degré du Signe du

Zodiaque ,V dans lequel le So-'

leil fair fon cours „le lever б:

Е. „еопеЬег du même Soleil , 8: la

Q longueur des»}ours,le cour- fans

Aaufm-ne m-ulripliciré de rou ës 5..

' êe dfune maniere eres-neue Е:

нез-‚1псе1113\1)1е„ Un des prin*

eipaux avantages де certe grä-Ä

„де Horloge ‚ей qu'il п’): faut

Íroucber qu’une- (еще fois pan \

mois pour la m­onrer,en levaúë.

ее baur» де: 1а boërele Soleil'

qui ей décendu Yen bas ре?‘

дат 1е cou-rs de ce même m01S«`~

—` Ома e=n¥nouvelle.§ драмы;
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Fire Roger de Rabutin ,‚ Cami

te de Buffy , étoit mort d’Apo­

plexie à A-uruú le 9.. de ‘се:

mois. Son merite luy avoit ar

tiré cle grands avantages. Il

étoit Melire de Camp General

дс la Cavalerie , Se Lieutenant ;;

General des Armées du Roy.ll¿

ne s’étoir pas moins dilhngué

par (on efprit„que par fou cou’

rage, «Sc la place ‘ЕМ! a laillée
vacante rl l’Academie Fra-n goi-V

fe, eli une preuve de Veliimel

que Гоп спЖаЁГоЁьП avoit beau»

coup »de politelfç. ‚ Se parloir

toûjours julie furY la vraye lig

_ nification ё: fur le bon ufage>

des mot-s. On peutdire demê-­

me quefi on pouvoir luy faire

quelque reproche , c’étoit d’a-\I

voir trop dfefprit. Ce q-u’1`l y ail

de plus» En dans l’Empire de

l?A„mo_.ur. „lu y. étroit .eonnu.„8Lili

.'.w‘.'
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fr lia fait voir par le grand nom

’A5 bre де niaxirnes Чад! а; faites.

if` La Maifon de Rabutin dont il

tlf, étoit, eli une des plus nobles 8;

д des plus anciennes du Duché

д де Bourgogne. Maieui де Ra

`nz' butin vivoit en 1 147. ůefa Ra@

f ce а continué )'ufqu’à Cliriůov`

it phede Rabutin,Baronde Sully

ri ôtßourbilly ‚ qui enrre­autres

‚д zEnfans , eut cle Claude de Ro

с? Cliebaron, Fille de François

Comte de Вене ¿Sc de Loúrfe

yp de Saillant,Guy Se François de

ll. Rabutin, Guy dcllabutin qui

13. étoit Vaîné , fut Pere de Chri»

Íiopbe де Rabutin II. du nom

;,» Baron де Chantal , qui aprés

yr plufìeurs fervices rendus au

у‘ Roy Henry IV.fur tué mai

;rÍ heureufement à Ia Chafîe par» 1

fr im де fes meilleurs arnis._I‘I

I пей: ёроцГе Ieanne Fran еоде
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Fremiat , cette (age Вашей д

lllullrepar Га pieté 8c parftsil

vertus , qui fut Fondatrice dt

l'Ordre dela vilitarion, louslc ‚д.

nom де la Mere de Chantal. ll ¿F

en eut Celfe Benigne de Rahn-, H,

tin, 8: Aimée-de Rahutirx, mat' li.

r-iée à Ieaîn де Sales ,v;Fte..re ¿it lg

Saint Français de Sales. Секс

' Ветви/е де rtabutin., Baron tic д;

Chantal ё: Bourbŕgny , com- lt

mandoit llîfcarlrou . des'Gcnl 1;

tilshammesVolontaires,quanrl г

les Anglais defceodirent-dans gli

l'llle де Rhé , ôc il Putfile â д

cette décente ‚датам де Ma- if

rie де Coulanges,Fille de Phi- G1

lippes Sr cle la Tour,.Marietl¢ il

nahutin, Dame де Chantal öç ¿C

де Bourbiguy,m'ariée en 1644» Si

â'Henry KMayrquis де Sevigßéi le

Maréchal -'des Camps да: Ar- la

mées du ik-uy , qui fut tué en il
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Щ Duel en 1631. De ce Mariage

‘lf forrirenr Charles , Marquis. de

il Sevignéßc Frangoife Marguer

М‘ rire de Sevigné qui en |6»69f.

ll. époufa François Adhemar de

ll Monteil , Comre de Grignan ~,

li Lieurenanr General du noyau

ll» Gouvernement- de provence. 1

Si ~ François de naburin , Baron

lf- de B-olli ‚ее d'lîpery., Gouverïf

ci тает’ де Noy|:rs,Fils puifné de

3: Clrriiioplre de naburin I. du

‘ют époulaen fccondes nôees

Si Helle Dam-as, Fille de Leonor,

I Ваши де Th-lange , door il em:

.l Leonorríenaburin,Lieurenanr

 

fi ayanrépoufé en r6.o8­Diaß¢

м де Cognac , Fille de François,

il Sieurde Dampierre,Clneval1Cl‘

gl rlCS'Ordr'es dufaoy, б: ‘ГАППЁ

11 де Loup' де P~ie"rrebrune ‚ (т:

>‚ General en «Nivernois , qui '

г‘ `Pere де М. le-'Comre de Вид?
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14.0 YIl/llîRCU~.RlÈ.

Rabutin, dontjeY vous appreru

la morr.Ce Comte s’e'toit marié

deux fois , la premiere ’à Gal

brielle. de Thoulongeon la

Couline, Fille de Iean Sr д'А

‘ lonze öl de Frangotfe de nabu

`tin , dont il a eu des Filles la

plûpart Religieufes.> öc la fe

conde â Loütfe де КопчШс;

Fille de laeques , Sr de Rouvil­

le, Comte de Clinchamp ‚' б‘

дЧГаЬеПе Longueval Manicam. _

De се Mariage, il aeu Amé

Nicolas де Raburin,ne' en|656

. v Marie de rtabutin,Darne'à‘1te­‘

miremont, ôc Louïfe Françolfe tl

`Eleonor де uabutin.

Le r3.d,c cemois,mourutau

Palais Royal Dame Charlotte

де Soumaife де СЬаСГап , Vtme`l

des Dames fdfhonneur де lal ‘Ч

Fîüe Reine Mere. Elle elicit

Veuve dc'Melii.re Nicolas de
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Flcxelle , Comte de Bregy , qui

a efie' Ambaffadeur- en Pologne

Madame la Comtelfe de- Bregyr

­ a eu l’honneur d’e{ire e(’time'e

d’etoutelaMai{`on Royale dont

elleavoir des P-en-fions , ôc fou

ventf de nouvelles grat1{ìca­-F _

tions.j Le!Ro"y lalogeoit à Ver­­_

faillesquand elle y alloir faire

fa cour ‚ Se Moníieur luy clon

noir un logement â Pariè. Е!‘

le avoit un efprit lirigulier ,

'quiI éelaroit dans toutes fes

‘ 'expreiiionsîqui efioient «vives

Bt énergiques. Il n’y avoit

pourtant rien de recherche'.

Toutluy efipit familier , б: elle

iivoit des termes clansrlva con

verfationlàplusordinaire,que

d«’aurres qui auraient. voulu

med-iter leschofes ‚ n’auroient

Pastrouvez facil-ement. hllea.

J; fait imprimer qu'i:Iq~tie§Oi1vl"21l.iK
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ges , да nombre defquelscll:

un Volume de Lettres. Elle cli

marterdans _fa foixante 8c ЧМ:

torziéme année. Y

д ‚За mart a elle fuivie le -1-5..

dece même' mois , de celle de

Meflire Pierre Cureau dc la

Chambre,-Curé de_,S. Bartime- V

lemy. Il avoit pa[l`é quelque

t„emps=`t-voyager , Bt. l`amour

qu'ilavoit pour les Arts,-l’a/voit

fait devenir Amy du Ch,Bt:t*l

pin доп: 1111601: 1а vicllafail

aullile Panegyrique де Sainß "

Role ‚ öc quelques atutre_s_Ol;1.1

yragest Sou Gabi-net elicit

beauvôc cutie,u‘:t;. 11ргспд1ср1а1

fìr âfvoi,-r fes Аида chez luy-, 83

à. Lles regalar. I.’exa&itud~e qu'il

алой â remplir tous les де

av-oirs , Vattachait à Га Parall-Í

-fe , qui demandait un-h_ot11`A

пас d’efprit êc cïétuditran» д
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cli `

с
1

I

:s 11

caufedu grand nombre de

veaux Corfvertis qui s’y rrou

ì чет. 11 luy a laiffé une {omme

conficlerable, «Sc a aufii laìiTé de

-quoy racheter un Prifonnìer

‘ tous les an's.Q¿urre d’autreslegs

pieux qu’il a Fairs, il {ей fou-­'

venu de fes Amis. Il étoit де

1’Асадеш1е Erauçoife , où 11

(щ reqû. en 1 67o.C`étoit comeI

me une »place herediraire, pujs

que feu Me-Hire Marin Gureau

de la Chambre (оп Реге ‚ (и:

un de ceux qui la compofereni:

en 1635. peu de temps aprés

que M. le Cardinal de Riche

lieu eut étably cette illuflre

‘ — Compagnie-, Il étoit du Mans-;

eqll бегал des plus fçavans hom

mes de ce liecle. La réputation

‘$111 que fon efprit luy avoit­acqui"~

111

`Olli3

l

(е l'ayant fait connoître â M.le

Chant-:elier Seguierv, il voulut

HOU' '
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l’avoir auprés де luy, non (ешь

9

lament comme un excellent;

Medecin , mais comme un

homme confomrné dans l'c'tudc

де la Phllofophic б: des belles’`

_Leurcs.Nous avons дадите ‘

де bcaux Ouvrages de-luy, \

écrirs avec beaucoup d'élo­‘\

gucncehêc- де polireífe , Sc еп- 1

rre aurrss , Les Cßméîfmdef д

pa/Ííam; ГА’: de солдат’: щ]

bomma: , de la connozß/mc: dfi ‘

Ёе/‚щ, сопуейцпчли [л digeßioß» g

7)cl’[r1's, D: In Lumine, L65]- .

лета de 22401:, Le däëardfmmf ‘

du Ni/ 5 'I'rnduäîinn de [д Play/Íqllc

dfdrißaze 5 De la P/:uloßp/vic Tlß- ‘

gonique. 11 mourut en 1669~I

dans .la foixanrc ­ quìnzìénw `

annéede (on âge, laiíïanr ou» \

‚не М. ГАЬЬё де la Chambrf

qui vient д‘. mourir, Françvìí

de la„Cha-mbrc , premier MF

dccm

`-.\\~`_~­._„
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decin de la Reine ,- homme

d'nn fort grand merite, ôc qui

t ne Га furvêeu que fort peu -de

temps.

» ’ Les NouvellesI publiques

parle' des divertiifef

mens du Carnaval de Hanno..

ver , que vous ne ferez pas fa

eliée de voir une Relation en

voyée fur ce fujet aiY une grande.

-Priiiceife. ’

1 ОП! tant

r.t.fr.r.r..`tt§t=.trr1»t:

ï ii L А it в i NE

DE SUEDE.

Ene раб‘ Наше’ те meilleure

оси zon de poutjìtiiwe les Дед:

-t „от dont ИМ, rz d¢zt`gnt"fouÍmt`ter

. liz contimtation ‚ que celle queт of

ßeìle Стшш!de H`4ntt0)rf1‘­ Q1??

мы 1 6 9 3 . G



1 4 6 М Е RC U R E

'\

qm» les flatje): дст te/nfs que Год

a ccutttme dy dcßtner, т’ ßteat

Pasòpeut-.e/life ce qui attire la carto. .

/ite' де I/rßre M. l’occuj2att'on Ü’ l

Ie; divert:/#metas des Perfonaeren
qui Elle prend autant cfinterç/E i

gtie” celles de leurs Vílttßâs де

ffannover auront де guay luyplatre

plus qtiaztctt/ze antre с/луё де cette

naturel La Íyrtfènce де pla/fear:

¿rraaá.<Trtnces0’de la/z`earsíPrtn.

calle merite dt] `z'fz¿,rt¢e'z9’ cfa

м’ дгшё ггс/эгъёс, jointe a ce que

contient cette our, 1‚с‚гспд1'с tres.

lelle- zy’ trer­ma<gnt]’1`gt¢c. Тот’

faire comprendre cette verite' , il

/ìtß'1'tcle-dire que M. Al’1Èlt’c‘7c’1tm1t

Braftdeloarg ‚ Ml le 'Duc tl’£_yß’­

nach M. le ‘Вис де’ Zell510’ M. g ;’

le Tac- tlfû/27%/’-Z= sy troaperent avec '

les íìaclfcjjlts [ears еще. I/'0'_/lm'

M. Ка]! caf’/etfois fat't.fat're*le Tar.

trait д; Madame l’.Eltŕ?i'ŕct df'

...aal
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„_ Brundeêourg, Elle ф ifformëe de

д /2.: ¿elles guulitez. , dont /"ulivi:

fof moy-me/`me entendu уж!“ та

у; admiration , „muis fuvoue' gu’elles

ßirp4]'ènt ‘аист’ cle óeuucoup tout

‚а ce que l’on enpeut dire, Sup61]f`nne

J, toute remplie de clourmes даёт‘

‚у ne дитя‘ exprimer, 1~]le e/iper

?, fuitement ¿elle ,fpirituelle ‚ lonne, ‘

д Ф’ de lumeilleure /fumeurdu mon

„ de, Mudume lu ’Duclycße de Hum

‚ noverne merite‚мы moindre e'lo` '

f gf.' ,Quay gue Жила‘ Ãeunte' dife.

к rent@ ‚ elle eßfvurfuttement êelle,

Í Sonefprit eßgrdndqy’ ßlide ,­ tou` ‹

`1 tes ßes штат’: noáles 5 /òn nu

; meur un peu[тает 0’ rd¢"r)fe'e,

,' mais douce (уезде. .Elle u de lu

.g

д grundeur ‘Тата’ (у de lu lente',

д Ü’ rienne luy munque' de tout сем I

-V, yuifuit lup`erfe¢‘Íio`n du изд’ me- `» `

I rite.- Сашу quiuuroit ¿i /è Дайте,‘ к

‘ e`titre’ ces deux Trinccjfes ф’ trou.

G 2.
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¿ferait fart emburdfìe'. ,Ou ne luiffe у

fue де voir tous les jours де: dif`

‚атliz-dejlus ‚ muis ou ueles dici- у

де’ prefgue jumuis. Ou peut dire у

uve@ le Murafuis де Spiualu , уие у

l’uue aß uneдиет‘clurmeute , 0’ у

luutre une leuute' tyruuue, En у

efet , l`uue claurme ‚О‘ 1’4игге ’ у

fuit violence, М4д4те 14 Тгдпсеф’ ‘ ` у

C

I

К

1

1

д’Еу/еп4сЬ ‚ 0° М4д4те 14 Tri”.

селе дЮ/дёф /òut deux Beamterllßudes , дат‘ 1е meilleur Tiuaeau ;

пе pourrait imiter que )Voillemeut

14 114пс/эеиг 0° lu delicuteße du

teint. Elle: ont urea се14 дед/пе.

tulle: quuliteîï; 0' р‘ М4д4тг 1

у 14 Triuceße d'Q/ljrifèu une тодг

I_/lie fèrieuß qui plexi/l gener/llt’

тем, 14 jeune Triuerße д’Eyfemc/'f

4 де certmaies> muuiere: eujoue'e­¢ `¿

`Fqui 14 rendent taufe frimulle,

у’ Ie n"eutrepreuilruyfaiut deput

„Íerrì И М. дееггшедгаъуа/дйгецу у



G A LA N T. 1 49

де М. [е Фис U’ де rj;/[uzlume lu

rïìuclfße де Шптъе’. Elle les

садах]! _pur elle_meß}2e 5 .Elle les

ç/time (у les frime ‚ еге/Ё tout дат

Ie „ф поп plus toucler uu merite

де „и. [е ‘Duc де Zell, [ту que

топ t'uclt'ufztt'o1¢ porfe; ("ф uu

Clrurmuftt Trirzce ‚ 5’t'l mïß Permis

де [е dire ‚ plus ou [е ш: , plus

on'l’¢t'me. Cnt:/l »Q_/lre Sung , Mu

дате , от»; cœur ¿jl tout remy!)

де ъдхргорт ршт‹„‚‚ ‘Мдддте

‘lu ‘íìuc/Jeß." де Zell/È dtßtugueru

tou/‘ours Pur uue"vertu/àlide , cy’

_pur un ‚уж: írgfìutment ëclutre'.

.Elleф Ьеигеефдёгпе де [’е][1`те

gue lou 4 pour elle ‚ (у merite

toute lufortuuedout elle /'out"t._ Mu

rlume lu ‘Duele/fe ¢l’O/lfrlft’ QW

»S`e/2 „ф: trouvée uux риф’: du

Curuuiful ‚ д де lu ôeuuté , Ú’ 4

toujours ф! une Triuccßç’ „И

{пфдие `, que [д Ргфпсе uupus

G 3
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Peu contfióuë ¿z Í‘e'cÍ¢t Жила [ours

04104714 veu rien que de ôrillmt- Z

Ü’ ¢Í’l'ÍÍu/Ire. Mille 44112’: Per/ón-` а

ш’: Jun umg fort con/ídemále,

dont 11 пе nícjì jm: pojßále depfzr.

ler efzpmfzbu/ier ‚Д? - fragment là

en feu/e ‚ des Marquis 111411‘,

def Сати.‘ Ü’ des Cämtcßes af’./il,

Íemîgfze, des Minlßrefg des (`4—

)«,1Íz'er.¢, @des ‘Deanes de toutes

1:’: (Ьиг: de 1’Euŕope ‚ тот.‘ áttireq.

1741’ 14 êemte' desfpefbzclee ‚ gue

per 1'4‹1т1'г4п'0п pour le mnd

Trl'/:ce qui les ezdorzneî, Il e »my

gue Í’Ínonn¿jÍcìe' avec lfzquelle le.;

.Etmncgersßnt recem„ф; (‘от ,‚ ej/3

extï.40rdz`rm're, ‘Оп les готы‘

d’!7o/mem' , on les imite , оп les

'regale , е)’ outre dix mêle: tou

jozmsdelimtemezzt fc"r)fies en Cour,

_¿er mdgßns depl¢</f`eur`sP4rti.culz,'er:f

ой 14 rn./zgwfìceìßee Z7’ 14 бош

Qßeŕe regnentf ‚1еиг/дт7 om;e1_‘t¢’_J.

1

É

ё

П

Ü

fa

)i

Ё
31

Ёзъоэ9т:

ъъ;›.5м‚=.
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и} Ьдбейшё desffeflncles 4 де

ш lesetonner ‚ leur di)»er]1`te'les elmrzsY

fm me,@~’il_yntous les jours un_plui

I /frnouvenu, А‘

„_ ‚ Les di)»ertzß'emens dont /‘-’uy d

¿_ )Cuire le recit 4 I/, М, com;

[д mencerent _pur un <grund Vvirz

/¿ fchaH­` , cules jzerfònnes furent

¿„ nßorti'esfur Billets, nin/i`z71u’onu'

„д cou/lume де fur@ дм: les Fe/È

„д tes де cette nnture. On eßoit conv

' venu» де ln mnnierfe dont cßncurf

51;

F

д} J luililleroit ‚ (yles modes` untigues.

„Í ,fërìiirent де dejfein ¿lu Mefènrude,

«ET

i’ Gnrde.Iuf,nntsfu1'ent mis en‘iy/nge.'

" On ne 1oeut rien )soir де mieux de

„ Хи! eI gue les ‘Dnmes le furent ce

9 fvir­ln‘, Elles ne luiß"erentfu!d’c’>':

‚Ё ,tre plus ¿elles nin/i` deéruifëes, que
а у ¿uns leursbnêillemensnccou/lumfz.

г Mudnme 14 ‘ßuclyeße де ŕfunover

LesFrn1fes, les Tunncbes Z9' les~

х fw’ touty 1on/rut'd’,une диет! 0%

G4
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d’uue mugnifcence mer')1eilleufc"„_

‚Арт‘: се j0ur„ou continue les

pl./ii/fr: dem cet Ordre , un jour

[дует ‚ uu four 14 Redoute , uu

jour lu Comecli'e'Fruu_çoiß’ , 0’ де

Temp: eu temp.: un grund 341, ошт

jour де Gala. Entre tuut де 447%-‘

rem plexi/z`r.f, ceux qui e/loìeut tou.:

c/aq де 14 Ми/Ёуш’ clouuereut 14

_pref ereuce д l’CjJe7‘u. Il aß certuiu

уйду 4)›о1: деуиоу с/мттег 1е‘‚

oreille_s zy’ les yeux, Le lieu où il.

ß’ refreßrite Pourrait fujifeller, 14

/Muifou д’ог. Les Loges où 14

ß’ jfluce ‚дм toutes era/culftureqy8

тorjruuy ', releveflaur де ricáe: tu-‘ -

pis il"uu drupal’or ruyepur lurres де

I/flour: couleurде feu, 2umiiltou­l

tes les Lagesfout _illumiue'e„¢pur де‘;

A Éougies lluuclaes , Ф’ гешуойе.‘ де.

¿elles Triuc~e_/]es 0° afuutres ‘ßumes

ëieufßzites, toutes couvertes деTien

_ ежегеее, c’e/Z un/ìeŕîaccle qui 114;paie!

'IJ

IÍ

5’«-B"-(`-`“"Í=%’H_ń.

kl
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¢l’c;'g‘nl. Celuy qui luy ojyrose’ ‚.

ne contrilue' pas eu au plaißr iles

~SPet‘lateurs, С’; un Tlyefrtre д’une

-tres> lelle ./írcÍ:ite¢CÍure.La Terßve

tlive ф merveilleuf’ , les lsalits

/¿nt magnifiques д’ lien entendus ‚

(fla lenute' des voix п}: rien 7u’on
leurièfuzjfe comparer. Il/ìißït де di

‘п’ que Clementina, Feriltmnilo, Y

­Nicorini ‚ Moto/ini ‚Войн! , Salva

tore , C9’ Landini ont joue' enßvnble

'un Opera , Pour faire connai/Zre

qu’on ne роща!‘ т” entendre де

plus touchant ny де plus bar/no

nienx.. La Comedie Françoi/e fe

joue dans un autre endroit ди СМ ‚

teau, /ur un Tlyeatre tout dtferent

où rïexcellens ./lŕîeursgy’ де tres

‘ Ёотт ‚Адтсе.‘ ont le talent де

[тparoi/lre )serif/4lles,lesfa_/fion:

feintes дм?!‘ expriment , tant ,ils

les ‘тяги: Им. La Redoute n e

gaa un inverti'/fementçrsnoins agree.

5



M4 MERCURE

/ent.

êle, Ce ßnt deîgrunds uppdrtemens “

in 14 Courfört ecluireì, 041141144: 4

gue: ont fermi/fion d’entrer 4 de д

661141465 heures, Ceux gui uirnent `

4 dun/ery ont le clanrnp lióre pour

faire wir leur udrcße, feux quife

font un [aldi/Ir 114 Ieu , y trouvent

'vingt 14111: Je Buffette ‚ О’ ceux

gui clyerc/Bent 14 ватт’ ation , ne

уедет‘ rnnnguer- de /2' ßrtisfuire

1144.‘ 44 [ffii 04104 rencontre tunt\

¿le Perßnnes differentes, qui /ôus 14

fdveur du Mu/'gue ont une Yentiere

lißerge’ de dire tout re gu’el!e.« Pen

(‘ш 211441‘ pl'-uzßr: continu@pen-.

‘11441 Ёт414е:‚]941’е41‹1е Mur-'

dy ‘Grusúvur ungruneí'Vvirtfchafß

dont le dejjein 49’ ies êuëillemenx'

'n'~’u):ozÍenr Не’: qui femëluóle

44 premier. C`eÍioi'ent quutre flun»

drilles д ¿vut les 1.«z}a:}71‘e_»/Z: furent

zisferenf. )Elles uwient döncnilë
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leur Clef, /enìßoir, М4д4те l’E

leáïrice de.Brnvo'eóour¿r-, М4д4те

14 ’Ducluße de 1-]/innover, М4д4те
14 Trinccßï’ де 1-fnnnoìrer, д’ Mu, V

д4те 14 104012412’ ftveuricq. Clmcu

ne Jelles ßt un /ìgrnnd/ecret du

деле‘): де fu _ ,Qundrille ‚ que fon

.n’en put rien npprendre qu’nu то

ment que 14 Cßûfè dewit g/ire exe._

cute'e.C`ePendnnt on 7»'1yoi'tfjl/lndnme

l’EÍ¢‘¿lrice де Бмпдебоитзку’ /I/lu.A

д4те 14 Trznciyjî» де [Гттшег

mettre де leurs Quudfilles nutnntl

_ де Per/ònnes 9ru’e1lesV деле ‚‘

les 411144441’, -0" e les enleńnmtA

fune 4 l’nutre. 10€/toit 4 qui les

шип: engnger le mieux, ou de ln»,

'.8-enute' clsurmnnte,ou де 14 Вещие

tyrnnne, <9’ il п)’ «wait rienде pluk

nimnêle que Íe diferent de ces deux

Trince/Íes, qui elle/‘soient degugnen

d,es_'_Tu`rtifuns , óriguunt, 111%’ Qvm.

т Гааге. .Etffìn tousé¢‘S.ï1‘4Íf¢m

б
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Íaaerait fart emleruße'. 4Ori ne lui,/Tè

pus де )fair tous les fours des cli/1

putes liudeßus ‚ muis au ue les dici

де prcfgue jumuis. Он Ред!‘ dire у

¿vec le Jl/lurquis де Spiuolu , уие у

l’uue cj? uueleuute' claurmuute , O’ у

l`uutre une leuute' tyruune. En ‚у

гуд: , lune cburme ‚О‘ 1’44п‘е ‘у

fuit violence. М4д4те 14 Triuceß’ › у

д’Еу/Е’п4с1: ‚ 0’ М4д4те 14 Triu

cej/Te dfofůrriß’ [же Jeux Beuuteî J

I

_JЁÉL..

¿landes ‚ доп! 1е meilleur Tiuceau

ne pourrait imiter que jfaillement у

14 Lluuclaeur Ф’ le ilelicuteße du у

reine. Elles out 4)’ес се14 д’4дт1- у

rulles qualite@ 0’ _/Í Muilultlf у

14 Trinccße JQ/Zjri/eu une тодг- у

Ißie _/erieu/E gui plui ¿feuer/1/6- у

meut, 14 уешаегтгпсе ed’EyfmecÍr у

ai де 644444 т4т`егее еп/ойёе‘ у

_gui 14 rendent toute uimulle, у

[е ueafrefreudreypaiai деper- у

_lereì V. M, де.‘ ¿rundes qualit@ у
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де М. [е Фис 0’ де щ/[ддеете la

‘lluclifße де ffannoiier. Е/[е les

connoijl par elle_meßne 3 .Elle les

_ejlimeV 0’ les aime , бе/Ё tout dire.x

Ie n’oß» non plus toucler au merite

де „и. [е Фис де Zell , ему que

mon inclination „Не: Ücß ‘т

Clraïmant Trince ‚ s’il maß permis

де [е dire ‚ plus on [е voit , plus

on l’a1'me, (“ф vo_/lre Sang ‚ Мл

clame ‚ 0°/òn cœur :jl tout reniply

де vosjirojires /Èntimens, IMaclame

la ‘Duclnj/"e де Zellje dißinguera

toujours par une'vertufolide , U’

par un cßrit irgflniment eclaire'.

Elle t_’/il beureu/enligne де l’ejlime

gue l’on a pour elle ‚ а’ merite

tout-e lafortune dont elle jouit,A Ma

дате la ‘lïuclreße ¢l`0ßfi‘ífe qui

Ка]! aujfi trouvée aux plai]i`rs_ du

Carnaval ‚ a де la beauté , 0’ 4

‚годом; ¢_=/Ze' une Trinceße /Í те’

. gnifìgue ‚ que /la jmfgice ‘дара:

3



15@ MERCVRE

Peu contriluë Je l‘e'clat ¿lune Cour; ‚И

oul'onn’a veu rien que де êrillant jb

0’ d’illu/Ire, Mille autres _per/o`n-"os

nes fun rang fort con/ìoleralle, ‘lf

:lont il ne nie/Z pas или: depar. Í

ler enparticulier ‚Д: zrouverent laen foule ‚ де: Marquis clftalie, fr,

deC Comte: 0° де: Corntcßes д’./ilF ЁЪ

Íemagne, де: Minlflres ,' де: fa- 'fl

ìxaliers, (где: Tame: де toutes г:

les Cours де l’Europe ‚ тает afar@ ‘rf

_par la делим’ desf1`oe¿lacles` ‚ que fr

par l’a¢lnn'ration pour le rand il

I1?rincequile.\I adonneî. Il e vra) 1’.

que l’l:onn¢ßete' avec laquelle le.; ‘

.Etrangers/ont ‘ест: en/a Úour , e/l `

extraordinaire. On les comble `

d’laonneur , on les traite , on les ¿r

regale , C9’ outre dix talles tou« Í in

1'oursdelicatementß’r)a'es en Cour, т

(е: maifons defini/ìeursparficulien í.

bei la magnißcenee C7’ la bonne д

п’

«Irene re¿rnern` , leur[дне одет’. I

г.

и

'rrÁ
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fl.; Lu ¿e'nute'. desffefincles 4 де quo)

‚д les e'tonner , leur di')»erji`te'les c/;ur.» ‚

„.I nie , CJ’ ily 4 tous les jours un filui­

г) _/frnouvenu, ч

т Les diäiertißemens dont fny ii —

I; fliire le recit 4 И M, com.'

д mencerent PurY un grund Vvirc-`

, [chaff , ш 185 Apei/¿mies furent

L dffortiesper Billets , nin/i` efu`on 4

у; cou/lum@ де fuire д44: 1е: Fe/`.

tes де cette n,1ture_ C-‘n cßoit convenu de 14 muniere dont c¿ncun'

s’/:u¿ißeroi't ,Zyles тоде: untigues.

ßrìiirent de dejfeinàlei Meg/c`../irnde, __ 'I

Les Fruifès, les fPun1c.¿es 0’ 1е:_

Gnrdelnffnntsfurent mis en i./fuáre,

0n ne peut rien voir де mieux де—

; gui/`e' que les ‘Dumes le furent ce

д /д1г—14‚ Elles ne luißerentpu!il’¢?‘-A

`a‘re1olu.f¿elz’e's nin/i` deguifees, que

г ‘ ¿uns leurslmêillemensuccoußumfq.`

I ' М4д4те 14 ‘lîuclaeße де Pfêinovßf

М‘ touty 1ou/ru1.“‘d’une éeuute’ Z?"

^ 4

Ä.
1!

‹`_‚;:__.Aч-=`_щмгц
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June mugmfìcence merpeilleiß'L

,/lpre's ce jour „ou continue les

шт“ alum cet Ordre , un jour

l’0pem ‚ un jour lu Redoute , uri

jour le C`omeclie'Fruuçaife , О’ de

temps eri temp: unдмBul, auun

jour de Gala. Entre tuut de elije,

rem ‘Лада, am qui e/laieut ‘от

едва de lu Милая: ilouuereut le

_ prej ereuce u` l’Opere Il aß сели)‘

gu’ily т‘? deguay cle./irmer les.

oreiÍle_sey’ les yeux. Le lieu oùilI

ß’ repeeßrzte pourrait fuppeller, lu

Миф” d’or. Les Loges au lufaurï

[Ё pluce ‚Ли: toutes eu/culptureeyI

eu ar_lr'uu_y ', relelaefpur de riclaes вы

pis fun cirup_d’ar ruyepur lurres de

Velours couleurde feu. ,f¿uuuilf0u­, .

tes les Loges/out illu/ui'ue'espur cles;

долги‘: lluueßes , C9’ remplies ale.

' ¿elles Trinaeßès (у (feutres ‘Dumes

êieufuites, toutes couasertes деTier

. reries, c’g/Z ли];@aia/e qui _uëipamt

ТЫ

¿Í

4 rf

‘it
1

iff

li

_ ifa

(Í/­’\

Ja

‚к
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Ч ¢l’e:g‘f1Í. (Play gni [ny ofjwose' ,_

1^ neтише jm- en м pldzfír де:

И Бредпеиге, (“е un T/yentre fune

‘т- ¿elle ,/€reÍJiteŕ7iire.Ln Terßfe

ff 4ŕïiafe e/Z merveillenß’ , les [меди

fmt mngnzjïqnes zy lien entendus ‚

‘Ф’ [е [еешге де: )mix nk rien 7:10’:

lenf_`fùi]]e comparer. IlЛет: де dì.

1 rf que Clementina , Ferelzmndo,

'I 42\7iea1‘in'i ‚ Mмоли! ‚Байт ‚ Salva.

if tore , 0’ Landini ont joue' enßvnêle

’ un Opere , pour ferire connoißre

gzion ne pouvait rien entendre де

plus touchent ny де plus Íurmo

тете. Ln Comedie Fmnfnife’ /è

jane дм.‘ ил nutre endroit ди CH,

тем, _/ìir un ‘Tlzeetre tout dijferent

Ой д’ехсе[[еп: .ßŕ?enrs,@’ де tres

F“ [аллее ,/íáïriees ont le talent де

‘ fairepnrezßre »erit4êles,lespn/?1’on:

` дате; ¿infile expriment , teint )ils

les ‘тяги: Lien. Lei Rfdûlßfß’ И É/I

` gee un diverti/f¢‘m¢#fg0¿”5 ".§""”4-‘_

` 5



M4 MERCURE

Не, (‘е fout де7granils apfartemens

д 14 @affari eclaireï, ou les Ma/.`.

que: ont fermi/fion ¢l’entrer ii де

certaines ßeures, Ceux qui aiment

4 zlanfery ont le c/Janqo lilre pour

{ли voir leur aclreße, feux quiß*

fontvun Plaifìr du Ieu ‚ у trouvent

vingt talles де Ba/fem , 50’ ceux

qui' clyercôent la eonverßztion , ne

умрет manquer- де fe /atisfaire

дм: un lieu oie 1’ou rencontre tant\

де Рефгте: dijîerentes, qui /one la

faveur du Ma/que ont une entiere

lilerté’ де dire tout ce qnïellespen.

Cе: ¿ivmplazßr: continueäloen'-.

’oïaut f’maiues,»le Mar­'

ду I‘G`ra„f,jbar ungrancl 'Vvirtfchaï

до”! 1е ‚дфёт ny les baôillemene'

n’avoienr еде’: qui ßmëlalle

au premier. C`eŕloi,'ent quatre fluit»

drilles , dont les Yajoqore/Z5 furent

xŕiferenf. Y.a‘."lile.f aveieut сдаст

L/Y

smug.

J

ff

с

rf.

l

Г

Р

‘1
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leur(`Íief, fgaìioir, Madame l’E

leéïrìce de,Brnnde¿our¿r, Madame

14 Tuclicjfe de Hannover, Mudame
14 Trinceßl’ де Ifaiinoìier ‚ (у /144,. I

daniela íìuclicjfe `’Dauri`cer. Cóacu

ne d’elles fit un /i`,grandfecret du

душ де fa _Quadrille , gue fon

‚4 en 1out rien apprendre gu’au mo

ment que la cliofe devoir g/ire exe­I

¢#fe'e.C`e'pen_dant on )»0yoi't_Мadame

I’J‘3Íe¿}‘1‘ice de Brande¿ourg,0° Mu,

dame 14 Trinccjfe де 114440141‘

mettre де leurs „Quadiilles autantf

.dfperßnnes qu’e1les» — tent ‚Д

les `dißnitiiiit , 0' e les enlevnnt

fune 4 lautre. ‘С’е/1о11 4 gui les

pourroit engager le mieux, ou delai.

“Benut~e' clzarmante,ou де 14 B„e@ute'_

tyranne, Ü’ il 4:9’ avoit rienде pluim

aimaêle que le different де ces deux

îPrince es,q'u-i' tlicìioient degagnen

d_es'j?¢Írti­/'ans ', áricguunt 1 une cone,

1411414. .Enfin tous ёздгедгщ

6
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fe mirent де 14 íuailrille де Ma.

clame 1’„ElefÍrice 'cle -fBrana'elaurg‘ ‚.

С?’ tous les Jllemansß’ rangerent

du рту’ де М4д4те 14 Trincejfe

де Щппоуег. Ceux gui nevoulu

rent _point /e determiner entre les

deux , ne ß’ mafguerent paint,`ce

gui arriva au Marquis Monaßeral

at

Envaye' де М. l’Elec7eu_r де Ba)a'e­ „

re, 0’ au Marquis Идёт! gull ‚
ne furent paintlilu Vvlrffrhafï,

par cette raifòn. Le jour де la Fe/le

¿tant )»enu,la marcle aies;Qua(/1ril­

‘е: commencafur les до: /teures alu

р!’ ,paßant partoutes les Galeries

ilu СЬ4/1е4м. Elles avaient pour

rendez.-vous une<granate Salle , où la

¿Quadrille де Madame l’Ele¢‘?fi`ceÁ
' a

де Branslelaurgpamt lapremiere , ( о

0° repa/faut dans la Galerie ‚ pour

rencontrer celle деMaalamela Trin

„Д; деHannover, elle marchadaß?

.eet ordre. I

Г!

Е‘

‘С



G A L A N T. 157

‚е I/'ne ‘Troupe де Нёшг- Ьо;'‚‹,/й")’[е

‚ д’ОгрЬее‚ reprcfentëpnr М .[е Tri/z

я `ce де N4]/"nn, _

I Le Comte Tnlmierifeprefentnnt

[д Милёид '

М. де ln Cïtnrdie ‚ reprejêntnnt

‚ [а Poel/fe,

:Í Bncelnis, М. Orlnndi.

’Tronfede Sntyres , le Mnrguis

Spinoln ‚ [е Bnron .Sfnrt , [е Ватт

Lielmnnßeg , М. Fnreclv О’ flu

Дед’: nutres. .

Nympbes , Nourrieieres де Bee

clzns , Мддете Fimk , Мддетой.

ЛЭПе Bernntre,/I/1ddemoifelle Тела.‘

О’ Медетое/«ёде Oren.

1 Silene ‚ mont_e'f¢r un V/1_/ne , le

`сотее Bern..4rdi. ;

. Troupe де Вис/иже: gm' ferme

Y rent [л тдгс/ае, Ийддпге l’Eleŕ7ïi­

66 де Bmndebourg , Mad/M614

Comteße де Lip , Mndem`0if¢’lÍ¢’¿Í¢
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Comteße I/I/'oliI emtein , Mademoi

/elle Kfofcalv, M.le Trince deШ.

nover , Mje Trinceflïrneß „Augn

W/le, и ,le Comte Уйти‘, M. de Lef

cours. -

Toutes les Baclyantes jouaient де: ’Á

Tamloure de Ba/`que, Leurs nalin „

eßoient couverts de Sonnettef , 0’

‚1еш‘ troupe/i` enjoue'e, qiielleqoerßi

мы»; aêord deconeerter lagravite'

Г

де lautre Qiadrille , qui rej1rß’­ Т:

ßntoif la Nation Turque, qui au

/òn де: Согиети/Е’: ‚ Iíautlois ,

Trompette: д’ Tjrmëallee, marcloit ze.

`dans l’ordre Идиш, ì

Troupes de 1/fu/1`cien~.¢ Titre#

jouant de[ilu/[eur: In/lrumens Bar- I

êarqques , ßiivie d’une ‘Troupe де

Ianniß".airee,d’uue ‘Troupe de Moret,Q '

d’un ¿fraud nomôre de Turcs le

Salre a` la main, reqorefènteq par

>¿oÍe»¢/1`e’i1¿r.¢ Qßícier; Gentilsůorm

та. с '

Е,‘

L

lo

Г

Ш

А

‹



G A L А N T. I 5 9

\

Le<grund ßacliu de Hongrie ‚ le
ColonelÁI/'Veiŕ,

I/'ii autre Baelen ,"le Comte де

Lem»enÍ7au_pt.

Le Grand Vi/i`r, le Comte de Кр

nifmarle, precede' d’une ‘Troupe de

ffaut¿ois, dePetites ‘Ti‘m¿alÍes a la

Turque , U’ d’un Baclm Portant lu

gueue' de Cheval. 1

Le Grand Troj:/Bete ‚ le Colonel' -f

Golir.

Le Grand Sultan , м. le {Вис

‘ГЕу/ёцдс ,precedepar les Ч rompet..

т 0° Pur les îl"¿m¿alles,

Le Beglier¿ey de la Grece, M.le

Trince d"Oßfri/2’. С

Le Beglierôey de I’./É/i"e, „и.

0¿eng, ì

Troupes offfèlaves enclinîneï. ’

` La Femme du Grand Tïoplßfff s,

»Mademoifelle м `./IK.0”fgf'”»’"fl"

Trois Sultunes, Madame la Тип»

«Д? дегдттъгцмлдит‘ ,M Ф“:



а 60 м}; Rc URE

‚ /elle

cbeße д‘дары/д Madame 14 Фи—‹

И}? , la

' aap a’e/zfaa»,

La Femme du Grand

Camteße Leyen/aaupt.

Tlu/[curs Femmes де Eaclau, 5;

меедетод/Ед/е Кдисддгфп 14 Ca

dette ‚ 14 Marc;ui]e" dl/Illereu/c",

Madame I/I/angenêein, Madame;

de Beauregard, Madame Efcli, О’

М4д4те 1{_eccliaû. ’›

` Troupe д’.Zfcla)ies gui jfìnirentlaA

marcße; , Madame Sißnlauròr , L

Madame Kprremlerg , Mademoi

Ojfen , Mademaifelle Knees

lerg, I1aademoiß'Íle Le/¿ours , Ma

demoifelle C`baria,/llademaifelle la

Mat/5:7, Mademotfelle Leuk J’ C9’

pluífeurs autres, у Y ’

Il п)’ avait rien de plm` ma‘gni«‘T

figue 0’ de plusßer gue cette,Qua

drille. Si celle de Madame l’1ile­,ct

áîrice de Brandelaurg parut Ígaï

i- /gli1 lante/,g-aye,(9’ pleine degent

F23

Л

‚а

0
Á

_a

б

`È

I

Щ
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J É, çelle ey его!‘ fi majeßaenfe о’.

` /îlrillan'tepf1rl’e'elat ¿Vane quan

tite' p1‘odi‘¿rie/)_/e де Tierrerie: ‚ ф‘

p.1rl’onlre де la marelfe , qu’on ne

‚ pouvait la )fair/kn: Ces

L Jeux Qziadfilles ем”: Pa/fees, en

ъ fe donnant fune à lautre óeaucoup

¿¿ де loênnges , celle des ‘1':in‘cs_/èY

,V rendit la premiere д la grande Sal».

le , où. elle far reeeaë parl1'f>zà‘aa­A

,I [т ,§’2uaelrilÍes, ` ‘

М. /e Duc де Hannover , fuifvi

áespremiers elefaCaul , Ú' де р[и‹ -

A дед’: Dames , tous ]oabiIl¢7\,en ’Paj­.

‚ fans Ó' en Pajfanes , e/fait C/eef

‚ де [л premiere , Ó' сетте fa per..

forme et/Í ‘акрил’: [д mefme т

Ъ quelque фа: ‚дыр montre ‚ tette

‚ ¿Troupe ne manqua nj.Á де lußfe п;

` ‘де m,'.»ß¿,.q„0y que dans des ha

,é:'fsfore'(imples. @lle елей де plus

l

‘ _-ornée де ‘Bergers ф’ де Bergen: `

dan airfare galant dv“ PNP” › т:
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ne lefquels M. от)”: , д‘ Mode- du

nvoifel/e Knox. grefin fe d1_'ßi`frgiie­` So

’ rent. — ‹. »ff

Madnme lu Dnilie/F’ де Haul- ilo

поте’ , Chef де la /¿conde Qua- д:

drìllr, menait une ßande de Se/i­; д?

7/ifnoueloes , Hommes Ú' `Fefnui...fs.Y 'Lm

Се: /‚‚‚ы.е„„‹›„‚‚ quo] que plu:/ans, LD

ne lai/feul pas d’e_/ire afviintngcnx- il

pour де: Dames , Ú' même mode- е‘

_/les awe де: jupes allant д шт ш

Две/дисплеи‘: iillerent „дм Inmngnißornce, portant де: mim- fi

` п: де Dìnmans, ф‘ де: boucle: де ‚Щ

тс/те borde/es де Pierreries, ¢yM.le и

Prince Maximilien fue де т‘: Ё:

Quudrille, mais М, 1е Prinee Clori­ ш

ßien ayant elooi_/inn Ímôi/lement À и

ßn ‘уедет /nyfeioif parfaitement: ш

bien , nefs mit d’»iuiune. е н:

La trai/ie'me „Qimdrille avoit ’ le

pour Cliff Мядлте ln Dneließe и

Dnuricq. Lefu/'et en еда!’fort ßn­­ á
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‘г guliet, muis comme il donnu пень

11V ßoniì де Н)’: heuux Идёт», il ne

[ат pus de plaire. C"e/loient des

A Veflules Ó' des Sucrificateurs. Мл

I dame lu Ducheffe e/loi!/i`hien та‘:

A áß беде, qu’uppuremnient les wc

я шт; ne luy munquerent point. М.

:L [е Duc де Zell едим де cette Для.

н Алле ‚ muis ‚двум‘ pas voulu s`em­

[милее d'un hnhit де Sacerdote ‚

A il en prit un nutre , doutlu diferen..

I eeft un ugrmhle effet. Tandis que
1‘ т quutre íuudri/les/eruiigerenrf,

I: ci/le de Madame l’Elec“lri"te де
frI Brundehourg cut [е temps де faire

rc Ли „нее. Ц arriva иерей? дел)’

rl’ drequine рт!‘ qtfeì divertir дл

3 vantage. Les Turcs uyimtfuit traî

" mr une machine дичь appellent

1 "п Oracle, le Prophete nfuoit forms?

ì de grands dejfeins fur cette muchi

Ё т. Il pretencloit détruire l’0rucle ,

Ú' foire iïimtres miracles plus
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grandt,pour montrer д Baclotts qu’t'l

eflort un Prapbete digne de Vamitit'

d'un Dieu comme lu] , ne menant

pas moins de Beamten de fan Enr.

ударов’ s’unir д 'codes де ‘Ъдее/эш.

Ú- ne faire р/ш qtfurre ‘Troupe en- ‘

femble. Tous ces projets obligeant

‘Диет traublez par l'/ífnc du идет‘ V

Silent. Cet Animalfe trouvant au

pres de le machine quand l'0mtl¢

fe mit À par/er au travers d’unt

Trompe , il en fut e'paufvßnte',donner dt~ rund: tony: de pie

par derrierŕmettunt toute la Qua

drille en confit/ian , degno) ietwat

clottntet дует grund bruit, deman- A

dant aux 7'ttre"spattrqtto}` an les tm

' buraßbit d’un Oratie. Les ‘Turcs re'-'

fondirent еп riant, que c`e/lait _pouf ‚

divertir leur Afne. Le Tumulttfttt

grund , Ú' nece/fu удар?!‘ que l’0fi

enr fait retirer l’Afne á' la mn

tltine , dant le Grand Profbete fill

I г‘
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„au olefef/:oir , рвут‘ roue fes def.

fein: avorter.. Билл tout ce bruit

(для: appaise', Orphée commença ai

:hanter l’lai/loire жилым, Ú- fa

fune/lerafvanture. M. le Prince de

Ката‘: a la voix tres-agreable , Ó“

@hante avec Leaucoup de methode.

Le Comte Palmieri qui ‘артрит:

la Mu/ique qui/s fçavent roue

deux, Faccompagna ol'im Clafveßïn,

Ú' ils .faccorolerent fort bien erz

femble. Lm’. le Prince de Ката‘

cbanea mefnse d’aulantmieux, que

l`Hi/loire d'Euridice avoit quelqu

‘loo/È qui re/Íemßloic â lajienne pro

Pre. Il avoit perda depui: deux ans

' Madame la Prineeßïede Ката‘ fa

Femme у‘!!! aimoit beaucoup ‚qllûj qzfil iieloa/l deff] point ßn“

ger. il fen ритм ci propos dans

eemomcne pour rendre la Müßqüß

\ plm touchante. Cepenolani on ‘На

ßribua ‘де: Vers qui expliquen“
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/

le deßeìn de cette f¿uadrt'lle.` Ils

partaient pour tit re. ’

‚ ORFEO Prigioniero diman

да la. libertà alle Bellííïîme Sul

cane. ‚

Les I/ers Italiens e'toient du fom

te ‘Palmieri , д 14 louange des Sul

tanes, 0’ les Franfoi: _/ur le même

_/ii/et , де м. де 14 6`i'tardi'e. On ne

peut mieux reu/Éir qu'ils avaient

fait chacun dans /a Langue, Les»

Turcs reconnurent l’lonnêtete qu’/i'lr

avaient pour les Sultanesqoar d’au­

tres И’: qu’ils donnerent д leur

tour , 0’ 14 Femme du Grand Tro

flaête, д 1444е11е on demanda де!‘

4441414: ,dißrilua celles-cy.

.4 »M/1'DaME L E L’E CTR ICE,

1 де Bmtideßourg.

Rare Beaute', Ménadc fans.

_':P__a.`reill«‘:,»> ‚ ‘

¿Q
-,JC

Pm

‘э

Üb
g

, A

‘ц

'br
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1:: ‚ Vous fuivcz le Dieu dela.

;Treille„ _

п‚ Et vous faites regner'l`Amour.

Pour troubler la raifon de ce

т ‚ quxvoitle jour,

A On diroit que vous clics née '

l Mais ce dell pas à quoy vous -

[Ч elles dellinée.

ff Vous éclairez lfcfprit par un

т divinI pouvoir ,

ff Et par vous штамп fera toû

lf jours fuìvie ,

A En faífant concevoir

ff ЦЕН faut vous adorer tout le

1- ' temps de fa vie.

ll

.4 м. L’E L вств Vic

` de Brimdeha'rsrg.

1
‚ l

proìets.

1 Yous elles adoré de vos heu­_

~ :eux Sujets,

.É
‚к

Vous faites reüllìr de glorieux ‚
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On ne voicpoinnde cœur plus 1

noble que -le voûte.

Par vos grands fenrìmcns pré- с

~ferable à tout autre , _

Сей au dcífus du Son'. que 5,

vous vous êlcvez. v

(Дж: voulez-vous de plus Час ;‹

сс quevous avez г’

A MADAME LA or/CHESSE V

де Hannover.

` ‘П

Vous avez fur vous mefme un

fouverain empire. Ц)‘

Un efprir audi fort d'un mal

(Чай: faire un bien. I р

Du' fecre: avenir que,r_eß\C-Hl

â dire г р

Vous pouvez :ou:,»ôc\musn’i-I

Agiwrezriczn. g
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"K

'P' Ä (м. LE PRINCE

de Hannover.

Un merite [olicle , une gloire

parfaite `

Sontdcdigncsgarants d’un fort

heureuxöedoux.'

f 'Prince , contentez ‘v'ou-s;

‘Чай re fottu ne efìfaltc.

‹ 4 м‚_ ¿E De/`cfDE ZELL.

Voicy des Souverains un illuìí

“гс modelle ,

Un Heros,clont le nom ne peut

’ être effect'. ' "

Pete de fes Sujets,8c déŕenfcut

_~ Еда“: '

Parmy des immortels il fe verra.

place'.

N’eût­il que fon grand «вы:

рот‘ tout bien dela vie,

Sans les valles Ellats qui font

tant d'envieux ‚

Son fort fcroit toûjours un fort

‘ ~‘^~,„ digne d’env1c,

шип‘: 69 д. н"
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Par luy feul ellimé, par luy

Madame la íßuclaeße de Zell '

qui aime tendrement Madame la
114414]? де ŕfannover/a Fille ,fe l

>jorègnit д [д Troupe , laalille'e enV

Sultane , en luy fai/ant une ßir- 1

pri/ê` lien agrealle. On Íuyprefem

ta cette Tropletie, l '

А МАФАМЕ LÁDVCHESSE

de Zed, „ '

Le bel Айп: qu`ì“Pour vous

' brille ' '

Avec vos vertus ей cl’accorcl.

Un Epoux,ùne ill'u{ìreFille,

Benirontlouiours vôtre fort.)

„ Du Deůinllordrcìrrevocalàlß

Prouve „еще ñdelité.

’ УпеЕопппс чсЩаЫс, v

Сей lebìen qu’on am`er°1r¿.

I ` guay que Madame 14 34441542’

feul glorieux. _ l
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де Ifannoverne demanda/Zpoint de

` Trophetie д luFemme du Trophete,

parce qu’e»lle фойе деja Quadrille,

@Pent ф“ , `pnrce gu'¢’Íle_/iaìioit

uiielle n’a»oit pas l’e/’inrit de),in ,

_cette Tropheteß’ ne lai_'[Í^a pas de

luydonner celle-Cy.

A_MADA/ME LA PR ÍNCESSE

- де I­]unno'r/er.Y

Reine des cœurs ôl des Sul

Iancs ‚

Toutcedeàvosfattraîtsdivers. _

Jamais les Forces Orbomanes

N’ontveu tant d'E (claves aux

fers , '

Vous gouverncz en Souve­

raìne ,

‚ Vous obligez chacun d’aimer.

.Ne faire que vaincre 8€ clua.x­~I

mer,

¿Voir des Rois porter voûte

‚ chaine ,' L

D_0Imßt'0ul.a vie ou la mort,
l ‘ ` ц ' ` Н 2.
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1Suhaxle: ‚ c’c(`t là vo('tr¢:'fort.'Y

Tlu/z`eure Nutionstemnerent d ’Ac -

cord de cette Trofnetíe ‚’ (у les

Turcsjînirentpnrune entree de BA

let ,I gut' fut Алиса? eì Íufurro/ue ‚

A1:re'.f guay In mnrebe des дитя. ~

les reeo/nnzençeY pourfe rendre dum

une Autre Sulle ‚ ou un Soupe' mu

¿gfnyique les Attendoit ‚ <9’ où tou

tes les Peffànnee du Vvìrrschafï`

fefbzcerent й desI tubles de deferen

‘tes ‚утех, Tendunt le refus , les

Ifnuêois ‚ les ‘I'romfette„< 0’ les

‚ штат;fe_firent entendre „дети

tivement uve: IA Mu/ique. Les

tnóles [суды ‚ le Bul; сайтам” ‚

Ü’ dum jufgues A ouetre beure; du

тли. Le lendenwn ne fut ет

Playa' _e/u’â {ада des Jldieux 1, U’

_pouf me/¿fer un fruit de morele à ees

dt):ettße"men; ‚ je Ищу qu’t'Ísfìní.

т’: famme In‘Лидии des plelßi

I

’ 4
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Ниmonde ,- c’¢ß adire ,par des lar

-mes. ’Pour moy ‚уже те{шт une

joyejecrette den faire le"I таит’; ei'

V. M,три: moins aßligäe que lee

autres , trop loeureiß’ /Í Elle dai А

,gne jetter' les утери‘ cette Kyla

tion , faire pour luy marquer mon

olei/jance ‚ ф’ la/òurnißionprofon.

Je avec laquelle je/uis ,

МИЧ) „АМЕ ’ . —‹

De Voûte Maìeflé , . _`

La plus lnlmlle ‚‘ la plus

fdumife, с’? la Р1ш]9‹1е11е’

Зегштедз’ Sufeite ‚

‚М. И. K.. I

le viens cl'apprendre la moet

cle M. le Marquxs^dc:_ Rnl:>‘x'a.'s` ‚‚

Secretaire petpetuel de l’Aca­

dcmìe R.o~ya.le d"A:lcs. C’efloie

un hòmme , clout l'efpr'xc Se la

vertu tepondoient à fa nail]`a.n"­

“её: qui s’eßo.it égalcmertt

H 3
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dìlhngue' dans les* armes Si

dansles belles Lettres. Il lailfc

deux Fils dignes de luy par

leur merite öl par leur con

duite. ‘

Mrs. del’Acaclcmìe Royale

fdc Nrfmes, ayant fceu que M'.

dela Chappelle, l’un 'des qua‘~

ranteclel`Aca'demie Françoife,
едой: arrive' à Nilqmes-,` où

quelq ueslañfaires l`appelloient ‚

fdéputerent le leridemaìn qua- `

are perfonnes de:Y leur Corps ›

_ pour lc prier de Yvenir prendre

place dans leurs Aífemblées , `

' afin de montrer par là comblen

ils festiênent bonorez des mar

ques d’efìim_c ‘Час l’Az:ademì­c

Prançoìfe leurdonna il y a fept

ou buit mois ,Í cn leur accor

dant unc maniere d‘a(i-`ociatìon

entre l’une Esc l'autrc Compa

- guíe. Les Députez furent, ‘
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д!) le Prelîdeot Monclu , 'M.

dela Baulme,M.l’Abbt': Begaur,~

ßt M. de Graverol. ‘М. de la

Chapelle s’excul`a d’abord fut

ce ф)“ n’avoìt que vingt qua

treheures à .pallet à Nifmcs ‚

mais quand ils luy eurent dit

qu'ils s'a(I`emblcroíent extraor

d'inaìremen_t ce jour­là Inefme,

parce que ce n’eltoit pas un de

leurs jours d'Afl`ernblée, il fut

obligé de leur promettre ce

¢";u'xls fouhaitoient. Ils deman

`rierent fon heure ‚ qui fut-à

quatre heures 8c demie le I4.

du. mais paffé, 8:Y le vinrent

prendrevchez luy au mefme

nombre , pour le conduire dans

la Salle où ils tiennent leurs

Seances. M. Flecbiet ‚ Evel

Час de Миши, Ргогсдзспг de

cette Academie , aullì l’un des

quarante de l’Academie Pran

Н 4



цы MERCURE

çoife, le Е: placer au bounds li,

Table dans un faureüíl à côré,

de luy. Les Acaclcmiciens dc.

Nlfmcs/étoient au nombre de

treme. M. dela Chapelle б‘:
Youvenure de ceue Alïemblée J 4

.en lcurdifam en peu de paro-Il _‚

les , М! recevoir l’hfonncueY

Ч

’ qu'xls luy ‘аист: comme ef.;` '

ram; rendu au 'Corps боги]!avolrl’avanrage d’eftre,ôc Чин ß -

craignoi: Чан; n’en ‘prilfenz

pas d’all`cz,«haures idées,vs’ils

en jugeoienrparle peu de rne

Ш; quïls reconnoìûroienr rn»

1пуэ que cepenclanr ilrendroir

compre â l-’Academie Françoi

fedes honncûerez qu"|ls Шу

marquoient. Le :our fpirìcuel

'ôc rnodcfre ЧМ! donna â ce

compliment, luy .faccina beau

Соцpde loüanges. M. Cheiron,

Щиты‘; de cerne celebre
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Compagnie , répondit par un,

rautrc `Dfxfcours de melrne ca.

raéïere.- Enfurtc on lut des

`Ouvra.ges.en Profe Se en Vers

¿/deÍMrs~ dela Boolrne , а: Ban..

-than ,§Co_nfeillcrs en la Cou.:

Prelidiale cle Nifmes ‚ ët Aca».

de`mìc'te:ns'„ce qui fut fuivi de.

lfelefture de quelques Diller-A

tïátìons dufçavant М. Grave

xiól ,fur des Médailles antiques..

@rn ñfnirt cette Seance pat' une

llêieeeaehevée, qui пр: Мин

doëìììon faiteeu Ylersllxançois

..

«pat-r М; l’Abbé YSa.wr\'1'n ,‚ cles1

Hrrnoes Latines На gloire de'

»Saint F­'ra<nçois elesales ,. com

lròféesjf ‘pat lfádmitralble .M. da

Sânreüil, quì@ en а: amt aw;

ì?u‘b`l`1"e`­û`nшт;que ’c¿tfAca­`\.

defnìeîeo frtotm:.<§1ìto'.clo't__|:c‘s4«`8r‘=L

ц qoeâfe S'ì„1’lÍa»înwe1Ea;fińi~pe‘tmée.s.¿

Iln\,Seeìä¢e‘eû.ant 1591? :1с$‹9р;:;‚,
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tre Députez reconclu1`lirentM..

dela Chapelle chez lu у.

Le Seigneur Loüis Pompeo,

cet habile P­ro.Fc[I`eur des Lan~

за“ Italienne 85 Efpagnole' ,

eltrnort -depuis peu dejours ,

âgé feulemcnt de r.rente­cinq_

aus., Sou dernier, Ouvrage ,

donné au Public il y' a deux ou,

trois mois ,avoit pour titre.V Les,

Falles ‘дует’: de Lean. уйдет em

Italien.- ‚г q.u"rl> a tratdui­tr:s_,' щ

. Framç'ois , Se Чыеа‹ь1ы=ш.-‹|‹:$;

. S. д‘? Sercy
_ «SZ d'I­Iou.ry ,f_Lif,~

Alz,ra,irt',s. Il a fait e-ur:m­..e-¢:lfarmestV

Traduërions fore cítimées ёс.

tres.-.u tiles , pour ce ux- qui font;

curieux _..d»ià,p,pJ‘€'nd'rè. ; ГЬаЫсп;

д: 1’E fpagrnolße formt Les(`omte.e

de Guiclfardins, за!“ РЙИЁЁЁЁ-ёф-ъ

fet..A,1’e"ga'td¢ decelles dïsêellaszrfßìsb

il ya deS,&ns».morau.x;.öe ‚мы.

;l¥g;u,çs.ai1'„l2¿Sr :dsx âhäälvlìê ь

l

l
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де Vertron , Academicien

d’Arles , qui les a trouvez , а‘

fait une Epìtre àla telle де се

Livre, dans laquelle il montre

. Yexcellence delaFabl­e. "

iarnais "Souverain ne {ей

tant attiré де cœurs que le Roy.

Qaoy que 'ce Monarque cion

ne , ,il l’all`alfonne de manietes

fi obligeantes , qu’ou en ell;

toûjours beaucoup plus char

me que де fes доме Celaa paru

tout recemment â.l’e’garrl де M.

le Duc де Villeroy~‘àj»quif`5S»..«

M. dit ,qu-’Elle l"avoit‘ fait Маг -

mini de France , ëc qu“’i1l-`po1u­ J

voit faire partir „певицы;

pourenf po-rter la nouvellîeiâtl-Mi

_l-’Arch.ev'eÍ«`q­ue des Lyon fon

Oncle», C , aj.o\"1fta le Roy,

fourlefaire )givre диете: 4annzlest.'

da`)»anta<gl,*..'­fS'r-toit ‘que ce ‚Р г e-lau4

. reeeu сене .agrea.,bl`Cl1ï0l1‘~„
е ‚ H. 6 _



1 so ME R с U кv elle , il renvoya ce' Courier

au Roy avec. une Leute de re.

merciement ,‚ 8: luy demanda ­

perrmlïìon de pouvoir voit fom

Neveu ,rcvefln de ce-ne umn

yells с!&5п1:ё.‚5.‚М._ permit err.

mefme Lamps â. M. lc Maréchal «

Duc de Villeroy , d."aller voir

M ._ l,’Ar_cl1c.vefqu.eÍleLyon ‚ б‘:

luy donna cette [лиге pour ce

Всем‘ L écrire de fa. pxopro

main. . xx

‘лифт’!’./4rc11e)»¢ß;uede Lу’ ’

Zfny leu Avec ¿ien duflulßr ce ума

)wus nfuìzeï e'm'tfnr /ex ‚душ‘ уже

iïegy rendue“ „eu Фил de Идиш

wßf@ КОЖИ: ‚ à IA mentaire de/on

IPere@°»de ш profrerferwces. If'

foulwttegue cette»„ou)1e//e nzerqnef

` demußazgîzneecßßde man cßime,

)vnefn/fìe encore bien parte-eflu

ßeur:annees, wewu; mette en aß/zn' _

‚ ‚— ¿ehem?iq?. Teefonneßm exceffzeœ

.,`„A1.`,_.,-_,`_._-`_1§
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nevouey verroit avec flue de [т

_que moy ‚ qui prie ‘1)ieu, Men/i`eur~

l l’./írclievefque de Lyon', gu’il шт‘

к ait enßz/aintegarde-,; ишемии _

" lt"13,'@_Ä)>I‘z_"l_1. 69 3. LOU IS, Ё

" Le public a toujours elle Ё:
i' ŕ`ati»sfa1td.es Cartesdu Pere Pla:­­.

eide ,que vousferez- bien alle

d'appren.dr-e qu’1l-` vient dient

donner une nouvelle au public;

qui {е vend chez`la Veuve dw

Val.` C.'e`& une Сати: d’Alle`maß«

  

li gne qu'i­l eut l’ho'uneur-cle pire'.

{слоев :tue Roy ces‘}ou1isfpalTez»..
Query.` Ique Sa Maìeílfé' fórtìílí

pour Ане: й:1а/МсН`с—,_ comme ‚.

.Elle'conîuo’ìt le Pere P‘l,acicl‘e'qui`. `

lîuy. a».c_léj'§a' fait fo‘u.ve:nt-` de tiptel

fens cette ваза‘: 'qui l'_u~}"t- '

out 'érÍé‘a‘greables ‚‚ Elle éco.u'ta»,

Yí»`r`>l‘~l 'com`pllm'§,.ßL",._ 8E luy; dohßäì. .

гимн: деда-у.’ ехрБЧпеп‘ 1&2.

Carré „чай; elïdìvfafée en 'dii __'
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Cercles,où Von voit les Зонт:

rainetezqui y font renfermées.

-Le Roy trouva la Carte belle,

‘ёс Ысп difiinálze. Moníieurle

' Maréchal Due de Duras, qui

l'avoit examinée pendant plus

d’une heure, de qui connoît

parfaitement l'Allem-agne,pour

у avoir fait fou-vent la guerre,

tant fous M. de Turenne fon

Onclc,q u-’cn у commandant en

chcŕ`,cn parlaau Roy d’uncma

.nieto fort avanta,geu.fc.

. Fauroisbeaucoup de chofer

-â vous dire du Livre intitulé

auenagianmmais- je la'ifll'e â l.’Au­

zeur du Iournal des Sçavants ,..

dont, les-‘extraits fur tous les

Livres font'm.ervei«lleux,à vous

си сп‹гсг‚сп1х.‹А1—вН:]с ne vous

çnparrle i.cy,q.ue pour vous di»

же q,.u’il¿ le debite вып]: lient

_Brunet mon Libraire „Court ’
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neuve 'du Palais au Dauphìn.

Outre les bons mors де М.Ме

nage , on trouvera dans ce Li

vre,ui1e partie де ceux de feu

le Prince де Guimené , 6:,

d’aulres que M„Menage racon

toir’fo.uvfem; ё fes Amisßc par

‚ гйсайегешепс ceux dze ferr М.

де Bauma- q­u'i,l (‘силой parfai

nemenr bien ‚ ‘б: qui avon; ¿lé

fon. Amy palrtjculier.,

‚ Ie ne doute pain: que \v-ous;

не‘; {оуеъйъгргйе де се’ чае

чеазапег lire canne la Baguev

r-e,apre"s- ce que ramde fgavans

hommes.on.c écrin pour en jü--\

Ifìlñcrz--1»es> eŕfers.. ‚Ее ,vous le dm;

encore, je ае-Еа15с;а—е Pea,p,por;­f

reu-r des Pi.eces¿de~ Ymaures lese,

Parties ,­&. jene me гдепвдраэ;

aûïezf habile 1p¢3ul~.p«x;QnnB¢;cr"\¿­

Тане qr-x"c.1lCs .~e`I1if;enx¿0ìQ§@Dl‘-ft

9911133‘ e'9nr.re,‘.jge~:ym1S; *°'11;`f”~`~‘à" 1"
‘1

\
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I
г

ray part , 6c je croy que vous

en ferez mieuxïliverrìe , audi:

bien que le- public.. Perfonnc
ne fe peu: plaindre puifque le-AI

champ elk ouvert à. :our: le mö

cle. La Lei-rre que je vous en- —

myc viene de 1’Н6:е1с1еС6п‹=’

de',¿5¢ comme Iacqu.cs«A1mar у’

' 1» I ‘ \а }oueÁ pluíieurs Sccnes,.ll eli al

croire que ceux qui y demeu-A

ren: 8: quionr ¿ré rémnins de

tous les fans ,Y en fon: bien i'h­‘

f атм)’ailleurs les rérnoigna»

ges d’u.n'grand-'Prince, 8: lar

]l.errre_ ò’un dcs,prern«ìers,M'agi»

Prrars du Chá`Qreler,. form de {ш

nes piecesY cenere Ia.r:»¢',1‘ues4 М‘

mar ,Bc "roue ce 7%; u.el’bn ‘pew

di re ¿L l’av-anràgc des- S çaФары,‘

peur тенге‘ d’àcco7rd les- uns К:

Ie sf an:»res\,cÍeHi»r§u_e d:’au.::res-1:11:--'^`

› Èue Монте‘: ce q=u’,e».'1,¢s 599„‘
r““e1'ßti'm'p11r1­.11r~,‘~o1 шт I

\

‚
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l’adrell`e de fairef croire ЧМ!

3 роЕсдс. Tout cela u'efl:ant pas

‹ vra-y-. S.'A. S. Monfîeur le

E Prince aura »Vavantage ¢;i"._uro'xr>

у. rlétrompé route l’Europe , en_

1. ГстрсГсЬап: de clonnelr рт:

д ,loug­temps dans les panneaux'

f`queÍ­cc_ Payfan {Чай tendre it

L ceux qui-ont la foxblclfe de le

д. confulter. '

Í eln.r.n.o..e..o.ua..M.

" A мощи EUR..-.' S

OVS дектфп ‚ Mon/1`eur,~

„ де „afer ф’!!! и)’ и рег/дипе

д gui ряд]? vous faire un recit plu!

‚ fincere 0’ plus ful/Ze touchant la

д Baguette де Iaequee „(уши une

moy ‚ риЩие fay ej/le'.l’un де сет‘

que Гоп и commispourfaire un ruff

i part exaŕ? де tout ce que je v¢"'1‘0¿‘
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fare à ce I/¢Í!f1¿rc’ois, П)’ 4 мпё de

‘дефиле: gßifûnf te'moz'm des [мы

que je wz: )fousI rqportef , gdon

Íßeutdire gzíils /fmt Жипе notofiete'

fué/igue. L4 reputßftion qu; I/zc

gues ‚Души s’¢_’/Zoit dcquzfx' ‚ ej/Zoit'

ъгпиё fà un/z`/mutfoilzt ‚ 51172 тот; ‹.

Jun emmen Ires­p„zrt1'cu]¿er' ‚ U’

June exafïztude telle que Sd/4..

S. Monßeur le Trmœ çzeuè' Pour

cofmozßre 14 verite', [onДуш‘ en

‚сш‘ Мат ferreur. ‚
у L/íizmn' s’e't,4nt rendu èTm'.«/ìif

les ordres de Mon/[eur le Trim@ ,

S.¢/1.5. Íeßt mettre clye-Á М. 'Pry

т, Conczfergge de Í’P/'oßel de Conde',

C9’ ¢_pfe's [им14/14! repo/èr 7z¢¢’l«

gue: faim. Elle voulut e' oww fw*

лит!’ fare, \ 1/my I crdrè glio#

541214 ‚[pour s’e’clfzz'1-'cir Jefes ‘Лет

‘дети’: 1шх; Le premiere феи)‘

_ [ш дм: un Cfzóinet où il y ‚От‘!

'¿e_l’¿1r¿ent en умрет‘: еддготдбё



С; А L A N T. ` 1 87

" u’iÍfít uìzyuutpueрт‘, il дн que

Í’or dont tout le Сиднее ¿toit orne'>

lrnuilluut [и Baguette , l’empê­

clzott дадим,‘ celu доппи accu.

flou дерт sette uutre e'preu)1e,_

Кол ßt {ш plu/ïeurs trous дит

le Ierdiu. Ou mit де’ l’ur;gent"duus

uu де ces trous ‚ де l’0r дм’ un ил.

tre ,' де l’u1;geut Ü’ де Гогдит un

trai/1`e'me, du cuivre дит’ uuI que,

идете ‚ Ú’ flespierres дит‘ un sin.

guiëme, ¿fou voulait wir eu même

temps , /i` иуипг деутёдез Мetuux

‘мгле Baguette ‚ il ourroit ииДЁ

les dz]li:¿guer,tuuis ein де di/lin

диет quelque c/safe , il доппи 'diens

le trou des `pierres ‚ с?’ une autre

fois дит uu trou oul’ou „mutt пел

сис/Эё. 5 5. eut eufuiteleuucouf

'depeiue àretrouïfer l’orgy lurgeut,

т’ Л’ ßuwuuplu ou ниш: ¿fe _ e

Эти Ч‘

’Le Prix де deux petits Flew:
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\

делах gu'on едите à Mademoi

_/el/e de Conde' , К?’ 921% donne
Aux puuyres ‚ mit ‚Адепт‘ en quel-l

guerejrutution, I/'orgy comnrentvcelrvv

‘ ß’ pußu. LA Ведите tourna ¿lynn

le Cuáinet , 0.’ еде} A)1oz'rf2n't plu>

реп’: tours _¿uns Íŕloßel , même ri

In Cour des Ecuries ,-1'l~ßt-pu/fe'r/--le

Voleurpnr Zu porte de ces. дает“

.Ecuries qui efìltou/‘our.rfernze'egrìon ‚еще yrefgue ‚та; , 9 .

pourlAzß"erfuß:r le furnz‘er,­ Il .dln

мы vtrdu chew]de Bronqefurle

Qudy c/oeïun Orfèvre , nu coin de

lurue' de Hurluj , (р? com/ne il

cßotr turd , on remurgnn lu nm' on,

ey’ Mon/[eur le Trincey тут; le

lendemutn Apec de ‚змей: Flan

ëenux , мы gue lfûrfeirre en de

‘го!’ Av W¿r.1côete'de même ', 0’gu'on

les Avoir voler, L’Orfevre dit ‚ ou il

„щит: uucune oonnotßiznce de celu ,‚

9„’‚’1;‹›„т:; les »Weir nc/yeteäßl/ff'
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‘ rien craindre ‚ 0’ en donna les

’^' пищи’. Cependant le lendemain оп

fl en redonnafaigent , Ü’ comme on

en porta plus que les Flamleaux ne

" v`al`oient,(y’ que les Crfevre: enff" а

" ventlefa/Ze prix ‚ on croit qu’./ti-.

marluy mêmeavoit envo_ye'îl’argent,

afin d avoir de la 'reputation О’ le '

regagner au eentuple ‚ car_l’ar eno

gui «еде! rapporte' niejl' que ouïe

Eens neufs', qui `excedent pourtant»

leprix des Flamleaux 'n’e/Zoient-.

l

gue de vingt.-nuitfraile? .

4lfiet appelle'al H"o_/Zel' de Gui;

fi’ ‚Суд!‘ a`` Madame la ‘íìucloeßëj

ilfíanover apres ‚шлем‘: сггетод

nies m)/ierieufes 'a Ли. ordinaire ,
_que le I/olearniion Vclierclooit avoit

Paß’e'_parlagrandeloorte . lljìt tour;

ner la Baguette au Бай: a „ф

Iole l’ar¿rent ,ey ellene1toarna_point

parte quelle eßoit couverte. „Душ

fr une Manne, qui en фейpleine,-«

Í
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upfeffeu uu feu de dorure eu Zus@

d’uu /lege , 11fìt encore touruerßz

_Buguette ‚ О’ voulut perßcuderque

-_ sfe/lait cle cette dorure deut ellefrei,

unit ce mouvement, Il eutru eußcite

dumun Culíuet, ou tous les [суп

fmt doïez., muis штат de lzoußes

1‘ufgu’eu Lus , 0’ lu Buguette ne

touruu 1101111 , поп plus quefur un

_¿ruud cůumlelier à ¿rus d’urcg“`euz‘,4

- Дик leguel 11 cjloit , zy’ »uuguel il

uepreueitPusgurele. Fuite: reße­

xiou , Mou/[eur , que je ue )mut

die rien clout des Triucesü’ де.‘

:Pmm3]2»; ,zy une iu/ìuite' cïuutres ‘

jaerßuues„едят: tcfmf/ius, -

e Tour retrouper uue „тег: qui

mit ç/f`e’vole'e¿ М. de Gcurìul/e ,’

11 fit pu/jer le .Vr/leur à truverslu

Foire, Ußufreív „шт conduit ceux

guz"l’uccompy1guo1'eut /u_/èfuëì lu

derniere тиф’;du cg/le' des Iucuru

Ыее’, Iil dit ,' gu\’z'lf2zl01't ullcru`
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Verßfilles. Vous remure/uereî que

ll/íffzete uyuut фа’ volée uu mais

dfûéîolre , 14 Foire duили; de 14.

quelle il {мы Pußer le Voleur

gît;/lait jms ouverte eu se temps

4. L „

Vvícy ce qui Не]! à Clun

iilfyf Mou/ìeur le Trtuce voulut`

для’ qui avoit vole' les Truites.

¿uu Bezfîiu, Lu Валет’ пяти

fur flu/leurs гида)‘: de _ce Bußiu ,

pourrnurguerque ce u’e‘/init pus per

unßul gu'ou.uvoit vole- les Туш“.

Let Huguette сошла}? „Äimur C9*

‚Й Coutpetguieà une_petite meußu,

<9’ moutru les lieux ou elles тайги:

e/Ze' muugëes, _Elle ue touruu jms

; pourtant jurvlesfeçîuues Igui ¿fl

-toieutlyrcjeutes ‚‚ .muisuu ele 14 mui ."

ßm qui ¿toit uêfèut ‚ [411191/11 [г

fceut , allez trouver Диане: мат”
pourfe fut`re"declurer Ítuuoceut fur,

14 B/¿guette ../limer qui e'toit 'Pour
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Y Pnsfemllnnt de’-l’entendre , il luy

lorsY ooncl:e',U' qui/edifottffort l4A`,` `l

Ayant e'te'\oÃlz",g'e' de fe 10571)” 1

lï¢'mportun¢'te'« de cet nomme , prit/A Baguette, 0’ elle tournng- ce-gui "

— 170114344 de Prendre 14 {444444

14 crutnte gn’on ne се14 pour

une conìtŕïion. Бои _/it' ‘en’ fuite А

monter le premier Tuy/im orion

rencontrn 5 0* l’on dit' 4 [Acque:

./Iimnr у4’11у 4)›01! une Perfònne

dune 14 mrnpngnie уже ’ Гоп/дир

4444: du 1:01 der rI'rnite.¢,‘ Ilßt

tourner un peu/Se .Bngnetteßlr cet

/oom/ne , 0* dit gu’z‘l n’u1o;t _point

/[его] à )'»olerle.r Truite: ‚ т41:—у4’11

en 43:01’: menge'. Enfin , pour le

mieux fonßer àf-lrout', l’onjzrit un

¿Arron d’_e-uriron douïeou 9'untorq`.'eV

ä unf, 0’ М. de I/'er)>z'Ílon in/inun

doucement ~en‘~I confidence. 4 Incom

‚Имам‘ que c"eß'olt lefilrde се14)’
qui feßoit enfuy. ‚Идти Ine- fît

ff
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‘ fìt'touruer hz. Baguette д ‘т: mpi

I ‘élite’ meryeilleuß’ ‚ (у d1't'51z¢`z'l

д; т!‘ vole’ ф’ mmge' les ‘Путем

flgemrqueî qu?! п)’ 4 даёт ‚д; ‚

gua .cegßrfolz demwm’ ç'ì'CÄ1,11ztz'Í{y,

5ш'11у‚ cfmflu: дв/Ёрг que les

тэщгг: aazf.e'tè" меня П)’ а „ш; ‘

т: círcoiyìèmces т ce; fèzits ‚ „м;

Ioufès à' 14 ¢:o1¢f1¢/ůswA dè' [мула

. L’on,~);ouI#'t eìvromfer fil ¢),oz'r­

guelque b4ôilete'..‘pour coìzńof/lne les ‘

едцддж)’ [mrs риса’: ‚ gziune in.

finite' dggcm/è­Mr1t?n`t'áe ¢ì¿c¿zL‘

МН; .nwk дм: cette recbercèc"

; де’ Ред ,_ íljßûßà trois fèisßlr 14“

ш Jijwerede Cbmfilly уму} „мы

È раме vente dè Tierŕes, а?”

:1-_iv-Ar'R

и“ de 14 .terre def» eráfes' ум

д drßìß ,f¢m«q‘ue 14‘ B¢g«uette tour

‚у ‘идёт: luy dx't?ńç]`me ‚ -lors у‘!!!

а с‘ Y 1?ßffcettc' f¿)»iere , де Prendre ‹ _

Í gßrdq -s’il1z'n trogßwit ром‘ 113641‘ 5"

3 ¿wil 1 6 9 3 . I
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tout celu fut inutile ‚ ln Buguettë 1

ne ìournupoint. M, Bu/Jïere 9111 ’ J

e/lett pre/ent luy dernundu /ì lesyeux luy /èr')u'roient pour deviner 1

les endreits 91111 vencit де 111119110‘

д‘ une ulle'e ou 11 clzfòit y uvoit

де l’enu ‚ ф’ ./íimurидти: refund#

que non , on luy dit 9и’11 ne pouwit

Pn.: donner uu tefmoágnnge дел: .

/fncertte' 9и1 Р1еи/1 dnvuutug uf

Il/lou/z`eu_r4le Trince 9ие celuy quon

luy 1111011 ‚ртрфг. C"e/Init 7u’ou­.

luy I lunderozft les yeux , 0’~gu’

ufrec celu pn yerroitßln ,-Bnguettf

trouyereteleemeßneeendroits. мм
Iil ne 'voulut-11n: feßumettre-u`;,c`et­Í

te e_'preu)`»e,» On luy demuudu, МЛ?

` ccmmenz ‘eu "cbez_'cl_Jnnt_- де; faurcm
.|de"4lfen„_ ')._ _,­]L4y}¢';_¢¿ruero1_'t:.,l'cr-.

131113111: ‚‚ s­’il_ en rencontrez#

Il reîèoudit gue/òn z`utent1'Qn/uß.1`„

‘ fit» fol”т ‘Э’ теи‹›„11г;‚„1; — _ .

ё / 73711); :
` д/¿f



_GALAN"T. 19;

_;ar"arelree’9’a.’e concert avec`S. „А.

89919411 94’04 l’av¢\t`t vele' , Од‘

fit `ca]]er uupauneau de шт.Ai

ŕńar, 941 afltpelle' ‚ ßt tourner/a

Baguette fur 4 talle ‚ О’ /ur

14 vitre 'caß`e'e , /aus qtìelle taur

naß’/ur l’c_‘fcalt'er, Il 14 tour
ner Iau tleyfaus de 14 fette/lre ,

dans 14 с041’‚ -(7 tlit que le Ifaleuï'

4411011 faint 'pa'/s’e' /ur lìßalier,

mais que le val avait e/Ze'fait par

14feueßre 0’ 14 cour ‚ 0° cauti

nuaut tleftoutfuivre ce val ct3imert}

940 ‚ il aurait trouve'/`am alaute 44

Valeur , mais МЛ’ contenta de luy

clemantlerjtar où avaitфа; le И)

leur ¿Tres 'gu’il zj/lait forty! _delu

iteaifòn; Il dit gue`c’ç/lait 4 41101113‘

parte gueja Baguette tournait par

14 ‚ ф", ne taurnoitlaaint du tout 4
gaucße. I/I/_/'au/[eur le Trince ej/tant

It"~n}"arnte' du fait par Gayonat444044141; ce galant âamme

I 2.



*wo MERCURE

v” waspomîegfeîfir comment i!‘

53fit imite', ‚ ’—

M_ Tqyrz, Солист: ,‚ was’ 'te'. ’

mozgner‘; gu’Jim¢r 4114 doeg ш‘

'Torrent de M. de la Fontaine , Ми;

(За/м! des logt.‘ du Regiment de:

Garde: ‚ où l’on ¿voit force' une ar.‘

moire , (уж; ‘м: сет livres. (Ъ

fwlróejifjolußeurs ‘откусит ‹1г1:ш‚‚

wir le va‘! , 0° comme .il тут?

go@ c’ç/Zw w: volfeinf , comme;

решу de’ ‘M. Gqyonot‘ , lo ‘загадка

‘д: touffu ‘m mcwzeè/orte. ‘миф

„д: ддщщщ; point de ìzerj;4á,":s‚

WA‘ ‚ ‘ритм ¿»4¢’„f,vdf ß’¢'fßff,~

¢g¿,4_¢’:'(»i/;vz(¢¢’ß:z,’t conclure«штс/к/ё’;

.[;"gz.f>_1A`14§49of¢.Íz'Í` loK 1%‘ toìûmgìî comme

"¿.¿’f1’P_l,/«?1`]?=‘1'@f»€l@ ттдет. lo fd#

давит‘? ‚Рогатаг/о" щгдд _ `

à14f\,f1fëo<1rsf.,dsî1.wJ>f'ff1‘@« ¿Wi

4_¢¢¢¢ßéf4 P4f‘14ä¢ßß€E.f:'J4 èé/Zél

4154194 -."_i9’î"—"’K-1‘f??-W‘. Ц

31‘;



G А L А N т. .~ г;

мм , fp’ lexfizfer U’ les e'c4r'-ter`

your les ода“ ‚ё fqíre ‘ф’? Z9'

армией. та: en verrez imma- _ `

delle шрифт‘ qui ne l¢z]]ër¢p¿¢:

¿B vousßzfprehdre. ’- —

V/1/'emze Ьотте, дм: le doü‘te^.„ `

,glee/2¢.,!l/lez(/lrejfë’ fußßfge ,¢lz)fÍe«

ттон/дай‘; à/è m.4`1î.'er; Ildllez dang»

`М!”Гдтгтг ‚ё lz-ßfgderre ‚рт‘ È

de lu)р elle идёт fume

дайте’. ,/íirmrfecezlt deux 'e'¿us"

'ghe luy donnnreeieune /nom/\n`e',¿9’ ‚

di; eìyùire ‚т т!сг—дебёптё’ёг—„_де‘ М. Brio! , уце:‘‹ечрЁфоё‘гфдё 1_5`

»

‘ИЁК М"! fißß fßfßeyß' 46311219

mm“ ‚уж?! le ‘раны: 23/21‘! 4#/:’è

де lez M45'/lreße ‚ 69; 914711701: Le

trouver Pour l’4`¢>ertir gu’iÍfcd)zoz't

'tiefes купила’: ‚ О’ e,!u’l`I f¢flÍ'0ï’ì‘

gxielle luy дмн3/111дг1’:п!гт /

.îêlìlewuloit ф!!! Älß удел’ ф“;

ge, Ñ ` › ›¿Peat-eßr'e fe79è(`eq_»-wüf qu? lì

1 ‚з- `



1- 9 8 M E RC V R E ‘

Ми; ¿cris une Comedie pour voue.

divertir, Non,!l/Ion/ìeur, ce рт’ des
fuit: eer1‘uz'mI dont je §mu.<]"fzz‘s1;nrtV

Fnureis lien tïnutres cßcfes à vous _

dire ‚ guŕßnt м}? )nfnyes ‚ 0° plm "

furfrennnfes ‚ ßje vous-*parlais 'de

Í.’t`1dìdelz'fte' des мм; Ü’ des Fene

те: que lu Владлен: eonnotß ,des ïnnocens gui' Iont фа’ миф’; `

Ж£9’ mi: enprz/òn _pur In t'îu¿gu¢’t‘t‘e,> '

' E9“ que lex ат; ceupnéles ont [яд

jltfeî enjêtite, Ily -u des .ïcelernzvI‚Жила пот/й cffece ‚ gua” frena(í f

Pwr zfnonne/les уст ‚ с?’ gut' eu

trent en commerce ‚лес мат”;

Ilsinrliquent les cleennnx ‚ о’font

nrrëter ln Bnguettepur des mine! ,

¿fige/les, C7* des Риме.‘ neefrlm` ‘

aux lieux en »-tl: veulent, Ce gne

Гид) ‚ё )wus endirefern le/ìcjet ¿lutte

nutre Lettre. »- у " -

М. Ferroiiíllnrd , Murcbnncl дед‘

@rups ,c de» lu ¿ruë - дед») ¿/I/1n_u}¿u„1ß’f4



G A L A N Т; 1/9 ‘9

Paroles , appella Iacques L/«lunar

leЛи)’ avantfan départ , dans la

penfee qu’il pourrait luyfaire re.;

cauvrer quatre au cinq pieces» de

-drap qu’on luy avoit tl‘e'ro¿e'es, Tour

l’engager è cela , il И donna un

balitl, qu’,/limarI fr Porter par -

pravtßou a l’í[ìßel"tle~C`ontle'. Lu

Compagnie :fut namlreuße ' ,‘ "pluk

Í/t`e#rs;'-I/atß`ns ayant voulu voir ce

qu’il ferait. М. Ката’ , Taurtaul,

— du Ütatfne , мстит ;’ (91 autres

en факт. La Baguette les cou

‘МЛ: aux Ефим: par la Greve ,

tà Tie/uefuce ', et Montreuil , сот.

me ilfallait-fe repo/er ,ey manger,

on dit a` ,/Iimar , dans un lieu ou

Гоп se/toit arrejle' , qu’an luy don

лет’: quatre -1‚о‚и‚'«1.’‹›г , pourvu

qu’ilftß tournerfa Baguettea un

tlemtlpied de cesLoa2is „dans un г]:

face . de/eiîe *pieds euот’? où' on

les avattácaclzet. [играйfarm,

4.

`



my `~M1=,RcvRE ‘

U'wmmnlcßóít tml , il дБ:

. gu?! ~v1Íendm¢'t rèprendre Í¢ yz;/Zë lr.

lézmkfmdin-, Il la “рт мфг,

apre'-s¢7u’~z`Í/2'fà¢t ­d~:"Á,zr4ße' dè ест’

gui I’¢ccomf.1<gnoz`¢’nt , (7"—тгп‚х.

7 М. ‚Гтмндт! fufjués ‚г Nub,

4j7re'.¢ guey Elfen 2114, ‚Айф‘ la? -

Магда‘! ' perdit /ón ‚Бай!‘ , О’

fr inuti]em¿wt­_poßr" emma din

‚шт: fhtw: de d~e'penß'v. Ie: croi

9:11’! rienlerutfßs мат

там‘ cofiwùzcre 7u.’.~/íimzr aß- un `

fburóa Gn т}! dit ужеLe Байки: _

tourneртle ríßârt дней!‘‘та:

¿much en ‚г сошёл‘: , @mmf

Jeux force; gm' /è диалект‘, Ü?

‘уйма можете”: 'ifßn/12/6'. da

jßûlgvff les dëter/m'ne'de tellrfortcg

gne les maiißfônt comme deux fi.

ì’0t.¢`irl`2mo¿1’Íc*:, ‘ Ч

" г‘ Ifo» реф‘: gaf /`¢ amm de

à I4? Bdguettepourroit ré-,

-k‘§w':~l¢.':¿¢1a’t;'t¢f's¿g.',>r4¿fàl­’I{¢`a/Mì 6%‘

4

I y

„Щ

__;..—д_



ALA N T.. 1-¿.1z,"

ffemlmt 11422: le temps mefne gue

oe Fauré@ y а ej/Ze' , 1`оп 41ж1ёlmfao

uëment eux Ecuries de Зои. ¿Ä-, 5,

le valeurde cent e’c1ts ,_/kmqu’-1] м:

pttrìeu trddllëï. Voto: en ’ дрргепдгсч’

encore downtage per. 1400121? de

la Lettre que voue alle( lire; Ella

gylde M, Кабан’, Пгтосиггиг ¿ff

1,?¿„oyA , dufloq/ìel.et де шт. , а’:

odreßëe , латекс Cliewgìgt'-' ‹, fm.
. (Dade , ./fßßaìnt dit Tete Genere]

Ú-f'Íf’VÜï|,¢ß0i1î¢î¿..‘: и‘ ж; i4

‚м: R,.Pi„c;Hi£‘¢¿1G1sìŕ.`.Í

Iìxeß-Étäya .‘i("LA;"l\'jwurßs,Í lbs

er»v¢iì.lgos-.I qu'bn;' difoìna do

Iacqucs Aìmarůc de (август

' п‘: ‚ Малави!» kc Briana ‚вы;

ßuriofmé dii: lr; 1~`aìrc.¥»¢zni:­= à‘ ’ вЁв..„С)3аас1‚ ii у. вы. arfivé рас’

fun muy-on од à- feng ncscafwnv,-1. ‘

pn; rag-Ronald Enix: dßzzcieyrxŕ

Ils



2-01 ”МЕ RC U К E

Fiambcaux d’.au'genr> qui а‘;

voient efìé volczvil у-а deux

ans. Monûeur le Prince me fit

l.'honneur de m’en 'paŕler , nfon.

pas comme `oroy.:m~; lç«.fccrec„

de Iacqucs Aimar, maí»s.com__~

me со doucanc , 62 ‘voulant cn
é‘cla‘irfcir.lafàuG`cnëlpu=läî veiniré,

le рт. la liber-:e'~dc dire â.S¿ м.

S. quc“jî: ueï ¢:roy¢:»is~Y point: dur

Ьои:1ТЬ3Ы1с:ё›с1в’ссс‚‚Ьошше‹‚.

цць "c’efEoit¿ ami rémefm; funje.

beflcouvun íripon», éc qu-’¢'t"x1»Y

«акции! y"ai:,: dans§"la.: natura:

bien des fecrecs дым псих-пе:

coimoilfons 'Ãpas‘ ‘Раз: caufzs , ôëî

dansles’ ciïcuà' pa(1`«­.­n:«~nosI гад

1Ъп‹пстеп.в‚ 6:‘ нов; lumieres ,.`,

\ leanmoins. ç¢~~q ue; difoit.I ilac--`

Y ques: Aimgfcůbin- porcél mvp»

\’1uin рт; сто veritable.. I’a­~

Ípunáy.- mcfme ,. qufill nfaüoim

QRS. вещам; fxirslanag'

-já ¿L

А’



G А L À N'T. 2. о 3‘

mati'eres , б: que toutes les fo

:lì-es qui fontfaìtes tousles jours

«par Yles- gens quiIk cherchent les I

@Ttefors cachez,öc cl'autres eho

fes par le moyen des Efprits,öe

par ’ tous les Chercheurs de

` Secrets ,t,n.’étoìent„ p­o`1nt'faìtes~

par desI gens­quì,douto`1ent , б:

qu’a.ìnfì> pour éviter ces 'mcon-'

venìens il faloìt être ferme â.

пейте: Ьоъпсэссё vìíîons, se â;

ne les -point croise.. :.l1oiï1is à.

S.A.S`. pour la cle'trom1:»e\‘„` dela

mener avec Iacqnes Aìn1ar,­;etx-­

el‘esAlìeuxr „où des hommes at.'

voient été tuez,§¿ d'ans«,lefqúele

il s’e'to'xt сотый‘ des vols ,ña

luy dis que comme on („Чем

oů=.é'toi~ent les cm.1pa.‘lJ„lefsa.£\re.l'e'_alÍ

ehemî1ns­ qu’t1s~ameee птиц’

depuis q«.u’i-ls ‚а‘ aient A wéот

1t=~o1.fé1,uo\.\s` connoîerionst ,most

attitude. quelle. e’oxJ.ìIîfla\g<f'ç.)v§.1¥-.falìi>



¿O6 MERCURE

` convaincu de ŕ`uppoû:ion,&'. 1

I-"avoit avvoiîe', mais je ne le fçay

que par brui: comm~ul1,`x'.1'ayz‘v..I

pas cru devoir prendre aucun

foin- Шин: pareille fada.il'e,:qui'

marque combien les hommes

fonc faciles â- donner creance

aux chofes nouvelles , бс qui

leur paroiffenn exxŕaorclinaìres.

-le fuis öcc..

‹ Ie vouedimy pour concliefíon que

S; 5. veut ¿ien grim` eßure le

:pußlŕc _ponerle de'tYomper,quelu'Be’­

_guette de Iucgges ,/íimnrnie/Zqui

тираж’ illu/ien, U* une ‘талии

cléimerigzle. , Cefonr des fetale.: de

«Mon/fem.' le î1§’11¢'lzc¢!N

5 ’ - Ес’й.дс—сс—тоёё»,.м’.‘1е Che»

va-lien de Grenier, Fils: du:-Pro­»

eurenr du. RoyV два ТгсГогЁещ

1ìn£n§ne¿dc'Bmdeaux¢,..%'ui;,z¿



GALAN-T. "z-07

'volt oüfy rin'-er à omis ou quatre

lieuës de Bayonne ,vo\`1- il com

mande une Cnurberne de Sz

Maic(lé , alla `joì`n-«cl'­r<a»t'1"ois Bâti

m-cn»s qui fc bauoì-cm„ů£.ayam

»reconnu que c'éto`1n un Mar-.

chalnd Fl”an.çoìs que deux Fw

gatevs: cle Sain: Scbalììen at-ta»

quoienc,ì.l Vaborda , б: luy dic

ЧМ! prîc fa- route pour France

pcndauc qu-'ll ferai:-feu-, ötar»

‘гёесго-Е: РсэЕхт-пстйз, cc quelcr

.MarchandY cxrcßta fans êzre

tombé-.enne lcurs ma,ìns.A=prés'

un combancle cinq- à~{îx^hc:urcs;.V

M. le Chcvalìcrdc Grenier fun

cnle-vé,.un boulet dïeslìnnemìä

ayant mis le feu 5; fespoudrcs ,

60 cnmêmctemps la Courl§c|.c¢:'î

«мы. fond. Gomme il' {Чай

Еогъ ‘Ысп 11639’, il- ne pdrdicz

рой": Couragßïy 8:‘ Ыёшп‘: §lé-l~'

g°üíll<‘.‘da»ns~l1eau,jí~„lÍçxceguxqm



_1 9 8 М Е RC V R E ’

ми; ¿em une Comedie pour voui.

Jtlferttr. Non,/non/ìeur, ce [же des{ат certnins dont je vous ]"2n.`s.pu1^t.41_’nurois bien cïnutres cbofes-fì vous Ё

dire , guŕßnt uußi vruyes , д’ Ioluc

fnrfrennntes ‚ ßje мигает’: 'oleI

l_’ir4ìa,'elz‘r‘e' des Mures 0° des Fem­­'

mes que In Baguette eonnotß ,clef ìnnocem gui' ont e/Ze' uccfferI

Y 0’ те’: епргфп fur lu Bu¢g’uette,\V

б?’ que le: )nuts coujgnêles ont ju

'_/Izßeî en/nite, Ily »u des ScelerntoI

_fune nouvelle cßece , gu’onprenJ‘ -

pour tl’/Éonncjlee gen: ‚ 0’ gut' en

trent en eomnterce ‚лес ¿/íimur.'

ll:indiquent les cnenzins ‚ U'font

nrrâter ln Bnguettepur des mines,

¿eige/les, (у des теме.‘ me/mes

aux lieux ou"z'l.f weulent. Се que

{д} à wus en direfern leßtjet Жили:

nutre Lettre,> - -’ \» i —. 1

~~ м. Ferroeiillurd, Магомет! deiV ‘

Syrup: ‚‚ ‘#14` rue' - dei-' .fr/14f¢,fŕ}:¢.1]¿’~‘,

  



G A L A N T. 1»9 '9

paroles ‚ a palla Iacques Мали"

leßir avant/on depart , dans la

‚года‘ qu`il pourrait luyfaire re.

couvrer quatre ou cinq pieces»o’e

»drap qu’on luy avoit tle'roue'es, Tour

l’engager д cela ‚ il luy donna un

baóit ., qu’,/linear fît porter par -

provtfìan д l’P[¢`ßel 'de-Conde'. La

Compagnie -fut nomureu/è ‘,` pluà

Лени J/oi/ins ayant voulu 'voir' ce

у‘!!! ferait, M. R,enier , Tourtan -,

’ du Clsatfne , Мотив’: ,. отдаете:

en tßoient, La Baguette les con

aux Ie „п“ parla Greve ’‚

д 1Pit/uepuce `, д Montreuil , cant~

meilIfallait-Yfe repofer ,ey manger,

on dit д ,Aimar , dans un lieu ou'

Гоп: s`eßoit arrc_’/le', {Мои luy don

nerait quatre Louis al-_.’or д pourvu

qu’ilft`jl tournerfa Baguetteu' un

детища de cesLauis ‚ dans un gli

pace . deß’i{eÀpieds` en quarre' ou' on

les avoit'cacÍ2e~t. Il refuja le party,

` — _. I 4.



2.0@V A‘MERCVRE `

(9’eofnme1'!tß0ítfortt4rd`, il dit

l grit]wendrc¢‘trèprenz1re­l¢p#lë le.

le#a'em4z'n, Il 14 reprit mleÍe't,1

4P1'e's¢7e¢’~z`Ífefett ­zÍe'ódmße' de ceux

gui `feec'om1f`.4grzoz`el1t ‚’ О’ ‘тела
I M. Ferroüì/lere! ~/fefyßŕf à ‚дшт '

apres quey 'il .fen 2114, мир’ le ~

Mercámt ' perdit [дм .édit , er

ji* -z'mtílement»poßr" eztwron :iin

тяге fiwres de .d_e'penf¢. If mi `

9421мафии‘ штат/т’ ‹

Феи: corimíncre qz¿’¿/ítmet eß- du

ßruráe, Gn т’4 dit gele14 3434:”;

гшперт’le сети’! gftefát cßeyùe

Zrefrcße en deourëmt , comme

` ¿eax Í-Bree; grd êßíencent,`gu’un тшетепг ieg/èn/lzle. de

fozgrnetlee ¢i'e'term1'ne'de telleforte,

gue 1е.‹ 11141111/‘014: сете deux fi.

)’0t:'z`mmoÉ1'Íe.r, ’ Y

f‘»‘L’ou реф: gde 14 'cmfnte-de ~

¿Wòmme à 14‘ Beguertefeumit rei.

'!¢‘¿w`rle:petx`tesдедаЁЦЬ/йд 6%#

„1



-GALA NT.. т. l

Pendant -dam le temps mefme gue»

oe Fouráe y ¢ ej/le' ‚ fon ¢)1cÍe'1`mfr¢1

„еще“:ш .Ecuries de Бои L/1_ 5,

lez valeurde cent (ш; ,/¿msgn’-:Íм

ринептиъгт И)“: enupprendreq

encore deìmntecgfe Le copie de

le Lettre que »vue «Hqlire; Elle

lg/Ide М. „K_o5;ert§, _Procureur dit

‚Ку ‚ auflzq/ìelet. de Tarts ,odreßëe ‚ 4# Tere Clifwgttt'-' :, [дм

. Oncle , „душ dit Tere General

¿¿*Í=’0f«;¢a*¢.0l'1î¢î;,-..;~¿ :xv-.»\:­: 1

AU км снгдчтайщ.

‘L €‘ß=..V-il-‘¿3`y­« tonnes; lbsVV

‚ rrxcweiülcs-` q«u'b»n_‘§` Ydiífxìm da

Iàcquca Aìmarêc da. (‘хватает

' tsl: ‚ Monûieun le Brine: „мы;

aurìofmé cl@ lx: Finire ‘тайн Ыёь

' ‘ nis.,O¿1and. il Y- Ehm: arxiwé ран’

(‘ш muy-en on à- fun; aecaßon- ,'„

'gmx rag-Bonnin: prix; desi. deux;

Ii з:
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Flambeaux d'a1-gen: qui al

voienc efté vulczil ya deux

ans. Moniieur le Prince ine HQ

lfhonneur de m'en paŕler , nîon.

pas comme moyen; le- ffecren

de Iacqucs Aimar,_mais.com;î

‚швы‘: douram ,‚ й "vou‘l’au'1:Y en

,éelaiffcinla=-fáuíïeoëßnia-fläâ vetizé.

Бурда. ia Iiberréde dire â.S1 Au.

S. queje ne» ¢:roynis~.-I Vpoint.K д!!!‘

Ьощщьдьйссёмйв сер .ih«am‘n;é‘ 5,

queтетей; ’alfurémel’-n'1«u`11_`“¢«~ '

belle-ou-un Ripon», 6:‘ q1.1~’¢"n.-"Y

стадий! yair, dans.'~Ia.!na«cure;

bien des` fecrers .dime nnusne:

eoin_aoilI`<>§ns::`gzs':lfesa= canfes , их:

¿duties C«Hi‘.‘l,1s'\pafI`em‘~.nos=` rai»`

I§m:|nf:1'x1e11.sn Ec- nos'` lnmieres ‚Д

„ neanmoi'ns.¿ç¢».que:dá{`oirflac#

`\ ques;AÍma,t¿.f'e£Ebi:- porréë :mpc

L f`\„A1uin pa-un „т: veritable.. Ка‘

;'pm;y,- mefme ,. qnfil; nfeûoiu

вы- fgemxi's'.cl'.`eI farmac;

fl v ‘

г
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Aimtieres , 8: que toutes les fo

lies qui font faites tous les ìours.

~pa.r les gens qui cherchent les

Ttefors cacliez,ôC cl'autres cho

{и parle moyen des Efpritsßc

par — tous les Chercheursnde

' Secrets ‚› n1’étoien~t„ point Iŕ'aite,s~

par des' gens qui doutoient , б:

Чаыайроа‘ éviter ces incon->

veniens il faloit être ferme ai

reietter ioutesces viíious, б; à

ne l'es'Point. croire.. ìlïoff-.ris ì

S.A.S'. pour la cle'tton:tper,` delai

mener avec Iacques Airuataen

des lieux- „où des hommes, ay- `

voient. été' tuez,&c dan s „lefquels

il s-’étoit ватт“ девать ,fůe

Шу cli'-sA que comme on- fçavoic

ой; étoient les coupahlesaßeléesti

«Ваша: q`u.-’ilsI av-oiem. или;

depuis. q­.u’i~ls avoient „шё щи

\\olÉ‘,.D0us\ connoîerionsI _amena

ставим. Час11с‚ .tf':t_0ìI¢LV laèvëlüä



>we MERCURE

Ü°'1’0"‘P"”)""'\'.P"'ŕ'f comment nl ‚

Ifait imite'. _
М. Tryin, Conciefzge ‚ pom' te'.Y

moignem gu’Jlz`m¢r 4114 0111’; ил‘

'Tercer de М. de 14 Famine ‚ М4—’

11561241 df! logis du Rfcgiment des

Gerdes , où 1’on ¿voit ]‘oi’ce'V une 41."

moire , 0’ vele' /nuit сет liìfres. Се

jînirbeßtplußeurs tourspoitr 4404

wirle wel , <9“ comme il стоп;

gite беда? ‘м 'polfeint , comme

celuy de М. Goyonot , 14 fßfguettel

45 10111114 т 44с4пе/Ьг:е.’./11и/1

ige 194444141»: itY de »erit4ß;çs;

1501; „eyîtoufndut 2z der )mls feinte,

oyg 14’eńf‘4;afe»i't tontlzite entre c/Je/ê",

_[ivob grill 14 fait tourner comme

i‘llu}7'o¿z{ le momie. 14 fait

tolŕfßff ,pew5711041 144211-

¿fi-fh ,drew-l¢ff1'.oe. l¿„@,f2„¢.; ` ‘

д!“ Ё’ё“‹1‹г‚.1ё%?’#тгч
I

" 4146562“ 124141? 121611111 ëßßéj.
£‘-‘f’*-‘ë¢"~’*í«­~ï¿~""»-l~f.“-Í¿'¿‘-,f ß»;W,1ëf.fe ‘(так l
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mei» , Ф’ lexflier д’ les e'c4'rter`

pour les olltger à fare reßïrt fp'

á/èmoznzotr. Voit: eoìferrez un mo- `_ `

delle im т „и ttt“ ne let' ere г:
de )’o'usf,;4rp7;"ehdZ’. Д" ‚ Р '— `

Vrzfetme Ьоттв, дм: le zlrfrite . '

‹1"‹Л’‹-М‹’г/1гфё fußßeef ,f1»ff@-` .
rolt toujours à/è zot.-frger, 114114 coo.

`[штГ/мтг ‚ё lz- Bogaert@ ,your .

дм!’ de luy jf elle z2'¿]lo¿t‘-yyoiüà» _
geltmte, e/Itrmirrecertt de1tx­ëtns?

gîte lfty rlonneree foune Ьотте ку’ _

dit evßtiteY .ext Ifelet de C`l;«rmbre„

‘ff’ М. Brio! , еще‘: (ießoŕtрай; ‚
‘ЁДЁК grill ertß- 6_~’/le’ fmye' ole'l’U"!l­` ь

rnftftt ‚ф‘?! le „мы; eßre „ф?

de lot Mag'/lrcße» , €9;guT`1'lt`rot`t llt

trouver Pour l’avertir gu’z'lfcd)f.0t't‘

'de/ès nouvelle: , Ü“ ‚мл fallo??

gtìelle luy donnуже 1Ъп3ей! ," 'Ã

.';:1()г0ц1о1г9и’111ф gtielle I

‘ г. ’ ‚ — А

‘ёРш-ергг- fe79ál`eg_‘.),o`üs ‘gulf {ё

1 3.
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vous e"crz': une ’Comedie pour тот‘.

divertir, Non,/I/Ion/ìeur, ce _фиг dee

fnits certuins dont je )1otts]‘2zz':1onrt.~

Гаити.‘ Ыen cïnutre: ещё‘: à vous

dire , „ф“: nu/fi vrnye: , (у plu;

jìorfzrennntee, [Не )tous-*pnrlois‘de_

Í.’t`1g¿t`delt'-tc" des мм: Z7’ des Fern- д

та: que ln Baguette eonnot/Z ,des ìnnocens quì' ont фа’ миф’; ‘

0’ mts enfrtfon per ln Баланс, ‘

0“ que les )ordis eoupnêles ont ju

Y_/Ítßeî enßttte, Пул des Sceleruttf

Жила тиъс/[г e/joece ‚ gu’onf1ren¢l‘

рт‘ el’/yonne/les сети’ ‚ 0° gut' en

trent en commerce ¿vee Идиш;

Il:indiquent les chemins ‚ U’font

nrrêter ln Bnguettefnr des mene; ,

detgcjles, 0’ des pnroles mefmes ‹

aux lieux ou fil: veulent. Ce que{а} д wus en-direfernдруг: cfu/te \

nutre Lettre. _ — vl- ~M.Ferrouillnrd, Murc/:nucl дед’

@rufe -„Y de lu ~ rue' elet; Mßßkulfèi
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paroles , appella Iacques ,Aimar

le Д)!’ avantfan depart , dans la

penfée qu`il pourrait luyfaire п’;

cauvrer quatre ou cinq pieces - de

«дар qu’an luy avoit tle'roue'es. ‘Pour

l’engager ai cela , il luy даты un

baôit ‚, qu’./limar fit porter par -

provtfìon ei ftfißel `tle~Conde'. La

Compagnie (а; nontureu/Í: ' , ‚т;

v/leurs` Мира; ayant voulu 'voir' ce

qu’il ferait, M. Ката‘ ‚ ‘Taurta`n’¿,

­~ du CÍaaifne , Магда’: ; (91 autres

en e/latent. La Baguette les can

М}? aux It_’fuites.parY la Greve-,

al Tiquepuee , fe 'Montreuil , сот.

me il‘fallaitß’ repqler ,ey manger,

an dit el ,Aimar , dans un lieu ou

l’on s`e/lait amjie' , qu’au luy elan

‘ветви’: quatre >Lai`ti`s‘Íd¿’or д `pourvu

`qu’ilftß tourner/'a Baguette it un

sleurt'-pietl ele cesLouis „dans un Q/1

‚мае . йе/ёёке _pieds en quatre' au an

l¢;­f_Y ¢)t„fJt't'cet6lJ¿’Ä_.` Ilnrefu/ale party.,
`\. sè I

4.

. У "

Q.

at
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о’мттеифдщ"шtml , il dit

gffil viendmit 'reprendre 14 fr/le le.

‚сайта‘; Il le „рт en'~efet,.

4f1'e'sqi¢’«ilfefut-de'l¢m_ße' de ceux

gui l’¢ccomp.4‘gnoient , О’ ‘тгм:

М. Ferroiiillfml frfyues à ДМ)’,

«peek дав)’ il fen 2111, удар’ le

Merclmid perdit /ònßaáit , of

fr inutilement pour сайта’: ат

fßmte Ítem: de Y¢le'pen/`e, Ie croi

gift/ denfmtpxs Малага _ -

-'volte eartwfmcre удивит‘ ж’:

fouráe, Gn mk dit gitele Видите

‘шт’Imi’le „уж: gfzefoii :leghe

даты’ en 14 coáurëomt , comme

Jeux fbrm grit' áotlmcent, Z9?
`gu’wx Мета’! Yz'r¿,fen/1ZÍe Í du

jzoignetlee df"ter/nine' de telleforte,

que les mdiìtsfont comme deux fi.

>0ts'immoê1'Íe;, ' " ’

"ъ L’on реф! gtie 14 ‘дайте-д!’

¿’ffomme à 14’Begaerreщит re»

Rrteelnpetitesgengà lïlïßel» 63-»

L

'Vl
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feruluut -dum le temps mefme gue

oe Fourêe y tt e/le' , fou 41ю1ё1т1гш

:tement eux Ecuries de Sou. ‚А; S,

lu vuleurde ст‘ ¿cus ‚романы ‚т:

Petrie”„тег. Т/Ъш’ endpprendrq

encore dtnwntuge letcojzie de

le Lettre que voue «Декlire; Elle

eßde M, Kpôertj, ¿Procureur du'

.Roy , аиС/ц/Ёедг! deTtzr1}.t. ‚«dre/4’e'e , ett?-’ere £.`Í1Íé’}tt'gt.'g~t'-Ä f, [дм

. Gttcle , ,/fßyztne du Tere Genera!

ёддЁОишть з?‘ .se .s ;.

М

‚м: R,.P‘...cHi.£_v'1ß1§§Yî..

Í`Il.I.xell~§-.fr-;)'«« fi;-tf`:ohe¢es;-les

trvcilzlçs ‘ qxfbnjf difpìt'-. de'

Iacquca Штаны de. {двадцати

’ te ‚ Monûicun- le Briana гида

aurinfuádc be Yi"í\'x1'c tenir

' ’ n`1s...Cmand. il y- Eur. arrivé ‘раг

fun moy»-on -op à- fon. aecafwn ‚‚

gn; xaggœxatlà prix; дваdem

1155
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vv\

Flambeaux d`a1'gent qui aiI

voient cité volczil у-э. cl-eux

ans. Moníîeur le Prince me fit

l.’í1onneur de m'en parier , nîon.

pas comme croyant. le (ecret

de Iacques Aimar ,_.mais-¢um:í

me enX doutant ,‚ & 'voulant en

é'cia'ir.-cir lalfàulïetéïoli-là@ v.'e’r«-ité.

le prie la libertéfde di re'â.«S2 A..

S. ‘чист: 'nefL ¢:1'o.yo'îsv.` point.- duf

'toutl`habileté»d1e-cet- .homme у,‘

” ЪЪПЁОЁ‘; alfurémelät; unc;

be_fi:îe~óu-un fripon-, за qu»’en.-"

Ycn"r_"`t:l'q'u.'1l yait; dansrlaz nature:

bien- des (встав ,dbnti nous-ne:

eonnoißbnsf Ёраз‘ 'iesf сайт , 'öçi

donder» сайт. раПсп:<воз‹‚ mn.

fnn«nern`en.s1 к» >nos'm lumieres ,L

neanmoins. ç,¢~.que„' difoicf IIac-`

'\ ques; A«ima,r:feßbit~ portéï. trops

`lninA pour offre veritable.. Ik-­

Íiputaly.- mefme ,. qufill nfeûoiu

gis. germis'. dg Дика;

д А
\.

i
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' Secrets ,»,n»

-matieres , 8: que toutes les fo

lies qui fontfaites tousles ìoursI

~pa.r lesI gens qui cherchent les

'»Trefors»cac hez,ôC d'autres cho

fes par le moyen des Efprits,&e

par ’ tous les Chercheurs de

’étoient point faites`

par des gensqui. doutoient ‚ б:

ЧЫаЗпБ pour éviter ces incon~

veniens il faloit être ferme â.

reietter ioutesces viíions, Se â

ne l‘es-«point croire.. :,l.’.0.ŕftis it

S.A.S'. pour la rle'ttorn‘per,` rivela:I

mener avec Iacques Aimar,.­eu~­

д!“ lieux: ,où des. hommes. a.- ’

voient été- tuez,§`c dans.„le{'qt‘u.­.l_s,1

il {Ею}: eommisï des vols „Se

luy dis que comme onfçaveir. —

oůzétoicnt les coupables ,:ů,C'»~.l‘e954`

chemins Чай!‘ avoiene. _tënuu

depuis. q.u'i-ls savaient' .má 9.13€

1t.olie';~,.nous~ connnîtrißons., ,Meet

„лаваша. que.lle.»ém‘î; lwêvêlïë

/
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\ de lai Bingтак ._ I«'e us.шыьщ,

лещ de l.'ac;co1npagncn~d_an«e, Ка;

ruë S.`D.c4m'xs„,en. .Lm-­l.ife:,1mî1»„unZ 1

Archie; dln. Gum- alv„oin.émé;,nué~, fl

¿Q quinze ou. £ei­;e.».cnupsrdâér '

pée- par des genelquúa @voient '

é1é;_ r`n,anez¿d1»'_pu4i>s aulßbálœl cn,

ищу 4.;yai1`;x{d с ох‚;›‚щ

seais foies. le >liue\1.e»vf¢:c:,>l`a\ Bree»

дуги: ,4 Bc; elle; ne t,nu;1‘­n:1\„I Вы.

xi1g«is.ILdìr«pnawsÍex«¢;1:f`etq3x’ela.

Fe ne.. Jŕliifpin point;I d’¢fäÍe'x:;pou-rr

le meu'rm:~m:xx11:rn4ifslpraxr` un malle

тезис‘щ de ‚сайт .o„u’.,d"уже»

gu .er-iß«,..„n1ài'e~'líeálfmrnßf-peut@

dbsaïañînàzs pœniedisez-,eo1.n.r-­

mis». zwefczfr.:_1»'\1'r\uui«ou¿K pour- ‘мы

kn, K&;;. qw’eÉ1l.:ouues« fonr;e;s dre 4

erásmçs elle c4¢ß`çiea„de;:ou_nnQI»e

quand les;,cnupable‘sll1es@mv.qien&r

auoiìeahbienf. ¢‘.1«r1§_iflfsA ne fuil,`¢,’»r1lä«,Y
развивать punis.Y ~\Ã.nus=j11.g¢„7a„:

leien; [guelle: aonñëgraxìoim. ш
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'doit faire Гш ccs fortes dc, dif

-tìnél;-ions, mais afï-.n ЧМ! ne гс

.lìât plus4 a-.u.c"unc dlfñ-culté,ì'c us

lîbońncuf dcìmencr Manfìcur.

le вып“ dans la r-uë de la Har

:pe en u-n lieu otïjc ftiatvoi-sA qu'l1

a-,v-oitété com-,misun vol',au mo;

m-:nt;du.quel le voleur avoit été?

trouvé-en f1fag-rstr1t-cl-clit.I ‚ faify.

dc la chofe volée 6:. mené au

€hâtclct.,oů1neanmoìnsilnìoit

he (ш ,. Чип)‘ qu"rl ‘ŕ\^a.e~elx'a.tgé.

ëaconvaincw pax“ plulìïcuts-Té»

moins-,.maì‘-s. ‘щ Belgacom п:

_ u`>n,fna„po`tn'x c,ncqec,8L lacques-;

-A Naar- nîen-put-dunnck :animé:

x­.a»ifm:».` ‘Voilà tom- ce qtxc`~ìg'~‘

fçgy, de l’à&`a`trc‘-._ I;-‘áy‘-. oiìy-.di’rA&.

Час de-p„u_is» en plufïcur-s autres».

ex.peràe.nc¢s,fà-ìtes-à>Verfalll'¢s,

ё; à-.C_hantllly.. ,.la.B-a.-g,u.et-te На

’ pasáté-p.l'u`s.heutcufeaq-un mêf- '

-ma hcqpm, Афин: ayniL..é.tä

/

‚г
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~ convaincu de {uppofirion,8€

I-"avoit a-voüé, mais je ne le фа)‘

que par bru-ir comm­un,.n’ay5.t

pas cru devoir prend-re aucun

foin- (Ганс pareille Fa-da.»ife,~quiI

marque combien les- hommes

font faciles â-do-nner creance

aux choles nouvelles ,„ 8: qui

leur paroilfenr ex.rr'aordinaìres.

le fuis 5cc..

‹ Ie voue dirny pour'couclu/longue

S; „г; S. veut nien gu’on ußure le

:Publicpourle ‹1ёп’отрег‚9ш‘!л’13л›

— 'guerre de Incgues ,/íimurnîj/Igul

_pure illu/îou, ф’ une ‘тети’:

clyìmerrgue. С‘e -font des Perales der

‘Mann/íeur le .'I_’rt'nce„

. M’.:l'e Che»

тайм‘ de Grenier, Fils- dwPro­»

eurent du Вшу des` Treforiere

ìeämneede ßnrdeau :Ir-;„
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'voit oüy titer ai trois ou quatre

lieuës de Bayonne ,où il com

mande une Courbette de Sa:

Mai-e (té , alla 'joi*ucl~re` t-rois Buti’

menss qui fc battoiem ,ůcayant

reconnu que c’é‘toit un Mar-.

chaud François que deux Frca

gates- de Зайти’ ЗсЬаЩсп atta»

quoient, il 1-’aborda , б: luy die

quil prit fa route pour France

pendant ЧМ! feroitifeu, Ка‘;

«rêteroit les En'nemis­, ce quele».

.Marchand exrecuta. (aus être

tombé-,entre leurs mains.Aeprés`

un combat.-d'e cinq: à-fìx'l1­.eures;.V

M. le ClT1evalier­cleGt«’enier fue

cnle-vé,.un boulet dfeslînnernisi

ayant mis le feu 5; (espoudres ‚

ôe e-nmême temps la CourbetteI

eoula-à» fund. Gomme ili fçaiu

fortV bien „еды, il ne perdio

point ¢:oura,gt:3,.V Se s?e'ta~ntz _dé~L

g°üillé.'~dans`lÍeau„ìlfexoeptiom
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д‘: fes Culotrcs ,il râchoit cle fe:

iàuver.Les Efpagnols le voyant: l

en een étai luy. envoyerenc une I

Chaloupc qui le mena à«S».'S'e«;> 1

‘ge‘vn-»-4«v«f,\___.«.v_­‚«Í„_ŕ,vД

baßìen ,où on- luy marfquauuef 1

grande eliime poursfa bravoure,

Il s’eIi trou vé blclfé au b'ras.d'u'll

coup de Moufqueßmais lazlalcllA

fure n-’elli point'-âan'gercu(c.4 Il

алой: апПНс vifage é'gra:igné,;

8: les. ;na«i»n,s­ unïpeu;brûle'e's.4.'

Le x 4..dc c4e‘mêm4e=mois~,­qua~

rame Vailiîeauxz [описи dw

Havre ìlla-marée du matin aff
vec uqfve-’mé атаки,“ un¢;„<:f*­»I

Gane de стой; Егс5а„;с$ъ„ l’ùn¢.:

m0,mé.c de ¿onze pieces de Сан

nuns. äû; les: 'cle,u,x,.aurrcs- de fix»

Из Егспц ‚от: ‘ют €al_a,ì5 6%

Eu,n;ke,rqn-e (cue lesg ordres der

МА: S.Miehcl,qui commäcloiil

Ia, Ereglmz'I de douze Canons-,gi

Y ;.~4Q1»„»l»1éelß„'Gf»¢1¢«ß.. LeХспщ .

  



‘(ЭАЬА N T. A ro,

m-aim étautà travers Dieppe,

ils. 'apperçûrent deux Atma­.--`

.murs qui ven-cient l`ureu.x.M.V

de S. Mich.-«slY fit -ôter incon'ti­~V

nent lallamme du grand mall,...

ordonnant à Vunedes deux ан;

tres Fregatesde la mettre. Ll liz

au«lli.l`>o1'ncl1-er (св T.1borcls,añn де

pouvoir-palïerpoururi Navire

Marchand. Cc ftratagême qui

trompales' Armateur s\,cut tout

le fuccés Чей! enavoìtattentlu.

Comme il efloit à l’avant gar-.

de ‚ ilsI ne mtnqucren-t рода: §

venir furluy , mais На furent

bien furpris ,-lors .qtfellant à

à la 'portée du Mot1l`quer,il fît`

Ouvrir fes (abords , 6: tirer unc'. -

bordée , ce que Гоп cioecuta fi

âpropos qu’on dém-alla un des..

Armatcurs-de Гоп mall; d’av-ant.

Cet Armateur- fe batir du-rant.

quatre. heures avec «une-...vit
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gueur incroyable , j,u(qu’à ce.

qu’enHn ‚ауап: elle clémallé de

tolisfes malls, il fut contr-aint

de fe rendre. Il едой monte' de

huir pieces de Calo-on , öc de

foixanre hnmmesfcl'équìpagc.> -

.On le conduifir àDieppe.L'au«

‘rrenrmareu-r le fauve à force

de voiles , Se la Plone des qua

rante Navires ayant pourlui-vy

fa route ayec u n ,vent Favorable»

атм ’_|—с 1 6. à Dunkerque-.

`Il n’y~ си: qu’un feul h-ommß

dcïnoßxres blelfé en cette ren',

contre. - '

Le même jour I6.. un Gen

lilhorn-­m/e Irlandois ,. envoyé .

par le/.Prin-ce аюгапдстгс

qua-tre tres-beaux -Cheva‘uX»§
dont il l-'zrifoir preferir â lililßf

¿leur d.e.Bav.iere‘, palla Pal'

" Arras. ‚Нашей: `cle'bar.qné È

Nien-porto, et -agré&;¿¢iu.¢.lq.1ßF
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fejour Чан у Н: , il en parli:

comme pour'fe rendre al Brua

xelles , máis lors Чан! fue hors

les portes ,il fe lança avec lcs ‘ —

‘chůvallx dans le Canal , qu’i~l

palla à nâge ‚‚ 8: vim à Fumes

5€-a`\D`unKerque,oì1 on luy d6.

па un pafl`eporr.ll va à Verfall- _

les.On peux voir рада qxfilne -

ma«nq_uç à la plûparr des Suiets

du Roy d'Anglererre que l’oc-­ '

-cañon> pour faire la même cho,->

[еде que le remords Бегом fai»

_re aux uns „lesb Iamres :le fe- ‹

>roiem parce qu’1ls om ‘сей

-par force le Prince cl’Orangc‘.

‚ Vous avez fçf:u_ ce qui {ей

'palle Yà Végard de l"Orclre de

Sain: Lazare. Comm-; feux â.

_qui le Roy Гама: donne' ,r ne

doivent plusen porre: la Croix,

M.l\/lanfarcl ёс М.1е Noflre Час? ’

„За. Majeílé en avoir. honore@-,
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om éré rc‘çûs2da‘ns l’Qrdre de.

S. Michel, Se ils en om prêre'

le ferment en/rr'e'les mains dei, 4

M. le Due de Beauvìlliers. Щ ‚

Ívous ayii fouvenr parlé deces

deux Illullrcs, que je n’ay' rienV

el ‘от en dire aujounïhuy ,lli

non , que Vanriquire' auroit de

la peine âproduere dlaulîî bul»A

les chofes qu’1.l;s\ cn om lili@

pourrie-Ruy. En vousY parla-nr

de l’Ordre de S.Miehel, ie crnyA

q ne v>~v,3m_r-s _fera Xgflarflr de vous
’venrrercnìride fun YInllíruriola,

ЧМ fut'-'Y faire ёАпТЬойГ: led'AouÍi 1469. par le Roy Lo»i~‘1ilsY

'X1.r,i1s de f;b4ali¢s v11.â1’h.ö..

neurde l’Archange Sain: Mi

. €hC_l»Gar.die_n, -8: lï’1for`f¿£¢:l11'­duY

Rayaur>'x'1:’.Y Ce Prince orclhnnaA

= que wus lc`sÁChev`aliers de ceo

Ordre porrernienr un¿Collier

до: fair à' Y(3<:q,uill4¢‘:s , lalI`ê_eG~
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Ганс avec l'autre Жив доиЫс

Laqs, allìfes fur Chai_nettes,ou.

Mail-les d’o.r, d’où pcnclroit une

Medaille, dans laquelle la lign-

г‘; cle Saint Michel feroìt cm

plìcinte combatant, б: Foulanr

aux pieds lc Dragon. Cet Or-`

dre fut particulierement établi-_.

-en rrtenioire` de c_equ’on pre

tend que Sain-t` Michel comba

-tir âOrlcans contre les Anglois, '

ce qui avoit obligé Charles

YI1,à avoir' to-1^1jou~rsl’Image dei

cet Archange, que Von porto_i't

devantiuy quandiilA allojit На?

Guerre. Les Stat-utsíde l’Ordrc‘

fu rent-def (gigante ôc fix -Arti­»

cles, dont le prcrnlCr'p9r!9ìU¿

ЧМ! у auroit trenteëíìir-"Gen­.;

tlls‘bQrnm’e.s-de nom Sc Ката‘;

fe-ns reproche, банде aòy [5-L

-toit Chef к 8опДУ‚сга&п‚цч$‚{`с‚-‘;

roicnt tenus--dei ИЩЕМ tour.au¿“-

I
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Flambeanx `ti'n1‘genr` qui а‘;

-voient elle volcz il ya cl-eux

‚ат. Monlìeur le Prince me lift

111011161: de rn’en parler ,- nfon,

pas comme croyant le-f,ecrer:I

de Iacques Aimar ,_mai\s-com;

me en- donnant ,. & ‘voula-nr en

écla'ir-cir.la--ffäufl`erë':‘ou-läë ver-iré,

le pris. la liberté-de dire'â.Sl A.,

S. qiiejirI `n’e"‘~ croyais` point.Y du».I

routlïhabilerélde-eet-,homme д.

quie.' "c'efï;oi’t~_ allfurémenrf-n'n‘e;

befl;­e«ou~un Fripon, Se qu­’e`n.­‘

core,qu.’1l yair, dans?la_¿na_ture:

bien des- fecrers dont- nous-n­e«.

con.noiH`onsrÉ'pas‘rles­f caufes' , öëi

donrles- eíîenfs- p.aH`enr-­.nos- rai~`

fonnemens. ßc- .nost` 1nmieres »Ä

‚ nean=mo'i'n­s.¿e¢~.que1difoir-,lac-4

',‘.~- ques-:Air1:a,r,%-'~ezlE",c)irI porréî. пор

f -\~lninV paar? eßre veritable., I’a­«

ìputaßyf mefme ,_ qufil. nïeltoin

gus.. permis: dormer: fur,­`eeä_r



G A LA N`T. 2 о 3`

matieres , б: чае toutes les fo

lies qu-i font faites tousles ìours

`par les gens qui cherchent les

I\Tr:efors cachez,öc cl'aurres cho

‘е; par le moyen des Efprits,&c

par tous les» Chercheurs de

' Secrets ,»n’étoient point faites>

par des gtrrisqtrì> doutoienr , ôcl

qu’a.inIì,pou\r éviter ees incon»

veniens il faloir. être ferme ì

rcierter toutes ces. ‘Жопа, а; à

'ne l`es«poìm‘P croiire.. ;1’.,0EIis il

S.A.S`. pour la de'trornper,. dela;

meneravec Iaeques Ain1ar„~en­

а“ Нса-х‘ ‚ой des. hommes, а?

voienc été- tt1ez,§`c d'ans!lefqt‘tele

il s-’école commis*-~ des- vols „ее

lîuy dis que comme on fçavoie

oůivétoi-ene les coupables „ârt-L-less.Y

chemins чаша затея: ‚сета!‘

rálepuis` q`u'i-ls a~veienc-'>,t¢t1¿¿ 9&1;

\t¢sl"':-,.r1t>\J‘s~` eonuo’1`eri`ons_. átvïee;

„еще; quelle étoile. laäygrdtgp



'..zc4. ‘МЕКСЫЁЕ

‘ de la: B§.rg.u;'ex1e., Г: us. d’u;n£il’hñì»„ y

.near de l»'a.,c.eompagner- dans la:4 ’J

r-nö: S.\Dcmìs,„en, un» li=eu„n4ù.un»

Archer du. .Gum amie éie' nuéf .

clfqqiainzeo-u„ Huize сешрвйдёёг‘

pé'e_«_pa.r`dcs gene qui4 avoinnn 4

éîe'¿,.m9nez¿,d1.f}1ui»saurílhârelerl,

ищу АйшагьдаЕщ deux ‚од;

ыойз Eoifs. le .lìaeu.zlvfnc¿-fa т;

душ: ‚А 8€ elle; ne roufrnaljav.. 7

1i1a'is,’llfclir-pœnnsÈex.¢u;fe.equ’ela.

le r п: ‚Б4Ё[фйп‚ рой т; дёйдтграйй-т

й‘: rl-1.9:urrr\1:.f-rzrximnislpar-A urn. mum

ve__e111_erur.,cle`V colere om 4d"y«4.vrro-1.

gn.e;ri¢«,.4urà_ì«s« f4¢ri}1`.rmen»?~pQ\“F# _

' desaßïalïìnaupmnrdimzuialmv

mis, avec: er/uaunárouÍ pour vorr

lien, l&e,;»q‘u='<ïi1»Y ruines` {­`nrr;e;s dá: .

érálmçs- elle' ceß`pir¿derrau_nnQI ъ’

quand les.eeu~pablesll'c.s@ay.qisn§:

avso‘r{ez«,`l§ien..qu2_ils- ne El-zil`en§,

pas~.encare'punis. «V,n,us»juge.zp.;

ltieaz. ;g§n‘2l4lo¿ cmâëemim.,- П.) -_e ‚



G A LA т‘; if roy'

`¿oit faire fur ccs (ones de„d`1f­

'nìnét-ìons, mais aŕìn qúfìl ne rc

_ßâp pl из анецпе difñ-¿~ulrc':,ì'c us
l-Íhonlncufr de _ mener Mcníìcug,

lîe I?ft`m`«;cc dans la ruë де la Наг

:p,e;cn.ufn l-icu'm`~ij<: fçavoìvs Чай}

ауейсёъё согхтшйзц n,vol',au то;

myCnt¿clu.quelle volfcur a~voìt»éré:

tarfouvécn fl’àg­ranc­d=clì::, faífya

de la.. сЬоГе volée б: mené аш

€h;â.telcn,oů;neanmoìn-sil Моё‘:

ln- fwilc-1,.K qunyr чай! ehzrgé

а; convaincu: par pluíìcluf ssf’]?`é.«,»>

l:x'u,.f>i1:rs:,Àmsm:` lm BPague~eze„ ` nc:

_ wnfnayoìnt e`ncn¿rc,8L Ъассрхсз‘;

АЪшатчвЁеятрпг-доппееагата:

x'.a~ifm:v.` Май кот’ се’ que`~î„af'

(жду. de НЕЕже; l:‘áy'„ dir;

час дерщз епршбепгв aurresf.'

¢x,pePìßénc¢s.Eái'nes».à>VTerfaàlks, ‹ .

ёь â.-1(.1.hanLä`lly` ,.la.Bag_u,ct1¢c= n'â1

` p’as4':té~p1'u`s«heureufciq-unfmêß '

ma magg@ Юта: аэюйьМ



‘зоб МЕКСОКЕ

convaincu de fuppofition, б:

I-"avoit a-voiîé, mais je ne le фа)‘

que par brui: commun,.'n’ayät

pas cru devoir prendre aucun

foin- Шанс pareille l*`a.-da.-ifr:,:quiI

marque combien les hommes

font faciles â- donner er-eance

aux chofes nouvelles ,.. éc quil

leur p,aroiíl`cnt cxrŕaorcli-nai-resi.

le luis ëcc._»

- Ie »oneolìrny pourconclu/con que

S; S. )veut ¿ien qu’on uß’ure le:

:Puller‚виде йёгготрегдией Bu,

‘guette de Iucgues ./íinrurne/Igul

une-pure illu/ion, 0’ une ‘делим’

cßinterigue. сайт des Perales der

‘Милая’! le I’rr'nce„ »

7 L¢Íe.d¢»ce~15°iis.,.M-;f.1e Cho.

va-lier de Grenier, Fils» du-Pro».»

eurent du Roy. cles` Treforiers

êeìrancede lìotdeaux-„uuìsae



GALANT. ‘207

'voir oiïy tirer à trois ou quatre

lieu ë­s de Bayonne ,où il com

mande une Courbetre de Sa

Mai«e(’oé­, alla >j­oi`n:d`­re rrois Bíìri-~

ments qui fe bartoient ,ůcayana

-reconnu чае c’éroir un Mar“-I

chaud F’ran.ço'1sque deux Fre

gates- de Sainr Sebafìien ar-ta

q»uoienc,i-.l l-’aborda , б: 1ау die

quil prît faV route pour France

pendant quïil EenairA feu-, ôcar;

frêeero-it' l‘esEn'-nemisf, ce quele`

.MarchandV exfecuta fans être

tombé-renne leurs mairrs.Aapre'9ï

nn combatde cinq: à»lix»ls,etn‘es,îV

M. le Clreevalierrle Grenier fue

enle-vé,.un boulet d~'es~Ennemi§

aya-nt mis» le feria` fespoudres,

60 e-nmêmetemps la Courhette.

esula-àt fend. Gomme il' fçaie

fortI bien nâger ,__ il ne perdit:

peine ¢:ot1ragr:;„f8cY s?e’ra‘nt: .clé~¿~

guüillé¿dans~lÍ,eau,bìlfexeegtlom



'zoll' MERCURE

д: fes Culorrcs ,il râchoitrde й‘: 1

íàuver.Le~sEfpagnols-levoyant' А

en cer étai luy. envoyerenr une

Cbaloupe Чай le mena àS».'S'r­:¢.`

ballien ,où on- luy marqua une:Y

gra-nde efiime pour fa bravoure.Y

А, Il s’eIi rrouvé blcffé an l*>ras4d'u`I,\>Y

coup de M'oul`quer,m'ais la;blcl`«

fure n­’ell'­ poinr dangercufe. >lli

avoiraullî le vifage ¢‘.‘.'g_»,ra\rigr1é,`l~

б‘ les. _nna~in.sfun1peu4<l:rûlées.lx

У Le 14.-dc ce~mêm,e‘mois-,qua-r

rance \/?aill;`eaux~I forrieenr: дш

Havre 5,-la«mare'c'd4u mar-in а”

vec. uqfvenс d»’()'ueíi,-ña uneI <*-f"

who de mois- Eregaresr „ l’ul1„6.r

montée de дым; pieces de Cao

non», б‘: l;'¢ä.%3¢„ux@autres»de4 fin»

Es*-âlr6nrf,ro;i1.ee м’: Calais ůä

Euukerqne fente lesI ordres de

МА: S.Mâchel,qui oommíídßiß

là» виды: д: dou ze Санки“,Р

G1m'ee[e..Le l.cndoe;«
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main c'»r.am,à travers Dieppe,

ils: appefçûrenc deux Arma--`

‚геше qu1venoicncfureux.M.

де S.Mich1el fil -ôter incanti..

nent laŕlammc du grand maß»

ordonnant â l’uncÍdes деих au

нез Fre garesde la тенге. Цaußì boia cher fes >f-.1bo\‘cls»,:1\íìn де

pouvo'ir.paß`erpourun Майн:

Marchand. Ce ůraeagêmc qui

œroínpales' Armareuxs,cuc£ou:

lc fuccés Чай! enavnìzauendu.

Gamme il efìoìe à l’avam_g3r-f

де , ils` ne rm\.nquc'.r<:m> puin: 5

venir furluy , mais ills Funens`~

bien furpris ,lors _quïtliam â.

На ‘portée дн. Monfquet , il Не

ouvrir (cs fabords ‚б: mirar usm(> ‚

Ъегдее , се que Гоп ехеснса fì

â propos qu'on démaûa un dex.

Armatcursde fop maß: d’avfa.nt«.

Се‘: цнщапеигдй: bacia: du»rar_n;.

qtlalxcl- heurts жееппеа ‘ш



д. go М Е R C U R E

gdeur incroyable , j,ufqu'ì C6. ‘

qu’¢nÍìn ayameßé démaûé де

nous fes maůs ‚ Н Eu: comr-aìnr.

de fe rendrè. ll eûoim monza' dci \

hui: pieces де Can-on , ‚з; де

foixante horrxmesfcl'éqfuìpage..` f

«On lc солдат: à Diepp¢..L'au,«
Ytr¢‘.Arma.rcm' fc fauva à fo;-'cc

dc voiles , б: la Flou: des qua~

name Navircsayanevpourfuiïyï

fa route ayec u n ,vens favorable,

arrival-c 16. à D:un~ker;quQ»'

-Il n-’ycm qu`un feul bomma:

dcïnoûrcs bleífé en cette :cm

contre. - 4 f

Le même jqur 16. un без;

ШЬотше Шапдойъ ‚ cnvo`yé,_ .

par le/¿Prince d"O\rang«‘:> a«v-CC

qua-Erd crcs­bea,ux »Chevaux-Yé

donc И fa,­i(o­ic prefcm à l’E.l¢­­.

éìeur d.c4Bavjef`c‘, рада par

" Arras. Паши дёьагчмё È

Nleuïpfosnî ‚ éc, aprés ддцвщчё



_' G А L A N' Т. /z 1~ I

{цент ч‚а’11 у fir , -il en partit
comme pour'fe rendre ё Bru-r`

>:telles , mais-lors qu"il Fur hors

les portes ,il fe lança avec lVcs

Chevaux dan-s le Canal , qu’ll

palla ё nâge ,Á 8: vint ё Fumes

ёсё DunKerque,oìi on luy dä,

na un paífepornll va ё Verfall- _

les.On peur voir parla qtfllne V

manque ё la plûparr des Suìets

du Roy cl'Ar1glererre que l’oc­~

cafion pour faire la même cho»­‘

fe.Ce que le remords ferolt fair

‘п: aux uns_,les,. autres le fe»

_rolent parce qu’1ls om reçů

par force le Prince cl’O'range.

‚ Vous avez fçeu ce qui {ей

'palfé ё Végard де ГОгдге де

Saint Lazare. Comm-; ceux ё

Iqui le Roy l’aVvo1ŕ donne ‚ UC

duiven: plusen рагвег la Croix,

M.l\/lanfartl ё: М.1с NoÍli'VeVqDCV`.

«Sa Majeflzé en avoir honorez.,
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om éré re‘çûs.dans l’(f)rdr~*.4el1'e4 ì

S. Michel 7, ё: ils en om prêté 1
le ferment enftrenles mains de. l

M. й: Due de Beauvilliers. 19'; l

vous зуд fouvenr parle' deces г

deux Illullres, que je n’ay` ríen- I

«â vous en dire-aujourdfhruy ,lr ;

non , que länriquizé auroit д‘: I

larpeino âproduvre dlauûî bel~ ‹

les cbofcs 4qu'1lLs\ en om Rill ‘

pour-le~Rgy__.¿.En vous» parla-nr

д: Готдй’: д: $.‘Мйс1й:1, ie croy

)que le §gou§;t`gga.ï рама; de vous

enrr~egenir де.’ fon Infiirneiolàs

‚чад l"|.1E3‘«>t".aire`â‘vA'r1ŕ1‘«l>c1li{`e> 1:43;

d'Aoufl 1469. par le Roy Lo-üis

Х I. Fils de Charles Vl1.à l’-ll-ëf>v­.>

neurde l'Archang-e Sain: Mi

chel,vGar.dien, 8: Prorféìeur dv@

Roy,aum.°. Ce Prin-¿‘e'ordonn&

- que ‘дом {сдсййсчаййсгз д: ceu;
YOx',¢ll‘¢,4 po1reroienr~u¿n'«C'u'lli«C­1‘

«#09 Ы‘ ё’ Ещчддгм lßlfë“

\
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l"u'ne avec l`aut`-re d’un доиЫе’

Laqs, alïìfes for Chainettes,ou

Mailles d’o_r, d’où penclroit une

Medaille, dans laquelle la ligu-~

de Saint Michel feroìt cm

маме combatant , к foulant

aux piedfs le Dragon. Се-: Or'­`

dre fut particulierement établi',

en memoir: Gle ce qtfon pre

tend que Sainrî Michel cortaba»

tir дожди; contre les AAr1g,l`c>‘is,` `

ce qui avoit obligé 'Charles

Ylhà avoir' ¢oaiou»rS1’1mag¢a«¢«~«.

cet Archange, qm lion portait.

dçvaru: luy qruandi il-."allo1ìvt\:`t‘1;a¿î

Guerre. Les- Stat-ut5¿d.Q­/1’Qrèlrcï

~furet1t«de'foi_xante Se fix jArti«

cles, dont lo premierportßieî

`qu-’xl у auroit trentei.~ñìèr~’G.en­§;

~t`xls’hornm“es-ds­n0m Se darmesi

fans reproche, dqntle nóy _fc-1 ‚

wir Chef к $оп1‘1_ега1-п‚чц1 (ее:

шеи: tenus-dej lalŕler toutau-gf.

l
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Irre»Orclrc‘,excc:pnéclllimpereurír' l

ou deRois.Ccs parolesfurcnrla I

devrfc de ccluy cy ,-Immen/ìtré. l

mûrûccmni. Elles faìfoìenr ‘го! ;

que les François ayant olbreńug

Contre les Anglois РЫБЫ"!

Viötolres fur terre ‚ un peu

avan: Vlnlìirurion de eer Or

d­re ‚ ne deviendroìennpas

moins redoutables fur ‘Маг ,

par l’inr:erccHïon cle S. Michcl­'
I l.-.’érablìll`emenr de' lfOrclr“«':‘cluY

Saint Efprir fait par‘I'­Ienry1Il­`

rfa pas cmpefché que celuy де

Sain: Michel вы: fubûûé en ~

France avec diflirnâion. On

ncreçoir aucun Che'va-licrdn

Saint Efprir , qui n’air eflófßil

auparavant Chevalier de Saint

.. Michel , öc ceux quiïont Га

‚тадгаёс d’en 'êrre honorcz

porren: cnfcrnble 'lcs 'Colliers

deeeesdeux Ordr_es.­»~».A - ›

`En'vous envoyanr la Lill

Q



G А]. А N T. arg

des Officiers Geucraux nom

тег depuis -peu par Sa Maje

flé, fay oublie' ё mettre М; 1е

Ма-гчщедё Long-ueval du nö

brede eeuxqui out elle faits

Marechaux de“Camp. Il doll:

Сент cette année en Rouflîl­

lon. Quelques jours aprés , Sa

Majeflé íitaufli M. de Mégre

gny ,qui efllngenieurôc Gou

vemeur> de la Citadelle de

Tournay , Marechal de Camp.

En mefme temps Elle nom-ma

trois autres Ingenieurs Briga

diers 'd’Armée , qui ‚(от M.

du Puis. Vauban ,M. L'appara,

8l M. le Commandeur du Bofc,

.tous trois de’iaßrìgadiersdarisK

lez. Corps: .des Ingenieurs. lls

ont. fervi avec beaucouplçde

diflinérion dans tous les Sie

два, М.. ‚да Puis­Vauban ell:

Neveu _ М» `de »Vauban ,'

vlnr.;



a I-6 M E RC V R E

rv.- -

L-icurenanr General des ‘Afl il

mées du Roy, ëc Yprefnier ln

ge4ń_i€i1r,cle France , 8: marche

“же; gloire fur fes r'raees.:.M.

Lappa_ra_ a - condulr les ; Sieges,

de Nice ôäfclc Montmeillan „I

Se M. lr:I Commandeur dnßofc, `

leus M. de~»Váu'ban L`reme­

' nant General, s’ell: eniiiloyî..

avec ­fu4ecez- aux travaux des, д

principales. attaques- du- Siege

deja Ville Se du Chalìeau def ‘

Namur. Il fur 1nêm:e..ble„fl`¿ au

bras dan-s la derniere.- qui fue la

jzlusforë-.e de ces. attaques, SC

par'-'laqu'ell,e le Gouverneur fe
tgnuxnazfofcé à farli! eníî п’ dlfbI

vieux.Cha{le_a«u. ' ' 1-,

а’1‚ЁЕп13тс— du mois:I paffé 3,3:

vo-ir eflé;faiie;fur les rleK,à'joz2rr,.

ëc Iee11.'vr-qlii Vom: cxpliqu'ée'd`Eís

Qn v;ray.fens , fone Mrs Май

t5m'_," `l?`r.i'e.ur4 dei l"AUlJba'y¢"d_l1?

‘ ‹ ` ‘ "Roles

\

l



~~ G.Ai.A'1\iT.I My-‘

Relec en Bretagne : Terrairlr

де 1а CafI`o_nniere ,‘Cliano`1ne

de S. Pierre du Mans.- de Mon-Y

.regret : воппагд; де 1`Но&с1

дн Щзефоу , Place Royale .‘ 1с

Chevalier-de laCbaíl`c:Goyoo:

де, 1‹а‚5агд1е‘е , Se Роте-пу,‘

_ Q-fliciers du»RCgim.eri_t_du Roy

¿Abbeville i Chavanfe Vaine'.

de Lyon : Pamphile: С. Hu»

tugc.d`Orleans- : 1е$:Спге2‚ А.

d\,'Auv`i1lei_'.s6cdeBorin`cbos,d.u 1

Diocefe de Lilîeux : во01ег1с

де Romenuy , Sannie' де Согч

‘ Ьошнде BoiÍimont:deFonrai­­" _.
nes., Atiìreŕteur duY Pavillon des

'çleleůins : de la Gal_erie¿cle.s~

Petits ­ Peres :. Ifidore Se-.fan

Tranquille: le Medecin M»ottf­i_' —

qu,eta,ire„:¿ le _charrnant «prétrnr» ‚

да Epoux dela` belle:Maeont~; ‚

‘ррйГе: 1е Hdelle Berger де lfm

di_fI*`erenre M. P.’lprT¢ncl`1j‘ev„ßc '

'_ 9107111693. K' K

. I



U8 MERCUREA

palüofnné де 1а belle M, 1’A¿.

maur de la Belle à I'Anagram.. ’д . т; Ie pnmbelen amour де la gran-,-­

‚ дкешё де Ноидавд; l'Emprcll`¢'

de lanouviellealli-ance; leChi­

,'roncor1f’canr , êclavcraelle Ma

nprl de la porce:S. Auroiue; le

perìecoq reveille marin du

Fauxbourg S. Antoine , б: la _

petite-lavoro de la Porre cle »Ri

_chelieuj ГА van: urier du q,ua’r­

rigerde S.. Pi«erre«aux boeulfss>

Il’,­l‘;\x1`1a,mrzonŕìaßnr де laI Bergers 7

Рйдепе .des bords du Cl~aiu“d¢:A _

Роцйегз; la: §piri-ruelle focieré

dcsprifonniersdu For: l’E.vcf­ _

que ‚Легкое Cómrolleur 8€ fa

_charmamsc де Жатцё des 'Lom

Y_bardslj le Deéìeur fans érufclei'

‚ l`airr_xable„ Nocloifel-ßà l’Ana­

graunmeI , le way merite 'BMW

g¢a1`s,\IìiarredeN la Forell: ‘ТА!ь

Clzeod slelßerger â «l’»A»n`agram

‚д; _‚



>GA[.A'N‘~'].`. ar,

me , le рт; ci’/amour; la *Nym

phe aimantée 5 le Chevalier

I-nviílble dela bague de Gigas:

l'-Aimable Audrau :A Valmable

Angelique d-efKervily du Faux

bourg de Liviere d'Angers :

1Ъ1таЬ1еТаак Sc'-’fa eharman~

te Niece de la ruë Moutco"n~

fell ­, leur bien-aimé T. M. Vai

­Inab»le Manon ё 1а gorge en

chantée dela ruë aux Ours- :` la

ieuneêe la helle dela ~Broi`(e de

4S. Lo¿`la'belle"hlorideVâ'lÍA ua­

gramme merite д‘ lajauräa- les

trois ~V.eflales"d 'u Rendezl-vou‘s_~; _

1а Ье11с Photine: la focieté de

Beauafregard ruë d"Enŕ`e_r- :les

deux Rivales re«conellie'es~'6¿

leurparjure Amant : la' пот

velle foeieté dulardin de:L~lons

l'aimable Sanguin . de la rufë

neuve S. Eflìennez la- Char­'

mante de S. Elo[y~xd"Orleau'-`s :

Ks.
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l’a1mable Madelon , é’:r.fesI trois

Sœurs rcclufee.

L'Enigmc nouvelle que je

vous envoye eli de Madame

de la Prairie Cairon de Ca.-ê¿n.`K '

lì`.vNIGM'E.`

-A ‚Бит dìrnefeezu legere

Ie tiert: cent Heros enferme@

Etjmrmoyßulement leurs {миф

fenommez. H'

Sont à couvert de le ‘port/iïere. — ‚

‚‹Ё‚‚2к:;д.Cefendentfom l’e'cl¢zt des orne-mein `

` -rli)»ß,r's 1 —

- fl ‚ Феи’ meßgure di reife/Íflëu,

Í“ "И ceicße avec /fin à le »eue

-1/rz-corps qui lien/ò_ra«er`zt e/Z tom*

:f fi- ’— de-1/ers, .». ‘ ., ‘

‚_ гтЕ/огё‘, qltefort

‚ ‚ц ‘д -sv- `

‚ з; - . Ñ _
...lv



  



2.1-4. MERCURE

Vtrc»Ordre,excepté dlßmpereurs Ñ

1

он аскщс=$ paroles furentla ^‘

де‘п[е де celuy cy,Immfn‘/ìtré. ll

morûcceani. Elles faifoient voie' l

queles François ayant obten-mi-_i l

Contre les Anglais pluiieufrsi1

Viótoires (ur terre ‚ un peu

avant Vlniiitution de cct Or

dre , ne deviendraient»-pas I

moins redoutables fur Mer, 1

par Vinterccliion де S. Michel.
I L’e'tab`li(i`emeut de' lfOrdr'e`duY

' Sai'ri'tiîl`pritfaitpar-Heurylil.`

‚ n’a pas cmpefché que celuy de

Saint Michel n’ait fublìílé en A

France avec difiinöìion. On

nereçoit'-'aucun Chcvalicradu

«Saint"Efprit.,„'qui вы: еЁдЫ:

- auparavant Chevalier де samt

‚_ Michel , б: ceux` qui ont l'°a­

‘ vantage d’en 'être honorez
portent cnfcmble Iles :Colliers

de -`ee"sd'eux Ordres. ’ д‘ —

`En'vous envoyant la Lilie

di



G А}. А N T. ng

»desOHiclers Generaux пот‘

mez depuis peu par Sa Maje

flé, j'ay oublie' àmett-re M.- le

Ma~rqui/scie Long-ueval du nö

bre de eeuxqui out elle faits

Marechaux de`Camp. Il doi:

fervir cette année en Rou(lil«

lon. Quelques jours aprés , За

Majellé ŕitauffx M. де Mégre

gny „qui eftrlngenleur Sc Gou

verneur де 1а Citadelle de

Tournay , Marechal de Camp.

En mefme temps Elle nomma

trois autres Ingenieurs. Briga

diler.Vs ‘d’Armée , qui .font M.

du Puis. Vauban ‚М. Ifappara,

'Sc M. le Commandeur du Bofc,
.tous trois déja.ßr`1sg,adlers^clat1sY

lez.C'orpsf des Ingenieurs. Ils

Out- fervi avec beaucouplde

diftinélion dans tous les Sie

ges. M. du Puls­Vauban elli»

Neveu».de_M.V.de.~Vauban ,

' н‘ ад;



а 1~6 ME RC V R E

\„‚.‚.‚‚
‚

Licutcnaut, General des Р“; А

‘пёс-ада Rofy, ё: Yprczmìcr ln- `

g€l’Ã„iC­L`lr,cl:: Frahcc ‚ 8: márchc ,V

avc; gloire fur ks cracies.

`L:l~«p.pa_lfa a conduit» lest Sìegcç.

dx Nice ôcpcle Monrmèìllan ‚~

SL M. le Commandeur clufßofc,

Inni M. d¢ ~:Vàu'ban Lìfçmc

' nant Gcncral ‚ s’ell: c1‘111lloy`é,_»V

avec ‘Гпссеш’ aux :ravaufàc ‘dcslY ‹

prineipalcs. attaques du- Siege

dçula Ville Sc du Challeau dcÍ

Namur. Ilfut 113/ênm .ble.{l`¿ au

bras dansla dcm„ietc„- qui Ещё la

pins forte de ges» attaqúets , 8C

par'laqu"cll,c' lc' Gduvcrnèuî lì’.

чдцтаЖотсё-д. [unir СЕБЕ (Ш

vieux Chaílcva-n. ' f

-C1Íl..ÍEx‘1i_g",I1€1¢:Y du mois: palïé afi:

voi t cflé ,failefm les důàфиг”;

8:; ,ceux ЧМ Гаги’ expliquée 'däàf ‚

ŕlin vmylfens , fun: Mrs Mo??

чаи; ‘Р-Нсщ ёс: I’Abba.yc"¢li£

" — ‘Relçc



GALANT.' 3117’

Relec en Bretagne : Terrairlt

de _la Cafl`o_nniere ,‘ Chanoine

`d».‘;,S.l:'1`err'ct du Mans: de Mori-Y

_regret : Bonnard'` de l'Hoíltcl

д‘: шейзоу ‚ Р1асс Royale : le

Chevalier-de laCl:iail`c:GnyeriV

dg la Sardiere , к Fonteny,

`Q-fliciers du`Re,gimeri_t_rlu Roy —

¿Abbeville i Cl1avarrce l’ainé„

де Lyon :>Pamphfile х: С. Hu.

tuge_d'Orleans': les,:Curcz.« A

d_,_'Auvi1ler_s кде BonD`t‘bos,d.u :

Dioeefe де Liíieux : isoulerie

де Romenuy ‚ Satinie' дс Cor~

' b_on:cle Boi(imont:cle_Fontai­' .
nes , _direóìeur duA Pavillon des

Qeleůins : de la Gal_erie„.cles~

Petits- Peres :‚ Iíidore Se Га.‘

Tranquille :le Medecin Monf

qu,etaii_'e_ le charmant préten

„d_uEpoux de la belle:Maeon!g

'A1'.i_oifeÁ: le fidelle Berger де llin

diŕferente M. P. loTendre к
‚малы 693.и K

1



!I8_ MERCURE'

‹ paliionné де la belle M. ГА; I

шацг де la Belle 5. l'Anagram..

. me [в рада/лат amour de la grauw

_ de r-uë де Houdanf; l’EmpreH`é

де la nouvelle alliance ; leCl1i­

топ corfůaur ,-¿cia cruelle Ma~

non de la porto S. Antoine; le

Petitßoq reveille matin du

Faux-bourg S. Antoine , öl la I

.petitelavote de la Porte de'-Ri-»

chelieu; ГА чад: urier du quar

tiïerde S. Pietre « aux bœufs;

„l'~.9in1an.t confiant de la» Berger:

Fidelle des bords du Cl~ain~de. t

Poitiers; laY fpìrituelle fociete'

desPrifonniersdu Fort l’Eve{'­ _

еще ддезгоз Cont-rolleur 8€ fa

çharmantede lalruë des Lom

._bards,.,;I le Doâenr fans étude;

‚ Га[щзЬ[е„ Nocloife 'là l’Ana­

g-i'at1‘1r,nf:Í,Y le wn] marisa тише

gais, Diaue..tie> la Foreli d'Al

cleong-;.leî„_Bcrger à A«lïAnagt~an=1­

‚А,



>GAI..A‘N»T. 1:9

me ‚ le [еде ‘Ритм’; la 'Nym

phe aimantée _; le Chevalier

luvi-flble dela bague de Gigas:

l’~Aimable Audran :I Vaimable

Angelique d-e_‘Kervily du Faux

-bourg де Liviere cl'Angers :

l’aimable'Tante Scfga charman

te Niece de la ruë Munteen

‘т, 1еаг bienaimé T. M. Vai

~mable. Manon ё 1а gorge еп
Ichantée де la ruë аах Оаее»! la

jeune`ët la belle de-la «Broife de

‚З. .'[.'o:"l§t'b¢:lle'bl_oncleVà',lÍ.«riia~

gramme шт; д’ /upm! les

trois »V.eflale_s'd'uRendez­'-vous:

la belle Photine: la focieté de '

Beau-regard ruë d"Enfer« :les

deux Rivales reeonclliées-‘SÉ

l_eurVparjure Amant : laI лещ

velle foeieté dularclin de-L-ion;

Vaimable Sanguin ‚ де -la те

neuve S. Eflienne : la'~ Char-'

mante de S. Elo\y~'d"Orl'eatîs;
I К 2‚



‘210¿„, MERCURE ‘
l’aimáble Madelon , ßifcsI :rois ё

Sœurs 1‘C«::luf¢:S"a ` '

L’Enìgme nouvcll¢ que ievous envoye ell д: Madamd: «l

Ildc lâ Prairic Cgíron д‘: Саёп. '

ENIGME. .lj

­ ­ »L’4á7;v d’um°fc¿u legere il

Ie ‘дед: cent Юго.‘ en]«ferm¢»{¿Zítlpzzr may/èulcment leurs ,ffats/ì

fenommeq ’ ‚ ч?

— `-sont 4 couveíï de 14you irre.

(‚114444/¿us 1’ёс14г des виста?‘

“Y divers

~ ¿fï Tfont- mßjìgure reììßßßè' V,

Ie Maße avec /fin à 14 Утё

‘Vn cor ›‘ qui Идп/дщт: Ё/Е го”,

”› f¢rcyde~I/ers, _ ‘

д 'Íßgeì „lg те.‘ emplois, gueìbft

qgnordnte, . ._ _‚ . . 'Q

‚а‘:



 



 



’­'G'A'LANT.‘~ ïzlz-1»

I fm: doute un pauvre ‘17cr‘7f¢i1”.

Е’: ш‘ едшг ¢[fe{~j>et‘r't. 1 -‹ у —

Ie're¿rferme'óe,¢¢#rou}: d’¢ß»rz`t; r ‹ 1

Mdr? qui de me wir/’É contente,

Sms regarder [aimais ce gue' («у p

‘ 'ddńfle casar, г а’ * `

urk

‚ f Les Amaus comptent t<5'i"i«iî‘KV

jl-ours pour le plus Ёгагпдддее}

m'alheurs_,Vle chagrin de.~ne"po'u‘­¿

voir être " aimez de ice qu’il§\A

trouvent aimable.V Si celuy чай"

а fait les Vers де la' nïo'uv"eHe"‘

Chanfon queje ’v0‘u.sVe`r`ivoyef

parloir bien íi'ncerer«uent,è­i\l- fe--‘`

rolt ё plaindre. ' 'l " 7-1" " ‘д

ii“~

.VJ

‘riß parer 0iorimi'¢1il5er¢7'Í4'di­'­â

)u'ne.SiÍ11r'e; : " ï’Y samzawu Jeм ‘тур: s.»„„„VV.V¿

ш «.~,a.„m’a»rw§„f»¿<1 ‘ ' д“

k з

ь Aia VŕN<)ViJ\‘/i-~;A~V„t`r.­»1~1Í._»<.Y I

‚А‘ ‚ е "! A .J



2-11 M'ER‘CVR„E.

‚р‘!)fen dÍ„Í¢{‘, р‘

Ie/è_m gue -ffcnpcraïffzgß 14 И’.

‹
1

ъ

‘ ff Lc-s~'Lcnrr,ès'clc Turin- pear--I

‘ст qu’il а рсгсёдё Moaficul'

19 'D_uc.dc_ Sa.voye..un `abcés 'À
lajoiíe. 8: clansI la bouche/, Sc

percer naturellement, commaV

11 a Fan , avoit caufé à cc Рппг’Ч

“Ё ф pcnclanc plulîcnmjaurs uns

= {Ёёчгс‚,„:ап16; tierce , Ar.'1lm^rr:­

clrçuble-:lcrc‘e',~don': il ‚зЫЪ veu

схс13чгёз‚_-рг‚с1`чцв aulïî­tô.e~q'ue

QCcce¿hçuyeufe operacion ‘дай

‘пашгёа ¿ré faiwl ‚Е! en a en
pour:'amt ¢:l<:> nouveaux Ir<îl"l'c:r1­

шва): qgel,q‘Qjes_'}qur_s apre­§,&

Cda. fait craindre qu"clle‘nc rg

vìle‘штабеедёчйаce »aùoìlzjl «fa 2161

” ` -alggéfà f;’ì;,­pe§fé,; аЕп ддачёйпгдё‘

’ ВЩЪЁЦЩЁЕКЁФЖЕЁЧЗЁЁ$

  

que cc: -abeés, avan: Час de '

écrin:-và Paris ,Aanranv."-'_qucf.­l"m!I -



A L AN T. ее;

interjmittentes ‚ du feu Clie`v’a`

lier Tal‘bot,connu fous le nom

du Medecin Anglais.

‘ On écrit де VMilan qu'on у \

va tenir une Conferenceau

{азы деэайёдсез дЁЦаНе ,eene

la Treve â laquelle Vßfpagne ’‚

veut que routes les­partie.s.eon‘­ .

(смет. Les.Nonces du Pape `

syrâoirventitrotwer aufii bien

que les envoyez де Venife к

des autres Ани: ,1öc‘MonGeut
Ile ~D­u»c de Savoye ne pouvant

у аПЁНее àacâllfů Pcle fon indiil"

рейдов, у е‹пчоу—е.›М‚ 1е’ Mar..
. giiiis.-cleI Parelle. , Le r6. dece

rn'/ois le >Comte de Caprara par. — '

tit de YTurin роще s'y rendre

avea lïinvoyé extraordinaire

де l'Emiperenir.Les;­P§rinees d'I­“

salie y doivent außì; envoyer

desDe,purez. Il ,n"y.avoiten~ ‚

core en ee tetnps.-lâ.­auc-un mou*

› li. 4„



ц
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I.

vement’-de TroupelsY en Pied-ÜY

_mout , 8c Гоп у difoit baute

ment, que l'-E.tnpere'ur étoit

obligé dfen retirennn-e partie»

des Íiennes,` pour.~les'.en.voyr'er ?

сп «Hongrie ,où fil"e.n~'a grasfnd

`»b::foin.` ‚ ‚ 'j ;.11 п"у a point encore en de

f`Gut‘at"i'„e.­,qtJiaitY plus deplace de

_S0uverai«ns,e­n leslfa-ifa-nt forti:I

ds? leurs' Etatsà, q~ue:,celle Aqui

agir'e`. Aa‘njour`d"l1t_1y route l’Eu-­

“\, \’

A.}’0iUt’.. Ils vont éc viennent fans ’

“т: s 8€ ne s’tn- tro.uv_e'nt.~p'as

mlcllx 'cla.ns'leu'r`s aH`aitesf».f lits

Bavarois font .fort meconteus

de ne voir plus leur Prince.’Y ­"Il

lesa épuifcz d-'argent'. par ce

luy q;u’ifl» en a tiré 'f¢i4‘:pt11s"s"leY

C9mn1e}acement.de cette Gueri

‘.’¢. = [Ёгеотчпсгсс ':n"y»`eu at point ‘

19111353 öl 'un Etatiffans?-Sïouvtîi

rai Ydt‘.~v.c»:iau1tel¿,e{r.‘.fr.t; Майка?’



Q _ GAZLANT. дар

gers sV’empre£{`ent peu d'y en ар‘ _

POYICI'. ' ' '€, .i ~'

(Дин: â ee qui regarde les

afïaires» du Prince d’Orange',

il ell: aifé devoir quV"tl ей: plus

embaraífé que jamais. Le_P`ar- —`
lement n’efl' pas fatisfaitide .fa

conduite. Le rel-`te.de la Na

tio.n'l’e{l: encore mo=ins,8c (шоу

qu’elle n'éc.late pas ‚‹ tout en ell:

À c'raindre»au mo'ind­t`fe шёсоп-Ы

tentement. .f~Sc"`s: affaires 4empi-1

rent ком!“ jours , б: elleneî

voit rien à.efperer pourwcette

`Camp_agne. Ce Prince ‘a elle

contraint de partir:.avec b~eai.r­I

-coup тайм d’argenr Se de

Troupe-s-quelesçannées prece

dentes.> Les Hollandais ,qui de

leu`r§eoíl­¿­n¿o~B!' p-u-r'ern:pl-ir- l'e­_

f‘lat:def,guerre fur Ie pied de,

l"'an`néeVdeVru»iere , ue font pas

Vè_°Vtis'ßPsVVd¢=_liry~~»L.¢`S.V.A!1ì¢2~V_na

V ‘. ' ‘к 5



'na _Mari evitra
peuvent' fournir `:mx-.»I­IVr.vll:\`n\­§

dois auranr de Tronpesf q,u_'ils

enr fair parïlepaflé, â criufe dei '

-broüilleries que _canfe l'er,ccf

non du .neuvième Ele&o,rac_;

8: parce que d’un autre collé ‚

la Guerre cloi: eilte plus fone'

en Hongrie cene Campagne, .

’ que lesìprecedenresf. Les'I uw

méesde France fon: p,lus_no‘m.«i

’ braun» qu’clles„ ‘(ода ‚свете
efié.Il Les Magalins fom reim

'plis , l"unior_:Y regne dans l'E-rac;

les Coeurs YSe les Bourfes (cnr

› au Rey; Sa Maìeûé fe porre

parfairemem bien , 8: {смет

nemls. incertains oìrpou-«rra»

'fäñdee l-’eragg1 fon: dans de

P-<‘:'r`pe;mel`leTs.fëappeellelznlinrlßI 1 ~ .

. Vous me demandez ce ‚ ффп рсПГёЁ

iq , touchant laiA Dcfccnre dont 1¢=
I ifince> cl’Ovr:;"xi¿<Ée` rnenríce la' France.' je

’il ell! öiñieileïlïe Тент!‘#fine rlîrayA

‘°="S'ii1i¢'çíif;¿eprif¢~;§1e¿s'~' §,u"¢'1'zsrfna^- ‚

(‚



сын. А NT. A г,
parle allez hautement pour en avertit

fes Ennemis , б: que puis que le Prim'4

«ee d’Orange aiïeëlce de la faire publie:

_dans toutes les Nouvelles d’Angletette

öc de Hollande , il n’y а pas d’appa.ren

ce Чай! ait refolu de la tenter. Com»

- me il tfelì parvenu où nous le voyons;

дыра: le Secret , action par la force

¿es Armes, il nfefl pas А _croire Чай
foil: devenu allez Yfrneere 8‘ ­'1ll`e’8 Ymalt-

habile pour dite ee qu"il veut faire.

D‘ailleitrs'îl n’eû pesfvray Íemblable i,

que~les Angloistifquent A1J.rie‘DeÍi:eia‘»

te , a_y¿ant_eu»unfcl’te'ent~icr pour execi» `

ter ce deliein, aprés le malheunque

les Vents avoient caul`é it noůre Flot

te , 8: s’ils ont reconnu que _c’elîòìe

une chofetimpoßible ,_i pendant Чита

avoieiit deux-riomb.reu[`e‘s 'Armées Na'

vales en -MerI , 8:» queпопал!’ avions

pas un Vailfeauzs- т!“ ¿¢V°nS~ .cflw

~ perfuadez , que le Prince ¿Orange a

des vnës bien éloignées „ lots Чай! fait

Publier ,_ Se publie luy­rnême que les,A

Anglais vont faire cette Defcente.Voi..

cy ce que Ponfpeut penfci: fur ce ßiiee.

nm quelque Itvrapfrinnl_>_l.a.i_ice.L_¢=._si.A1115;
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‚ ~* zgloisiont рапса du- nombre infini de

а . Bïatimensqui leur ont eitéfpri-s par nos

~A¿rmar,etu_s», depuis le commencement

.de.`cetteGiiet`re , В: jedois vousfdire;

чтит 4A`i:rnar¢.'ur de Saint Malo -vient

encorede leur en prendre cinq.Í`~Tou`e y
les Alfureurs d'Angleterre i`e,t1'-`owvant`Y

‹ ргйчпс’ ruiner, auíii- bien que le’com­ il

; 1nercer„q`uie&..tout-à’­fait‘dinrinuéy on V

-ne fçauroit faire unplus grand plái{_`rr

aux Anglais., que de ‘Жен: parler‘d'une

,Defcenre en France., quand mefrnele

fuccez Лень en~paroi£iroiL.ibrt '<»inee'r‘­

Y tain , б: ‘c’cfl: unymoycnfeur au Prince

d’Orange ,devenir à bout»` de beaufY ‘

coup de chofes qui luy fcroient tres

. dificiles. fans ce pretexte. Ce Prince

.nfayanr points paífé Нас pour ‘Ка;

blir des Patlemens rrierinauxY ', l»'-argent

‚‚ ordonnéI par le Parlement ne fe .leve _

" K,‘.¿4}t1’ttv¢ï.c peine, parceque les Peuples

me font pas eonrensV , 8:, le pretexfc

ade la Defcente pourra faîr2~«ali'er¿les

v 1evées_.d"argent1un peu plus vifke'. Les

Anglais ne veulent point voir dëgarnir

’ in Tour de Londres, de Canons б‘ 'dä

;~ п?‘ Permettre ; tem

­\.s‘\“\‹
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GALANT; „‚bledslfoient tirez hors du Royaume; "

mais lors qu’on -parlera de Defcente

'en France , . ils verront 4eurl>ai:‘qu'et. ‘

toutes ees chofes avec plailir, Se quand ’
elles feront embarquées баян: le Prin--I

ce d’Orange les Yaura fait paffer eral

Flandre , il faudra bien-ique les Angloís

fe contentent , lors quill «leur repre­:

fenter-a'qu’il en avoit _un befoin extrê-.

me. Le pr*-teV de la» Defcente luy.

v`donne auili lieu de lailfer beaucoup

de Troupes en Angleterre , en faifant

crojte que c’ell: pour fervir au débar-Y

quement. Toutes -ces K’I`r'oupes ’n’y

Relleront» que pour». tenir les Peuples

fous le joug, pour empêcher les Mé

contcns d'éclater , 8c pour faire lever

plus `facilement uVargent or_donné._ Le

Pri`nee~d‘Orat`1g`e a cru aufli qu‘en faî

fant répandre _en France qu’il avoit

' refolu d’y F-aîre`faire` une Defcente ," ce

bruit obligetoitle Roy4 de dégarnir.

les Armées enI eny,oyant,'des »TroupesV

fur шапка‘ lcs'Yi Colles. Sa Maje_l`te_y­a\

préveu , fans que 'fes Arrr1e'esI fforentì

filoins nornbreufes , 8c a juge,qt10yÄ

que la Defcente ne full pas й eramdf¢»

ц

h\`. ч J
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quïlfalloít fe mentre en eßat dere

Äsuüer l'es'Ennemis fur touresfles Co

s . afin cïcmpêcher fes Sujets dg

s’alarmer ,­ car pármy le grand nom- ‘

bre ; il y en a rouionrs de plus timides

les uns queles aurres.' `L M. le -Maréchal d’Ellrëes doit-coma i

mande: d"un collé , в: М. le Comre

de Servon д 81 М. de башен doivent'

fe-:vir .d’OHiciers Genen* en Но!’

—’шапд1е , fous le General qn’il plaira ‘V

‘и Roy de nommer. Plulieurs ln`¿e­‘

níeßrsvfont' aft'-i§*¿'îls doinenuibeirì ^

М. dc'Com s , &^l’Arril^lcrie’com­

manélée ur' certe' Province ell: en

‘еще. je uis ,Madame , ‘пайка ,_ бас.

i Tßrir ее 3 о.‹)1)$т11’1 69 3 .

A Äëjfììeìxs Je recevoir de Turin des '

Lettresfdß f1 9,de се mois, qui #Mr-\

quent que Jeux Coußierqy М“!

êpporqtá 14 WWII@ dè 1’ofllreriflfîç

‚е; &4;‘г=гд„;е:;ш14 ‘Ткёуедуж’ les Teuflesde Tiedvůf

etoicnrßfztëgueä 11‘ 1434:“! ‚
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91711: demandaient Lmtemenf 14

Tmou 14 7‘re’).~e_ Ldßeöire 4 repris

4 Моя zeur le ‘Dat de Sait@/f. Sora

27241, dont je vous 4)’ dép: parle'.dm

cette Lettre ‚ 4 dz/êontinue' deßtp..

puffr,ce gzion ‚егтбиё 414jfoiêlr/L

fé de 14 nature. (lamme _plu/[curs

Kegïmem ¿ie/Brie( pour le Tz'eJ.`

mout ont Paß? т Catalogne 0’ efr

`./ifllt»1¢zazc,_¢>r_11`ie’ ‚_1е ¿ruit avoit couru

gue.n0.3're ,/Irme'eferoitfo1`óÍe т

Italia , mais il t_’/lfeur gu’eÍZef’m'

_fuperieure 4 celle' des Ennemér, (yl

gu’z'Í y rg/Íerd cent 134141110”: U*

foixtmtc’ Efctzdrom. ,_
’ ‘Ё: (г ‚
N
г“ ‚г‘ ;~

__‘

    

._ae.iAftet«t\Ai« ~

"rfi _Bi Eff,
и

М

У jzaßéâ 1_1/Ivzdemie Franfoiil

-._/ê,è 14 retejvtioiz de MJ’f/15%¿F

» . ‚14 моне-Реле/о”. ’ I.

1{‘eIuiie¿‘con¢eń2zht ce 'guz‘s’i¢_»/Z‘ 1
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‘ mozfêlle des Heuliercs. ,Z 1
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eté, ‘MER CVRE

peuvent fournir aux1.1Holl'an¿

dois autant de Troupes qu'ils

_ont fait parjlepaiié, ài caufe dei Т

broüillerics que _caufe l'erec'f

tion du .neuvième Eleórorat;

8: parce que d'un autre coůé ‘

laGuerre d1oit elite plus forte _

en Hongrie cette Campagne, .’

’ que lcsprecedenres. Les'I АН

mées de France font plus. пот‘;

’ brcufes. q.u’elles., nient ,eacute

efité. Les Magaíìns font tenta

'plis , l"uni1on1 regne dans l'E~tatt_

les Coeurs Se les Bourfes [ont

au Roy1.;:S`a Maielie' fe porte

parfaitement bien ,St fes.en­

n`fer~ni1r>..1in.eertains où 1 pourra
Íiìïñdre l’orage/ font dan-s d¢A

per“petuel’le-.'s f'1a;ppttehen.linn$'­ 1 '1 ‚

Vous me детище: ce ‚ qttfnn penfeY

icy’ , touchant la Dcfceute dont le`
(“Мёд AeY n‘teu.fice'V la~ Fratice.' Te

fours {Ищу eli dïHi‘,t‘:i'le­‘d`c Тент!‘

¿ìuis`une‘ehìr§`prife’,iÍiërsï ‚

. а rt А



>GAL ANT. 1237

`parle allez hautement реп: en averti:

fes Ennemis , б: que puis que le Prin»`

-ce d’Orange affeûe де la faire publie:

dans toutes les Nouvelles d'Anglcre:re

б‘ de Hollande , il n’y a pas d’apparen­

ce qu‘i_l air мы“ de la renter. Com»

im il _rfefì parvenu où nßus le voyous;

quepa: le Secret , &;non par laY force

des Armes, il “за pas _ä Acroire quit

(oit devenu allez Yiincere б‘ :iffez _inali

habilc pour dise се qwil veut faire.,

D'ailleurs`il n’e{ì paswray femblable Ã,

quefles Angloisrifquans «ш: 'Defam

‘с , дудпясп-цтьейёспгёс: ром exam» `

ter ce èeífein, @Prés le malheur; que

les Vents >zweien: caufe' ìr noůrc Flor

и: , б! s’ils от тссоппъъ que e"eiïòie"

une chol`c\im.pofiîble ,~ pendant Чита

_avoiem ¢leux«nombreuI'.`c's `Arrne"es Ne

vales en »Mer , 8:- que, папа гггу ‚ avions

pas un Vaìll`eau1,- nous clevons. elke

perfuadez , que lc. Prince cl'Qrange a

I des vu'és_bicn élqignécs ‚дога qu’il Emi:

Аpublier , 86 >'Publiez luyqnerne que les »

` Anglais voncfaiceicette Defcentegvoi;

су ce que l‘on»peut penfer` fur ce (‘при ‘

(um: quelque ,v:a_;-_­fcmk‘»lauce.Le,s;A»n¿s
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44 fzgloielfont рапса du- nomb:cí‘nl'ÍniftIe­ '

_V . >Bâ.rimcnez_qui leur ont eûépri-s рад nos ‘

Asmçems ', depuis le f;o|rm’rxen«:ementV

‚ Ддсгссцкдёйфгс , ßc jedois vousdirc `,‘

чтит: .Amateur de Saint `Malo~v`î<:nr

cncorcde leur `en.prend’re‘cinq.'Í`Touk ‘
. les Aß`|;„reurs @Angleterre f`e,t1'­cnwarrt`Y 4

’ A1J`1_‘4*.»_í`qń,e­-minez, au{Ii­ bien que le‘rbm­

¿ 41"f1x:_ru:@\q'uì ell. rout- à- fait ~dimínu¿‘; on

. -ne fçáucoir faire umplus grandY pláìfrr

шх Anglois , que de Ileur> parler ‘ çfune

.Dc fccnre en FxäanceI ‚ >qxjamd шейные

fuccez leu: Yenvpa„1;oi£lroiL4{`za«|,­rë-í\"1t:¢:'1"-~

/ 4 mín ‚ Sc гей цпупоуехъгеп: au Prince

‚ d’Orange ‚А: venir ,à bolmde beauf`

coup de chofes qui-luy. feraient 'trein'

_ difE‘ci1es.fa,nsvee~ pretexte. Ce Princeï

.zfayanr point; Paiïé l’A&'e pout» ella:

‚ЫЯ: des Parlemens :rieńnaux ', lïargent

ordonné par le Parlement'V ne [eleve ‚

f¢}U’avec peine', Pan-:e«que les Peuples

. -DC f0nt»pà's comcns' , 8:Y le' pretexte

de .la Dcfcente Pouŕra f3iw~<al"lßr-les

‘_ 1cvées_.d"angcnt“un peulplus v.ifle`./Les

Anglais ne veulent point wir degarnir

in Tout de Londresâ, deecanuns «SC 'dä

Y;1\:1li‘\'.4ir4'mi-.'s~’;\ ny, [играете -_
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GALANT;

mais lors qu’on parlera de Defce-rite

en France ,z ils verront .embaejqneß

tout-es ees chofes avec pl-2_iiir`, Se VqilatitlI

elles feront embarquées éc que le Prirî-'

ce cl’Orange les _aura fait pallet' enf.

Flandre , il faudra bienäque les Angloís

_fe contentent , lors qu’il leur V|t'epi'e­:

fcntera'qu’il en avoit ,un befoiri cxtrê-L.

_ me. Le pr~~te­ dela ‘Defcente luy.

donne aulli lieu` de lailfer beaucoup
de Troupes en_ Angleterre , en Faifant-~ Y

cr»_ojre_que _e’efl: pour Qtrvir au ` débat-«

quement. Toutes ces '1`toupe`s'n’y

“Багет que pour» tenir` -les Peuples

fous le joug, pour empêcher les Mé

conrens d’éclater ‚ б: pour faire lever

plus _facilement l’argent ordonné., Le
Prince ~d‘Or`aiig`e a cru aufli q`u’eriI faî

fant répandre _en France qu’il avoit

’ гсГо1п d’y »faireïaité une Defeerite ," ce

bruit obligetoitlc Roy- deàdégarniií

fes Armées enj e_i1y_oyritit_‘griefs~Troup¢:s.Y

fur toutesA les“f»C_oli_es. Sa l\'iatie_i`îé_;}_1-_Af~

préveu, fans jque_l`es_ Armées foie_'nt_

moins nonibreufes ‚ Se a juge' Чпбу;

que la Defccnte ne Full pas й era_indre',\_

`\ ‘_ ‚м

\

_ fue
bleds foient tirez hors du Royaume; _

i v

‚ _Q_

г"
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qu’ilfal1loir fe mettre en elìat dere

1poulie: l'es‘Eu_net«'uís fur touresflc-s Co

CS › aiïn d'emp»êcher fes Sujets de

s‘alarmer,­ car parmy le grand nom- ~

bre ; il y en a touìours de plus timides

les uns queles autres.

L M. le -Maréchal d'Eli:rées doitcomi

wander (“из coûté , at M. le Comte

de Servon 1,85' M. de GaiïìtmV doivent

(кий I¢:l’Oiiicirrs Genet* en Мод

"malidîc ‚ fous le General ‘МИ plaira ‚ц

au Roy de nommer. Pluiieurs Inge

n1'curs'fon'tjpaŕri_t¿¿'ils doivèntfobeirì -

М. defCornbes-~,- 8€ 1l'Artil'lcrie1‘ com

anaudéex Pour cette Province eli en

eflar. Je uis , Madame , Чаше ,‚ ötc.

l Tuffi Cf 3 o../-À4)t1'iÍ'1 69V 3.

I ff.)-Ílfeut Je recevoir de ‘Turin des '

Lettres du fa 9,4: се mais, qui mur

gueut que -deux C`ourier.«_‘y ¿Went

âyzfotfti lu nouvelle dè l’ou)»erfu1î§

‚е‘ C`0ufèr_cue¿’spour lu' Trc'):e_¿ì

' lungo# gue les îîeuplesde Tiedmöl

eióiewfutzgfuq de lugudff 1
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gíîíls deìmmdoient Ь4и1етеш14

Tnx ou 14 Ттёуе. Ь4]‘Ёеб›ге4 rçfrii

à Mun/fem' le ‘Due de Savoye. Son

mal, доп: je was 4) déj@ parle', dans

tette Lettre ‚ 4 di/êontinue' de/kf

умеете qzion attrióuè' 414foiŕlcj/1

ji’ de 14 mirare, famme fl#/[curs

Kegimem 4411141 Рот‘ le ТЕМ;

тот ont jm/fe' en Cdtdlqgzze 0’ en

`.ÄÍÍ¢’1mr¿rY1z‘c’ ‚ 1е ¿ruit ¿voit couru

ы gue.n0s7re ,/lrmée ferait fòiêle т \

It4Zz'e , mais il c_’/lß’ur¢j1u’elZef’rß

fuferieure 4 се11е des Еппетд.‘ ‚ U*

gzìil _y rçßem cent B¢taz'Ílom-0’

[яхте Eßmdrom. fb; if д. ‚

em~’:«.if1M«uu« ~‘ ё

*~ T4 .ß~~¥­~ß~~ ~~ ~
с‘ 1‚„‚‹ _„-/‘«"^.

I 1l.elude‘,>contem¢nt*cc gxa":’»¢_»/‘lì’

‚мг417„4‹44г‚‚4‹г4‚‚д4‹

i/è,i 14 reception de Mlldäßede

‹ In Motte­.Fem’Íon, ' ` I'

А‚‚_—.‚!ц4
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